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INTRODUCTION 



1. Le Zamyad Yasht 

Le Zamyad Yasht (Yt 19) est fait de deux textes independants. Le premier (§§ 1-8) conte 
1'appariLion des montagnes, on l'appellera le Catalogue des Montagnes. Le second (§§ 9-96) est le 
Kayan Yasn ou "Sacrifice au Hvarnah des Kavi". Le "collage" de ces deux textes apparait assez 
clairement dans la tradition manuscrite (voir GELDNER 241b-242a). Le Catalogue des Montagnes 
apparait aussi comme un morceau distinct parce que le voc. spitama zaraQustra des §§ 1 et 7 en fait 
un discours d' Ahura Mazda a la difference de Pensemble du Kayan Yasn. 

Le titre de l'ensemble du Yasht, "Consecration au Genie de la Terre", est a peine justifie 1 : 
1'association des montagnes et du Hvarnah serait dictee par le fait que, le 28eme jour du mois, jour 
consacre au genie de la Terre, sont invoques conjointement a celui-ci les montagnes et le Hvarnah. 
L'association de la Terre et des montagnes est irnmediatement comprehensible. En revanche, la 
presence du Hvarnah ne s'explique pas aisement. Son nom - x v aranah- nt. -, que Ton rend 
traditionnellement par "Gloire", recouvre une notion mal determinee, mal connue. 



2. Le Hvarnah 

Ce que Ton sait du Hvarnah (x v aranah-) se resume a ceci : l'etymologie en est reputee obscure 
et son derive x v ar3nan v hant- est Petymon du persan farrukh "heureux, fortune". L'onomastique perse 
est de peu d'utilite et peut etre meme dangereuse : des anthroponymes comme "Apiacp£pvn<; resultent 
probablement d'une citation textuelle fragmentaire, e'est-a-dire que la composition n'en est pas 



1. Voir DARMESTETER, za II 615. 
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significative 2 . L'ensemble des textes vieil-avestiques conserves n'atteste ce substantif qu'une seule fois 
et il y est dissyllabique. 

La racine de x v aranah-, forcement un derive nt. en -nah-, doit done etre ie. 'suer, 'suel, 
'suerH ou "suelH et n'est pas celle du nom du soleil. Aux §§ 45, 55 et 65, l'epithete ax v arata-, qui 
parait entrer dans une figure etymologique avec x v aranak-, dans la mesure ou elle ne se rencontre 
qu'avec ce substantif, n'aide guere 3 . 



3. Le Yazata de la Terre 

Le nom du genie auquel le Zamyad Yasht est consacre fait difficulte. Le Siroza en fait un 
masc. zamb hubanhb yazatahe par erreur ou ignorance. Le nom moyen-iranien (pazend zamiiat yazat) 
s'explique d'ailleurs aussi par une ancienne erreur : le passage de yazat, a °iiat semble etre du au fait 
que z, fautif pour z, pouvait etre lu comme un point separateur 4 : 'zamiia.at. 

L'origine du masc. s'explique-t-elle par le synt. avec gen. de "Terre" 'zdtnb yazata-', "le 
Yazata de la Terre" et non "le Yazata Terre" ? Si le Yazata de la terre est le Hvarnah personnifie, le 
litre de Zamyad Yasht est pleinement justifie, mais ce n'est qu'une hypothese hasardeuse dans la 
mesure ou ce Yazata de la terre n'est pas renseigne par ailleurs. 



4. Le titre du Kayan Yasn 

Le titre pehlevi dc "Sacrifice au (Hvarnah) des Kavi", que certains manuscrits donnent a 



2. Cf. le cas du nom de Darius (v. KELLENS, tva r 40 n. 60) 

3. ax^arsta- : son eventucl correspondant vedique asurta- est un hapax : RS 10.82.4 II t'a 
ayajanla dravinam sam asma v rsayah purve jaritaro no. bhuna I asurte surte rajasi nisatte v ye bhiitani 
samakrnvann imani II "Ces (etres, a savoir) les antiques Prophetes, ont acquis-par-le-sacrifice la 
richesse-materielle avec abondance, tels des chantres, / eux qui, (une fois) fixe-sur-ses-assises 1'espace 
(tant) non-ensoleille (qu')ensoleille, fabriquerent tous ces etres-ci" (RENOU, EVP XV 171). 

Le sens de "insaisissable" (trad. pehl. agrift; B "unfassbar, unnahbar"; DARMESTETER) est 
base sur celui du persan xwardan "prendre", mais x v ar en avestique est "manger" et s'explique par un 
ie. 'suel (v a 108 n. 1) "avaler". Si cette racine est set, elle pourra rendre compte de scr. 'surta- 
(stirta-, asurta-; < 'sulH-tb-) et de °x v ar3ta-, mais scr. sura- "liqueur", av. hur'a- s'y rattache 
difficilement alors (v. KEWA 111 487): on attendrait 'x v ara- en av. (cf. vardtni- :: scr. urm\-). II est 
vrai que sura- peut deriver de SU "pressurer". ax v arata-, d'apres x v ar "avaler", serait "que l'on ne peut 
avaler", sens qui ne s'impose pas contexiuellement. 

L'attestation vedique n'est pas non plus situee dans un contexte limpide. Effectivement, 
rajasi constitue le metre postcesural et doit etre scande x u -, deux raisons de croire qu'il s'agit d'une 
graphie pour rajasi nom. -ace. nt. duel, e'est-a-dire d'une designation de Ciel et Terre (v. e. g. RS 
4.42.3). La succession asurte surte constituerait alors un dvandva : "les deux etendues, la (celeste) qui 
est surta et la (terrestre) qui ne I'est pas" ou 1'inverse. Et je comprends les deux derniers pada de la 
str. comme une phrase distincte, une nominale dans laquclle asurte surte 'rajasi constitue le groupe 
sujet et le reste le groupe predicat, nisatte etant un verbal en -to- dont je reconnais le compl. d'agent 
dans l'antecedent s. e. du pron. rcl. ye : "Les deux etendues ... ont ete assises a leur place par ceux 
qui ont compose ces etres-ci". 

4. Voir P1RART, TVA I 65. 
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l'ensemble du Yt 19, ne s'applique bien qu'a la seconde partie de ce Yasht. 

Le titre de Yasn se justifie dans la mesure ou chaque mouvement du texte, d'une part, est 
constitue essentiellement d'une phrase en yazamaide ou est, du moins, introduit par cette phrase (§§ 9, 
14, 21, 25, 27, 30, 45, 55, 65, 70, 73, 83, 88, et 91), d'autre part, est cloture par le conglomerat en ahe 
raiia dont le dernier morceau est la Bagha yehhi hatam ... yazamaide (§§ 13, 20b, 24b, 26b, 29b, 44d...). 

Le titre de Kayan Yasn sous-entend le Hvarnah (Khurra ou Farr : voir DARMESTETER, ZA 
ll 616) tout comme celui d' Airan Yasn fait l'ellipse d' Ashtad (voir H3 airiianqm yah astat). Ceci dit, 
il n'est vraiment question du Hvarnah des Kavi dans le Kayan Yasn qu'aux §§ 70-77 et 83-87 : les 
autres mouvements du texte, contre toute logique, commencent aussi par uyram 'kauuim x v aranb 
mazdahaiam yazamaide "Nous sacrifions au puissant Hvarnah des Kavi" meme s'il sera question par 
exemple du Hvarnah des Yazata. Curieusement, le 'kauuim x v aranb est nomme aussi au § 69, le 
dernier § avant que ne commence la premiere des trois courtes sections qui sont consacrees aux Kavi 
(70-72 aux Kavi, 73-77 au Kavi Hau-sravaha et 83-87 au Kavi Vishta-aspa). 



5. Les Kavi 

Les Kavi (av. kauui-, scr. kavi-) sont d'anciens pretres indo-iraniens 5 . Ce titre sacerdotal, que 
1'emprunt lycien kave's a conserve a l'extreme Occident du monde iranien, est tire d'une racine 
'ku apparentee a celle des verbes grec tcoeco "je me rends compte" et latin caveo "je fais attention". 
Cette racine se retrouve dans l'abstrait scr. akuti- "attention" 6 , terme qui fait reference a l'attitude de 
l'orant lors de la ceremonie rituelle 7 . 

Si l'un des Kavi de l'Avesta, Usa&an, porte le meme nom que 1'un de ceux du Veda, U'sanar? , 
ce statut sacerdotal est confirme. Dans les Gatha, c'est le titre d'une variete de pretres honnis mais 
aussi de l'un des membres insignes de la communaute zoroastrienne primitive, Vishta-aspa. L'une des 
sections du Kayan Yasn est consacree aussi a ce Kavi Vishta-aspa. Qui sont des lors ces Kavi 
honnis ? A propos des autres Kavi qui sont a l'honneur dans le Kayan Yasn, on ne sait pratiquement 
rien. 

L'epopee persane, a la suite de la litterature moyen-iranienne, fait d'eux des rois comme 
d'ailleurs des Parah-data. Ces derniers devaient aussi etre des pretres : leur titre {para&ata-) 
correspond etymologiquement au scr. purbhita- "chapelain" 9 . KELLENS soupconne 10 que c'est par 
manoeuvre ideologique que le clerge mazdeen a fini par faire du Kavi Vishta-aspa un roi : il aurait 
voulu presenter Zarat-ushtra et Vishta-aspa comme l'image archetypique du couple prophete-roi et 
l'exemple ideal d'une collaboration complice et fructueuse entre les hauts dignitaires religieux et les 



5. Voir KELLENS & PIRART, TV A I 25 et // 230. 

6. Voir MAYRHOFER, KEWA I 187 sq. et EWA I 328 sq. 

7. E. g. RS 10.128.4 !! mahyam yajantu mama yani havya v -kutih satya m'anaso me astu I "que 
(les pretres) consacrent pour moi les offrandes que je fais et que 1'attention rituelle occupe mon 
esprit !" 

8. Sur lequel voir DUMEZIL, ME II 133-238, et DEFOURNY, Le mythe de Yayati 163 sq. 

9. Voir ad § 26. 

10. HLO G7, 1984, 15 sqq. 
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maitres du pouvoir temporel. L'epopee fond ainsi l'ensemble des vieux mythes iraniens en une vaste 
pseudo-histoire aux allures de chronique dynastiques. Les Parah-data et les Kavi deviennent les 
dynasties mythiques des Peshdadiens et des Keanides. 



6. Les paragraphes recurrents 

Tandis que le § en ahe raiia, typique de tous les Yasht, est repete apres chaque section du 
texte, cclui en bun gaeBa, d'une part, n'existe que dans le Kayan Yasn et, d'autre part, n'intervient 
qu'a l'issue des trois premieres sections (9-13 Le Hvarnah d' Ahura Mazda; 14-20 Le Hvarnah des 
Amrta Spanta; 21-24 Le Hvarnah des Yazata) et de l'avant-derniere (88-90 Le Hvarnah 
accompagnera Saushyant Vrthra-jan). 

Sa presence au § 90 est peut-etre secondaire en ce sens que le § 89 contient aussi une 
adaptation du § 11. On peut done penser que le § en bun gaeBa, primitivement, ne convenait qu'aux 
entites divines : Ahura Mazda, les Amrta Spanta et les Yazata. Ceci dit, il est vrai que Vrthra-jan est 
aussi une divinite : le § 22 compte les Saushyant parmi les Yazata. 



7. Un texte heterogene 

L'analyse phraseologique du texte fait apparaitre plusieurs anomalies revelatrices de strates et 
retouches enchevetrees. 

L'ampleur des differentes sections est fort inegale : les premieres qui concernent le Hvarnah 
d' Ahura Mazda (9-13), le Hvarnah des Amrta Spanta (14-20), le Hvarnah des Yazata (21-24), avant 
les §§ en bun gaeBa et en ahe raiia, comptent deux phrases; les deux sections suivantes qui concernent 
le Hvarnah qui accompagna Hau-shyaha (25-26) et Rupi-azinavant (27-29), hormis les repetitions 
finales, une seule phrase. 

Par contre, la section sur le Hvarnah qui accompagna Yama (30-44) ne contient pas moins 
d'une 20aine de phrases; celle sur la rivalite des deux Manyu pour la possession du Hvarnah (45-54) 
comme celle qui dit comment Frahrasyan ne put s'emparer du Hvarnah (55-64), plus d'une trentaine. 

Le nombre de phrases retombe a moins de dix avec la section qui traite du Hvarnah qui 
accompagna yd ... x frauuax"siiete (§§ 65-69). Hormis le § de repetitions final, la section sur le Hvarnah 
qui accompagna les Kavi (§§ 70-72) ne contient qu'une seule phrase et celle sur le Hvarnah qui 
accompagna le Kavi Hau-sravaha (§§ 73-77) seulement deux. Moins de dix phrases traitent du 
Hvarnah qui accompagna Zarat-ushtra (§§ 78-82), trois seulement du Hvarnah qui accompagna le 
Kavi Vishta-aspa (§§ 83-87) comme du Hvarnah qui accompagnera le Saushyant Vrthra-jan (§§ 
88-90), mais une quinzaine du Hvarnah qui accompagnera le Saushyant Astvat-rta (§§ 91-96). 



8. Les sections divines 

Les trois premieres sections, sections divines, ont en commun le contenu de leur seconde 
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phrase {fraiam kar I ' da) et le tour yat asti + gen. Ce tour se retrouve avec airiianqm da'xiiunqm yatca 

... zaraQuitrahe (7 X dans la section VIII : §§ 56, 57, 59, 60d, 62, 63, 64). Le § 82 confirme cette 
appartenance du Hvarnah a Zarat-ushtra : x v aranb zaraBu'strahe. Cependant, ceci va a I'encontre de 
l'expression du § 79 : xvaranb ... yat upanhacai ... zaraQustram. Si ce dernier § est Pidee originale et que 
zaradustrahe est secondaire, la propriete du Hvarnah est bien delimitee. 

Les deux dernieres sections divines derivent en fait de la premiere : la transformation aux §§ 
19 et 23 du texte du § 11 est maladroite. 



9. Les sections peshdadiennes et kayennes 

Les sections qui concerncnt le Parah-data Hau-shyaha, Rupi-azinavant, Yama, les Kavi et 
Zarat-ushtra onl en commun le tour yat upanhacat + ace. (26a, 28, 31, 71, 74, 79, 84. Aussi, 
secondairement, 39a et 39b), mais le tour "royal" (s'il a deja ce sens) yat x'saiiata paiti bumim ne 
conccrne que les trois sections peshdadiennes. L'activite des Kavi est, comme on peut s'y altendre, 
spirituelle. Neanmoins, le contenu des sections peshdadiennes n'est pas par ailleurs typiquement royal 
ou guerrier. 

Du tour yar_ upanhacai (i n j. pres.), on trouve la variante de l'indicatif au § 66 et celle du 
subjonctif au § 89. Cette variation passc-prcsent-futur conditionne le temps des sections non-divines. 

Les sections peshdadiennes sont extrcmcmcnl paralleles : les deux premieres ont de toute 
evidence ete creees a partir de la 3cme. 

Les sections divines rcstent abstraites et ne contiennent aucune forme du verbe jan "frapper, 

luer". Ce motif est present au § 26 (hao'siianham ... yb janat_ duiie Qri'suiie ...daeuuanqm), au § 37 
(Qraetaonb ... yb janat a'zim dahakam), tient Enumeration en yb janat de 40, 41, 42, 43, et la conclut 
avec rsm janat en 44. 

Les Kavi, par contre, ne tuent pas. Le resume qui ouvre la derniere section ramene la 
violence (yat ... jaini 3 X : §§ 92-93), mais la contient une fois Vishta-aspa nomme. Les Kavi et les 
etres divins scmblcnt ainsi incapables de I'acte de mort : le mal n'est pas frappe par une arme, il 
s'enfuit fusille du regard. L'arme des Kavi et des Saushyant, ce sont les yeux (motif du regard : §§ 80 
[ 3 X ], 94. Aussi 34), le charme, notion exprimee par la racine van (varaQrauuan- au § 36, bauuat ai'Pi 
vaniia aux §§ 29, 77 et 87, vanaiti ou vanat_ aux §§ 95 et 96), la parole rituelle (la recitation de 
1' Ahuna Variya au § 81, la louange qui ecarte au § 84), le debarras (ni's+bar/nas : au § 93 et dans le 
bun gai&a), les liens (§ 77) et le dcliement (§ 86), le maniement symbolique de l'arme (§ 92). 



10. L'arrangement du texte 

Le Kayan Yasn, texte qui prefigure certains chapitres du Shahname, a-t-il ete compose a 
Pepoque sassanide afin de legitimer certaines prerogatives religieuses ? Quoi qu'il en soit, le 
compositeur du Kayan Yasn paraft bien etre tardif. II aurait en realite fait oeuvre d'agenceur de 
morceaux anciens ou parfois ires anciens et en aurait cree de nouveaux par imitation. La phrase en 
ufram 'kbuulm x v aranb ... yazamaide est ainsi forgee a Pimage de celles qui concernent des divinites 
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telles que Mithra. L'adaptation ne s'est pas faite sans mal : les adj. masc. du modele restent au masc. 
au lieu de passer au nt. 

Tout un systeme de phrases de raccords est mis en place : le raccord employe est en yat asti + 
gen. pour les trois sections divines. Ensuite, il est fait usage du tour yat_ upanhacat + ace, dont on 
trouve la variante de l'indicatif au § 66 et celle du subjonctif au § 89. Cette variation 
passe-present-futur conditionne le temps des sections IV-XV. Plus precisement, le compositeur a 
utilise la variante injonctive pour les sections peshdadiennes (IV, V, VI) et kayennes (X, XI, XII, 
XIII), celle du subjonctif ( x upanhacat_) pour l'avant-derniere section, celle consacree au Saushyant 
Vrthra-jan (XIV). Pour completer ce tableau des temps, il aurait chercher un texte a l'indicatif 
present et l'aurait introduit au moyen du tour de raccord mis a l'indicatif yat upanhacaiti. Le texte 
choisi Test assez maladroitement comme on verra. 

Trois sections sont introduites de facon exceptionnelle : le raccord est en yahmi paiti 
' parataetam + nom., yat isat + nom. et yat + nom. + fraxstaite respectivemenl pour les sections VII (les 
deux Manyu), VIII (Frahrasyan) et XV (Astvat-rta). 



11. Interpolations mythiques 

Le peu de matiere mylhique que Ton trouve dans la section V (yat_ barata ar.rsm mainiium 
framitam aspahe kahrpa *6rf sata' aifii.gamanqm uua pairi zamb karana) parait empruntce au cycle de 
Yama : celui-ci regna 300 hivers d'apres le V 2.8. 

La section VI qui traite du Hvarnah qui accompagna Yama comprend plusieurs parties : 

- A. Introduction (30-34) 

- B. Mithra s'empare du Hvarnah (35) 

- C. Thraitavana s'en empare (36-37) 
D. Krsa-aspa s'en empare (38-44) 

- E. Les repetitions finales (44) 

La partie D est la plus longue. Composee sur le meme patron que C, elle a ete augmentee de 
diverse? parentheses : deux parentheses au § 39, une au § 40 et une qui court sur les §§ 43-44 
interrompent la succession de la conjonctive en yat as (§ 38) avec les relatives en yd janat (§§ 40, 
41-42-43). La rupture du § 39, instant d'un sacrifice a Nariya Ham-vrti, est du meme type que les 
augmentations aux §§ 35 cl 52, les occasions de sacrifices offerts respectivement a Mithra et a Brzant 
amenees par la mention de leur nom. 

Au § 40, la rupture que constituent les phrases yim aspb.garsm ... yim upairi ... tafsatca hb ... e I 
frq's aiianhb ... apatacat_ naire.mana karssaspb developpe la relative initiale yb janat_ *a~zim sruuaram, 
mais e'est un developpement incomplei : la mort annoncee du Cornu n'est pas donnee. Les phrases de 
43-44, quant a clles, developpeni bien de facon complete - le meurtre de Snavi-atka acheve 
revocation - la matiere de 43a. 

La septicme section (§§ 45-54), qui compte 10 §§ totalisant une trentaine de phrases, n'est pas 
non plus bien homogene. Aprcs une introduction de 4 phrases (§§ 45-46), Atr et Aji sont mis en scene 
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(§§ 47-50). Leur dispute n'aboutit pas et le Hvarnah leur echappe au benefice de l'Ahura Brzant (§§ 
51-52). Aux §§ 53-54, alors que rien ne le laissait prevoir, Ahura Mazda adresse un discours a 
Zarat-ushtra. 

La huitieme section, qui conte comment Frahrasyan ne put s'emparer du Hvarnah, est, elle, 
parfaitement homogene : faite de trois volets paralleles comme le debut de la sixieme (paoirim ... 

bitim ... Qritim). 

Le discours d'Ahura Mazda qui termine la section VII parait continuer en VIII dans la mesure 
ou les §§ 57, 58, 60, 61 et 63 contiennent le vocatif spitama zaraQu'stra. La difficulte est alors de 
situer par rapport a ce discours la phrase en x B$q'zjaiti ahurb mazda des §§ 58 et 61 : incises 
secondaires ou partie du discours prononce par Frahrasyan ? Le troisieme volet, faut-il remarquer, 
remplace cette phrase par nbit_ tat ... pairi.bauuat ..., phrase qui parait bien un commentaire du 
redacteur. 

Les sections kayennes (X-XIII) sont plus diverses. La premiere joue le role d'introduction en 
enumerant les premiers Kavi. La XI, consacree au seul Hau-sravaha, contient un texte epique au § 
77 : le combat dans une foret, pour des chevaux, de Hau-sravaha contre Frahrasyan. Ce dernier 
personnage est le protagoniste d'autres morceaux du Kayan Yasn : la section VIII, ou le Hvarnah 
ax v arata du lac Varu-karta, dont il veut s'accaparer, s'echappe par trois fois; le § 82 ou le Hvarnah, 
cette fois celui de Zarat-ushtra, dont il cherche aussi a s'emparer, lui echappe a nouveau et se refugie 
au "Tapa des oiseaux"; le § 93, ou Frahrasyan est curieusement le meurtrier d'un Drugvant nomme 
Zari-gu et ou ensuite il est a son tour tue par Hau-sravaha. II est done assez clair que le compositeur 
du Kayan Yasn avail a l'esprit ou sous la main un ensemble de donnees se referant a Frahrasyan. 
Est-ce fortuit ? Ou ce personnage etait-il d'importance dans la matiere mythique ancienne ? 

Les sections XII et XIII qui concernent respectivement Zarat-ushtra et Vishta-aspa, kayennes 
dans la mesure ou ce dernier est un Kavi, sont liees aux dernieres sections du Yasn par le 

parallelisme de 87 uta aniiascit 'aya avec 89 uta aniiascit haxaiib. 

La section XII, apres son introduction (§§ 78-79), est faite de deux morceaux : le desastre des 
Daiva sous le regard de Zarat-ushtra (§ 80) et leur dispersion par la recitation de l'Ahuna Variya (§ 
81). Sur ce second morceau se greffe le § 82, fragment epique qui concerne Frahrasyan, lequel 
S'acheve par les morceaux inorganiques yada kaQaca te as zao'sb mana yat ahurahe mazda daenaiiasca 
mazdaiiasnbi's. 

La reference gathique est commune aux sections XII et XIII : Zarat-ushtra use de l'Ahuna 
Variya et Vishta-aspa d'une louange dans la lutte contre les Daiva. Les §§ 85-86 sont dans la ligne 
de cette reference a la pensee gathique. 



12. Le discours d'Ahura Mazda 

Le discours de Mazda qui ferme la section VII continue encore en IX : le vocatif asaum 
zaraQustra du § 68 le laisse penser, mais, cette fois, e'est asaum et non spitama. Peut-on penser que, 
precedemment, en VIII, spitama resulte d'une introduction secondaire inspiree par le vocatif donne en 
VII ? Quoi qu'il en soit, il est peu vraisemblable que l'adresse vocative varie : il faut considerer que 
les morceaux en asaum ont une provenance distincte des morceaux en spitama. 
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Le caractere geographique des sections VIII et IX continue assez bien le troisicme volet de 
VII. Le motif en daomnb est d'ailleurs commun a VII ct VIII et celui des da'xiiu a VIII et IX. On ne 
peut done s'empecher dc penser au Catalogue des Montagnes qui lui aussi est mis dans la bouche de 

Mazda, mais le VOC. y est spitama zaraBustra el non a'saum zaraBustra. 

Le lien entre les sections peshdadiennes et celles qui leur font suite est surtout lexical. Voici 
quelques exemples de concatenations : xsaiiata paiti bumim aux §§ 26 (IV), 28 (V) et 31 (VI); bauuat 
aiPi vanii'a aux §§ 29 (V), 31 (VI) et 87 (XIII); grab aux sections VI et VII; daomnb aux VII et VIII; 
part aux §§ 46 (VII) et 77 (XI); fra+zgad aux sections VIII et XII; vanat_ au § 54 (VII) et a la section 
XV. On a done bien l'impression d'un texte hornogene qui aurait ete reorganise, augmente ca et la de 
morceaux empruntes a d'autres textes ou devcloppe par des innovations. L'impression peut etre 
inverse : des morceaux heterogenes que l'arrangement aurait solidarises. On imagine aussi l'integration 
maladroite de fragments que la diascevase ne voulait pas abandonner. 

Le mieux, pour relablir une certaine cohesion logique, est de considerer le vocatif spitama 
zaraBustra de VIII comme secondairement introduit et dc faire de IX la continuation du discours 
d'Ahura Mazda. Les deux parties de ce discours (53-54 ct 66-69) ont en commun le motif en hac + 
ace. masc. sg. Ce discours que rien n'annoncait aurait ete coupe en deux et affuble pour sa seconde 
moitie d'un debut en uyrsm ax v aratam x v arsno ... yazamaide ... Le caractere positif de IX est d'ailleurs 
contradictoire avec ce debut en axvaratam si cct adjeclif doit caracteriser le Hvarnah dont un etre 
negatif ne peut s'emparer. 

Le personnage a l'honneur en IX, indctermine, serait ainsi parallele ou identique a celui que 
designe le syntagme vb kascit masiianam du § 53. II est remarquable que masiia- ait ici sa valeur non 
daivique, ce qui fait de ce discours un texte typiquement recent par rapport aux §§ 26, 28, 29 et 31 
ou masiia- designe un homme adorateur des Daiva. Le terme daivique masiihka- est, quant a lui, 
altcste au § 80. L'emploi de masiia- aux §§ 36 ct 38 est plus difficile a interpreirr (voir ad loc.) : il 
scmble que l'occurrcnce du § 36 avail originalemcnt la valeur daivique et que, mal interpretee, elle 
ait servi de modelc a l'emploi non daivique du § 38. Ccci montrerait une filiation dans la redaction 
des passages, niais aussi que certains d'entre eux, plus anciens, remontent a une cpoque ou 
masiia- avait encore, comme en gathique, son sens daivique. 

La section IX, a motif geographique elle aussi (le lac Kansaya et le mont Ushah-da au § 66 
ct le Catalogue des Rivieres au § 67), caracterise le personnage qu'elle met a l'honneur par lc verbe 
mal transmis x frauuax~siiete. Pour rctrouver les parties originales du discours d'Ahura Mazda, il faut 
en rctranchcr bien sur, d'une part, les leitmotivs en uyram ax^aratam x v aranb ... et en ahe raiia ... et, 
d'autre part, l'elcmcnt dc raccord yai upanhacaiti. II faut aussi en retrancher le devcloppcment du § 67 
dans la mesure ou e'est une parcnthese, c'csi-a-dire un ensemble qui rompt la correlation primitive de 
yb ... frauuaxsiiete ... avec hacaiti dim (< 'if im') ... Le rejet du leitmotiv en ufram ax v aratam x v aranb 
... s'impose quand on voit que le § 68 conlicnt non ax v aratam mais 'kbuuim pour qualifier le Hvarnah. 
Lc rejet du § 67, lc Catalogue des Rivieres qui se jctlcnt dans le lac Kansaya, s'impose en raison dc 
l'absurdile a laquelle a mene lc collage : les Rivieres paraisscnt aboutir au personnage plutot qu'au lac. 
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13. Les Saushyant 

La section XIV brille par son manque de contenu propre. Son seul trait notable est le nom du 
personnage qu'elle met en evidence : le Saushyant Vrthra-jan. Mais qu'est au juste un Saushyant ? Et 
qui est ce Vrthra-jan ? 

Parmi les Yazata, certains sont "ceux qui rendent paisibles" (fraib.caratar-), d'autres les 
Saushyant, nous apprend le § 22. Cette donnee correspond assez au fait qu'ici, au § 92, le Saushyant 
Astvat-rta est dit etre un a'sta d'Ahura Mazda, terme applique a d'autres etres surnaturels au § 46. 

Le nom du premier Saushyant, varaQrajan-, doit etre distingue de celui de Vrthraghna, Yazata 
qu'un Yasht honore et qui est la personnification d'une abstraction (cf. varadrayna- nt.), le pouvoir de 
la formule. Le Saushyant est-il le personnage qu'evoque la question gathique du Y 44.16 k3 
varaQram.ja ... ybi hanti ? 

L'autre Saushyant, de qui le nom n'est jamais qu'une citation" vieil-avestique, Y 43.16 astuuat 
asam, est la vedette de la derniere et quinzieme section du Kayan Yasn, laquelle est nettement plus 
etendue. Le contenu de cette section se rattache a ceux de sections anterieures : le lac Kansaya, 
curieusement appele ici "eau" et non "lac", etait nomme au § 66; le terme a'sta- (§ 92) rappelle le § 46. 
Vient ensuite Enumeration en yim barat ... yat_ ... jaini qui fait le resume de certains des passages 
mythiques, mais on y trouve la mention d'un certain Zari-gu autrement inconnu dans l'Avesta. Le 
motif du regard apotropaique (§ 94) reutilise du materiel gathique et des elements du § en *bun gaeQa . 
Les derniers §§ semblent de meme inspires des Gatha, mais aussi faire echo au discours d'Ahura 
Mazda des §§ 53-54, 66, 68-69. 

Ce dernier point est probablement important : les phrases en vanat et en vanaiti des §§ 95-96 
paraissent la suite naturelle du § 54. En outre, le terme a'sta- caracterisait le debut de la section VII, 
precisement la section a la fin de laquelle a ete situee la premiere partie du discours d'Ahura Mazda. 

Le Kayan Yasn apparalt done bien comme le rafistolage tardif de morceaux mythiques et 
d'un texte recent - le discours d'Ahura Mazda ~ au moyen de donnees et d'echos gathiques dans le 
but de mettre a la proue d'un ensemble de traditions recuperees et, il faut bien l'avouer, un peu 
desordonnees, les figures importantes d'une theologie et d'une ideologie tardives : Zarat-ushtra, 
Vishta-aspa et les Saushyant. Les textes sacres ne pouvant etre abandonnes, il fallait en tirer parti. 

14. Faits de grammaire. Le parfait 

Le Kayan Yasn contient quelques formes de parfait : 

- ai$i+gam :: +jayam-/+jaym- :: subj. 3eme Sg. act. fli'Pi ... ^ja'famar (12); 

- ^ah :: ah-lah- :: indie. 3eme sg. act. anha (33, x 48, x 50); 

- 'i'i .-. iiaes-n's- :: indie. 3eme sg. act. iia'esa (85); 

- ta's :: tata's- :; indie. 3eme Sg. act. tata'sa (52); 

- l da :: da&a-ldad- :: indie. 3eme sg. act. 'da&au (52); ptcp. act. dabuuah-ldaQu's- :: nom. m. 
Sg. da&uua (16); 



11. Sur les noms-citations, voir la note 2. 
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- bu :: bu$au-/ba$u- :: ptcp. act. bofiuuah- :: nom. m. Sg. *bauuauua (48, 50); 

- vaz :: vauuaz-lvaoz- :: opt. 3eme pi. moy. vaoziram (69); 

- 'vi'd :: vaed-tvid- :: indie. 3eme Sg. act. vaeBa (13); 

- 2 vid :: viuuaed-lviuuid- :: indie. 3eme Sg. act. viuuaeba (85). 

L'indic. a une valeur historique (33, 48, 50, 85), mais il peut faire apparaitre aussi un fait 
mythique comme caracteristique d'un personnage (52), sens typique du ptcp. pft. (16, 48, 50). Le sens 
du pft. de x vid "savoir" est bien entcndu celui d'un present, ici d'habitude (13). Le subj. pft. au § 12 a 
la valeur d'un futur general. L'opt. au § 69 est l'expression de l'imaginaire du passe. 



15. L'aoriste 

Le Kayan Yasn renferme un nombre relativement grand de formes d'aoriste : 

- auua+za :: auua+za- :: thematique inj. 3eme sg. act. auuazat (81); 

- us+vaz :: us+va~z(a)- :: sigmatique thematise inj. 3eme sg. act. uzuuaiat (86); 

- us+ruc :: us+ruxsa- :: sigmatico-thematique subj. lere sg. moy. x uzrux'sane (50); 

- jan.:. jan- :: rad. inj. 3eme sg. passif jaini (92, 93); 

- ji :: jae's(a)- :: sigmatique thematise ptcp. moy. jaesamna- :: ^jaesamn'o (93); 

- da :: da-Id- :: rad. indie. 3cme sg. act. a8a{ (46); 

- fra+a+pat :: fra+a+pat- :: rad. Subj. 3eme Sg. act. fr'a ... apada (48); 

- bu :: bii- :: rad. inj. 3eme pi. act. *bun (12); 

- nl+gam :: rii+jam-l+gm- :: rad. ptcp. moy. +gmana- :: x «i ... gmanb* (67); 

- nas :: na's(a)- :: sigmatique thematise subj. 3eme Sg. moy. na~saiae° (12); 

- nis+nas :: nl~s+na's(a)- :: sigmatique thematise subj. 3eme Sg. moy. nis° ... na's'ahe (12); 

- man :: manh-lmah- :: sigmatique ptcp. moy. manhana- :: manhanb (47, 49); 

- marc :: marax's-lmarax's- :: sigmatique ptcp. moy. marax'shna- :: marax'sanb (41); 

- ham+grab :: ham+grafsa- :: sigmatico-thematique Subj. lere Sg. moy. hangraf'sane (47, 49, 51). 
Plusieurs formes ont ete integrees au systeme du present par le biais d'une thematisation ou 

d'une mise au subj. si l'aor. n'etait pas deja thematique. Cette integration s'est faite en gardant le sens 
particulier de l'aor. transitif, le sens causatif : 81 auuazai "il fit aller au-dela vers le bas", 86 
uzuuaiat "il fit echapper", 50 x uzrux~sane "je vais me faire ardre", 48 fr'a ... apaQa "je vais faire 
tomber", 12 'bun "ils vont etre rendus, ils sont destines a etre", 12 nasata'e "ils vont se faire eliminer", 
12 nij° ... na'saite "id." 

L'aor. moyen, gardant une valeur d'anteriorite immediate combinee a la projection vers le 
futur que donne le subj. ou la thematisation, est souvent un intentionnel : 93 *jae"samnb, 47, 49, 51 

hangraf'sane. 

L'anteriorite immediate est le sens de l'aor. pour les formes suivantes : 67 x nl ... gmanb*, 46 

abat_, 47 et 49 manhanb. 

92-93 jaini est en realite une forme de present qui a emprunte sa desinence a l'aor. passif. 

41 marax'sanb fait difficulte : pourquoi le moyen ? Est-il la pour combiner l'intentionnel avec 
le sens causatif ? Car marc, comme le prouvent le iheme scr. marcayati "il detruit" et le divadi atteste 
(§ 12) au ptcp. present actif negatif amariant- "qui ne se detruit pas", signifie "se detruire, disparaitre". 
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16. Preverbes et diascevase 

La diascevase scolaire est celle qui, comme on sait, introduit des indications grammaticales 
dans le texte. Elle n'a pratiquement pas touche le Kayan Yasn. Seuls les §§ 67 et 68 contiennent des 
repetitions de preverbes en tmese devant la forme concernee du verbe : auui tam auui. h ant acaiti auui 
lam auui.hqm.vazaiie (2 X); hakat usca us.frauuaiibit. 

Un cas plus complexe existe au § 94 ou le diascevaste paraft avoir cafouiller un peu et tenter 
d'eclaircir la situation en repetant preverbe et verbe en tete de phrase : paiti.vaenat paitisb ... vaenat_. 

Dans le Kayan Yasn, les exemples de postverbes sont en effet les suivants : 17 auuaiiatqm 
auui (ou prep.), 26 x'saiiata paiti, 29 bauuat ai$i, 44 janat ... auua, 84 'siiazdaiiqs ... apa. 

Au § 93, si to. auuaba drujam nizbarat est inspire du gathique kaBa drujam nis ahmat a 
ni's.nasama tang h auua (Y 44.13), il faut penser que auuuSa transpose a auua (< ii. 'u aua'), mais je ne 
comprends pas bien comment l'auteur de la transposition a pu arriver a ce resultat. La diascevase s'en 
est-elle melee ? 

Deux preverbes sont, du moins en apparence, inutilement suivis de la coordination °ca : 
37 fraca karantat, 68 hakat usca us.frauuaiibiL Dans le premier exemple, il est toujours possible de 
penser a une coordination elliptique (type B°ca). Pour le second, c'est a se demander si un diascevaste 
n'aurait pas pris l'adv. hakat pour un verbe. 

Les autres cas de preverbes suivis d'un enclitique en univerbation sont : 12 ai\iicit ... *-jayamat, 
80 frauubit { patbit } et *apauua kara'saiian. 

Les exemples restant de tmese sont : 12 nistat ... na'saite, 48 fro. ... apaQa, 66 hqm ... 'jasanti, 67 
x ni ... gmanb K , 82 auui ... pairi ... apatat, 86 rii ... dasta. 



17. Le verbe avestique 

Par rapport aux analyses donnees dans Le verbe avestique de Jean KELLENS, ma 
comprehension du Kayan Yasn passe par une analyse differente pour les formes suivantes : 

- karanauuqn (11); 

- + bun (12); 

- ni's° ... na'saite et na'satae° (12); 

- aQat° (12); 

- yazai (13); 

- bauuat_ ai$i (29); 

- x astuiie (32); 

- x anhusimne (32); 

- x auuaenb.x v arana x (34); 

- brasat (34); 

- nidarat (34); 

- marax'sanb (41); 

- 'Banjaiiaite (44); 

- * parataetqm (46); 

- aSat_ (46); 

i 
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- x franhar3zaiiat (46); 

- hangraf'sane (47); 

- fra ... apaQa (48); 

- 'uzraocaiiahhe (48); 

- x bauuauua anha* (48); 

- x uzruxsane (50); 

- *uzraocaiiene (50); 
$ - 'frapat'ani (50); 

- xfraptanuuata (51); 

- *da6aw (52); 

- i'sanhaeta (53); 

- 'xrauul'siientT's (54); 

- frazga&ata (56); 

- apa.hibat_ (56); 

- *bauuat (56); 

- hqm.raeQQaiieni (58); 

- xfrauuax'siiete (66); 

- * sispamnb (67); 

~ x m ... gmanb' K (67); 

- 'upa.ai: (77); 

- nauua.fraQQarasqm (77); 

- *apa va' karasaiian (80); 

- x /ra vdi/ x (80); 

- auuazat (81); 

- *uruuaesaiiatqm (82); 

- * siiazdaiiqs ... apa (84); 

- uzuua'zat_ (86); 

- frax'st'aite (92); 

- 'vaejaiiqs (92); 

- * jae'samnb (93); 

- 'di5aiiai_ (94); 

- fraiiente (95). 



18. La tradition manuscrite 



La tradition manuscrite est, comme on sail, fort limitee 12 et de mauvaise qualite. Ces 
insuffisances, me semble-t-il, ne peuvent pas imposcr d'enregistrer ici ou la des divergences 
morphologiques, etymologiques par rapport au vedique : si, par exemple, la RS documente par 
akravihasta- une forme compositionnelle ii. 'kraui* de 'krurt-, xruuidrum (§ 46) n'est pas decisif pour 
dire que l'avestique y oppose 'kruui+, les graphics °uu° et °auu° (ou °auu°) etant trop souvent mises 
I'une pour I'autre. Le postulat linguistique que permct gencralement le vedique doit primer. 



12. Voir PANAINO, SOR 68,1, 1990, 3 sqq.; HINTZE, MSS 50, 1989, 31-50; et, de facon 
generate, HOFFMANN - NARTEN, SA. 
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Vu Pincoherence de nombreuses fins de mots, pour que la traduction reponde a un texte 
intelligible, j'ai pris le parti de reconstituer les formes theoriquement attendues, mais, par necessaire 
prudence, de ne donner ces reconstitutions comme d'ailleurs toute autre correction qu'au-dessous du 
texte qui est la reproduction pure et simple de celui donne par GELDNER. Cette reconstitution obeit 
egalement aux principes suivants : la longue est donnee etymologiquement pour les finales en °f m 
(< *°im / '°iam I '°i'am), °'t's, °um (< '°um / '°uam / '°u'am), °u's. Sans le signaler, s, s, i, n, h e t 
n v sont restitues etymologiquement en accord avec les propositions de HOFFMANN (Aufs. 324 sq., 5 A 
49 sqq.). L'epenthese est donnee chaque fois qu'elle est requise. Les graphies compositionnelles sont 
restituees chaque fois que la logique le demande (°5.°, °a.°, °s.h°, °s.m°, etc.) et aussi, par systeme, 
lorsque le premier terme finit par °i.° ou par °u.°. Le preverbe, pour les verbes, est donne en graphie 
compositionnelle chaque fois que c'est theoriquement possible. 



19. Les fautes 

La tradition que la mise par ecrit au Moyen-age a fixee donne nombres de mots avec une 
terminaison fautive, amputee ou monstrueuse. On ne peut done s'empecher de penser, avec inquietude, 
que certains mots etaient ecrits de facon abregee et qu'ils ont ete reconstitues, incorrectement parfois. 
Mais a quelle epoque ? Car, lorsque paralleles et repetitions il y a 13 , les memes anomalies graves se 
rencontrent. II s'ensuit que ces erreurs sont a situer au moins a l'epoque de la constitution du corpus. 
Les erreurs de desinences au duel, les ezafeh figees et la forme en °b au lieu de °°qs de certains ptcp. 
pres. pourraient s'expliquer par ce meme biais. Cette idee a des consequences desagreables : des 
questions sans reponses deviennent inevitables (par exemple : la sigmatisation de nominatifs comme 47 
Qrizafa est-elle authentique ?). 

Ces erreurs qui ne sont pas dues a la graphie ou qui du moins s'expliquent mal par la copie 
sont : 

- 9. as.vand(a)ram au lieu de a's.vand(a)ru 

- 9. Qamnan w hantam ... au lieu de Qamnanhuuat ... 

- 9. damqn :: damdni's 

- 17. garb.nmanam '.'. garb.nmane 

- 26. duua Qri'suua V. duiie Qrisuiie 

- 29. vispe daeuua masiiaca vispe yatauuo pairikasca :: vispd daiu.ua masiiasca vJsps yatu's 
pairikasca 

- 29. &risat3m :: Qrl sata 

- 32. istisca saokaca ... f'saonisca vqQfiaca ... Brqfsca frasasti'sca :: istimca saokqmca ... 
fsaonimca vqQQqmca ... 6rqf&qmca frasastimca 

- 33. garamam ". garamb 

- 40. vi'i :: visam 

- 41. vlzafarb :: vlzafa 



13. Pour les paralleles et les repetitions, voir SCHLERATH, AW I!. 

i 
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- 41. hunauub ... hunauuasca :: hunu's ... hunusca 

- 42. °.varatiuuantam taxmam frazustam.frazu'stam :: °.varatiuua °b °b 

- 43. aparanaiiu paranaiiu " °aiiu's 

- 44. raoxsna garb.nmana :: raoxsnat garbnmanat 

- 44. arafata haca duianha :: arayacat_ haca daoianhauuat 

- 44. te ... Qanjaiiante :: to. ... Banjaiiaite 

- 46. parataiBe '.'. parataetam 

- 47. zaxsaBram " jaxsaQra 

- 48. atar's :: atara 

- 48. uzraocaiiai :: uzraocaiiahhe 

- 50. zadanha " zadahi 

- 50. afrapaiai " frapatani 

- 51. a dim :: a dit ou a[ it 

- 52. da5a :: dabau 

- 54. vsraGram vispb.aiiaram amaeiniynam tarb.yaram :: varaQra vispb.aiiani amaeiniyna tarb.yara 

- 56. vastra :: vastra 

- 56. /so :: is*?.* 

- 66. yim aifiitb :: yar a/p/ro 

- 66. jasantb :: jasanti 

- 67. auui tarn " auui tat 

- 69. tar'snamca :: tar'snamca 

- 69. BraBram :: era9rai 

- 71. yimca ... :: yatca 

- 71. ar'snam :: ar'sbnam 

- 71. pisinam :: pisinanham 

- 11. Bamnanhunta ... kauue "Bamnan^hantb ... kauuaiib 

- 74. vanaintiiasca :: vanqi9i(a5ca 

- 75. tanuiiasca '.'. tanuuasca 

- 77. haosrauua :: haosrauuanhb 

- 77. karasam ... razuram " karasqm ... razurqm 

- 11. siiauuarsanai :: siiauuar'snb 

- 11. narahe " narauuahe 

- 79. a'sam ... x'saBram ... ra'etn ... x y aranb " a'sa ... x'saBra ... raiia ... x v arananha 

- 80. vaenamnam ... vaenamnam ... vaenamnam :: vaenamna ... vaenamna ... vaenamna 

- 80. jaini's :: janaiib 

- 81. a'sauuanam zaraBu'stram " a'sauua zaraBu'strb 

- 82. zaraBu'strai :: zaraBu'strahe 

- 84. sizdiib :: siiazdaiiqs 

- 85. pauruuqnca " pauruuanica 

- 85. bazu'sca :: bazau'sca 

- 92. vaejb yim V. vaejaiiqs 

- 93. haosrauua :: haosrauuanhb 
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- 93. auuaSa :: a auua 

- 96. uua ... tarsn3mca :: uiie ... tar'snqmca 

- 96. ayam ... tarsnamca :: afe ... tarsnqmca 

Certes on peut avoir un avis different pour tel ou tel cas, mais il faut bien reconnaitre que, 
dans l'ensemble, il y a trop d'anomalies. Nous avons devant nous un texte qui, en plus d'etre un 
manteau d'arlequin, est fautif avant d'etre mal transmis. 
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Yt 19.9 

u^rsm kauuaem x y aranb mazda&atam yaiamaide as.vandram uparb.kairim Qamnanuhantam 
varacanuhantam yaox'stiuuantam taraSatam aniiais daman -.- 

kauuim. as.vand(a)ru 'upairi.kairxm 'damnanhuuat 'varacanhuuat * yaoxstiuuau 'damanis. 

Nous sacrifions au Hvarnah puissant des Kavi, que Mazda a instaure, digne d'une grande 
celebration, au champ d'action aerien, inspire, prestigieux, doue de facultes, inaccessibles aux autres 
instaurations, 

Ce § est repete par les §§ 14, 21, 25, 27, 30, 70, 73, 78, 83, 88 et 91. Les §§ 45, 55 et 65 
remplacent 'kauuim par ax v aratam. 

kauuaem : graphic corrompue pour 'kauuim ace. nt. sg. de 'kauuiia- "relatif aux Kavi", 
influencee par l'acc. kauuaem (§ 71) de kauui-, ou bien resolution graphique du theme *°ia- en °aiia- li 
et fermeture consecutive en °aem au nom.-acc. nt. sg., abregement secondaire de Pinitiale sous 
l'influence de l'acc. de kauui-; cf. Y 1.14 kauuaiieheca x^arsnanhb (gen. Sg.). 

x^aranah- : nt. Voir Introduction 2. 

a's.vandram : hapax (si ce n'est les repetitions); les mss. donnent as.vandaram (avec n : Fl, Ptl, 
El, etc.) et a'sa.vandaram (J10, D). Au § 45, Fl, etc. donnent a's.vandram. Le second membre est atteste 
aussi dans V 13.46,48 x^andrakara- (KLINGENSCHMITT apud MAYRHOFER, KEWA 111 568) ou un 
seul manuscrit ecrit °dar°. II s'agit en realite du probleme graphique consistant a transcrire la 
prononciation liturgique de ii. = lo. '°andr° (sequence rarissime), parallele a celui de ii. '°antr° > 
°a&r° (e. g. maBra-), mais pour lequel le systeme graphique, e'est-a-dire la prononciation liturgique, a 
apporte une solution differente, mais generalement mal observee par les mss. La correction que fait G 
est inspiree par 1'etymologie et B a raison de retablir la lecon de Fl. Si *vand(a)ra- (dans as.vandara- 



14. Aussi e. g. dans juuaiib au § 11. 
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et x v andara.kara- < *su+uandra++) derive de la racine vand (scr. vand) par suffixation en -ra- et s'il 
s'agit d'un adjectif, le degre plein radical s'explique mal. Comme le recommande d'ailleurs le prefixe 
as*, il vaut done mieux en faire un substantif. D'apres 87 duiuuandrauub, il faut envisager une lecture 
*a's.vand(a)ru.m (et, de meme, au V 13.46,48, 'x v andrukara-). Dans cette hypothese, on admettra que la 
terminaison masc. ( on attend 'a"s.vand(a)ru nt. ) est due a l'influence des themes en °a- voisins et, 
surtout, a la repetition mecanique de ce type de § a travers les Yt. II faut sans doute reconnaitre en 
'+uandru- la forme compositionnelle du substantif que le ved. documente, vandb.ru- (e. g. RS 4.43.1). 

uparb.kairiia- ', dit du vent (vaiiu-), de Sirius (ti'striia-), de Krsa-aspa et de l'Aryaman Ishiya. 
Peut-etre "dont le fait, Taction ou la geste se situe en haut", bahuvrlhi de upara- (scr. Upara-) et de 
'kairiih- (scr. kriya-). Au Yt 13.31, on trouve upairi.k°, sans variante, a propos des Fra-vrti. Une autre 
confusion entre °i et °b est attestee dans jasantb mis pour 'jassnti au § 66, si bien que la correction 
doit etre envisagee. 

&amnan v hant- et les deux autres adjectifs qui suivent se retrouvent ensemble et dans cet ordre 
pour toutes leurs attestations. Mecaniquement mis au masc. au lieu du nt. Si Ton admet que ces 
adjectifs appartenaient au texte original, il faut expliquer cette faute. II pourrait s'agir d'une 
corruption due a leur abreviation au cours de la transmission. Cependant, le fait qu'ils suivent 
yazamaide n'est pas rassurant : supplement tardif ? 'Qamnah-, d'apres B, derive de 'sam "se fatiguer, 
peiner" 15 . Ce serait done ii. "sama-nas- "la fatigue, la peine (que Ton se donne a accomplir les rites), 
l'abnegation (rituelle)". Mais e'est la seule fois que ii. *sV aboutit a 9V. En se basant sur scr. dhanvr- 
= av. rec. Qanuuar- 16 , ne pourrait-on pas supposer que 'damnah- provient de ii. "dhama-nas-, derive de 
la racine connue par le scr. DHAM :: dh'amati "souffler", duquel on rapproche, encore que 
prudemment, l'adj. grec 8eucp6<; n . Si bien que 'dhemH-nes+uent- (av. Qamnan v hant~) serait a 
'dhmH-rb- (grec 6EUEp6-) ce que 'Heug-es+uent- (scr. bjasvant-) est a 'Hug-rb- (scr. ugra- ). Un 
troisieme exemple de 9 initial correspondant a un dh indien (58 *B$qzjaiti) permet de penser a un 
traitement iranien commun regulier lorsque ii. 'dh est en tcte d'une syllabe fermee par une nasale. 

yaox'stiuuant- : de yaox'sti- f. "faculte". Etymol. obscure 18 . Sens d'apres e. g. Yt 10.82 aat abiib 
dbidrabiib aifiiiasca yaox'stibiib spasiieiti miQrb.ziiqm midrb.drujamca "Alors avec ces yeux et ces 
perceptions, il observe celui qui derobe dans le contrat et celui qui trompe dans le contrat" (trad. 
KELLENS, nra 237). 

tarabata- \ scr. lirbhita-, mais le premier membre de ce compose, 'trht 2 -Hbs, a perdu, au 
moins apparemment, sa sifflante finale. Phenomene parallele dans parabaia- = scr. purbhita- (scr. 
purah = grec n&poc.) et dans u'sab'a- (§ 66). Peut-etre s'agil-il d'un ancien sandhi appartenant a la 
langue originale. Construit avec un instr. d'accompagnement frustre. 

B (et KELLENS, NRA 259 sqq.) donne le theme xarahhx- d'apres l'acc. f. sg. tarabhtam (e. g. S 
2.2) et le gen. m. ou f. sg. tara&atb (e. g. Y 22.24, S 1.2) : e'est faire confiance aux connaissances 
grammaticales du diascevaste alors qu'il est probable que le lexte du Yt 19.9 est la source des autres 



15. Scr. SAM :: 'samyaii, grec K&UVCO. 

16. Mais HOFFMANN, Aufs. 329, avait, pour cette correspondance phonetique peu attendue, 
amorce une tentative d'explication differente. 

17. Voir MAYRHOFER, KEWA II 92, ou corriger l'accent. 

18. Voir DARMESTETER, ZA II 409 sq. n. 19. 
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attestations. II faut encore remarquer que tara&atam ne constitue pas la forme de nom.-acc. nt. sg. 
attendue pour un theme tel que tara&ht-^. 

aniiai's daman '. instr. pi. de aniia- daman-. Ce dernier, correspondant de scr. dhaman- nt. 
"instauration", est de genre instable (voir e. g. au § 18; m., f. ou nt. !). La terminaison d'instr. pi. est, 
pour ce subst., toujours escamotee. J'attends "damani's 20 . Telle qu'elle est, la forme represente un loc. 
sg. ou un nom.-acc. nt. pi.! Phenomene semblable : 82 kar'suuqn, 85 pauruuqnca. 



Yt 19.10 

ya{ asti ahurahe mazda yaQa daman daQat ahurb mazda pouruca vohuca pouruca srlraca pouruca 
abdaca pouruca fra'saca pouruca bamiiaca 

pouruca vohu pouruca srira pouruca abda pouruca fraiaca pouruca bame ? 

(le Hvarnah) qui appartient a Ahura Mazda dans la mesure ou c'est Ahura Mazda qui est 
l'auteur des instaurations bonnes en grand nombre, belles en grand nombre, habiles en grand nombre, 
paisibles en grand nombre et lumineuses en grand nombre. 

daQat_ : inj. (?) pres. 3 e sg. act. avec thematisation secondaire (v. VA 189). Neanmoins, il faut 
envisager la possibilite d'une erreur : sur le flottement entre -at et -at_, voir KELLENS, VA 239. La 
confusion de 6 et 6, parce qu'elle est exceptionnelle ( pratiquement reservee au theme de present de 
l da ), ne suffit pas a justifier le passage de 'dh a 6 dans daQat. Or, il se fait que Ton enregistre 
plusieurs cas de 6 initial representant un "dh etymologique lorsque la syllabe est fermee par une 
nasale : Qanuuan-, Qfiqija-, Qamnan v hant- 21 . On peut done faire l'hypothese que daQat est analogique de 

daQsn. 

pouruca vohuca ... : emploi stylistique peu rigoureux de °ca. Au sens de "les institutions qui 
sont en grand nombre bonnes, celles qui sont en grand nombre belles, ...", on attend "pouruca vohu ...'. 

abda- : scr. adabdha- < ii. 'a+dbh-ta-. Ici et au V 2.24, ou l'hypothese "sans pied, non foule" 
(v. MAYRHOFER, KEWA I 30, // 249, /// 627) n'est pas necessaire. Au Yt 5.34 abdb.tama-, le superl., 
"tres habile" (trad. KELLENS, NRA 274 sq.), est dit d'une femme qui fait bien le menage. 

fra'sa- : peut-etre 22 est-ce le derive en -a- de "fra+iiia "etre bien tranquille", done "paisible". 



19. Pour la forme attendue de nom.-acc. nt. sg. des themes consonnantiques en indo-iranien 
ancien, on trouve e. g. catuspat (v. MACDONELL, VG 198). 

20. Sur la forme de 1'instr. pi. des themes nt. en nasale, PIRART, STIR 17, 1988, 146. 

21. Voir § 9 ad Qamnanvhant-. 

22. On ne peut rapprocher f( s )raia- de l'adj. scr. prksa- "fort" (v. KELLENS - PIRART, TV A 
11 270): non seulement le type morphologique est autre, mais il serait gratuit de separer prksa- d e 
PRAK$ "rassasier" :: prnajmi, prnakti, ? anavaprgna- (RS 1.152.4 : v. RENOU, EVP VII 38, & 
MAYRHOFER, KEWA It 188, 299, 330), racine di'stincte de PRC (PARC) "combler; (v. KEWA II 329 
sq.) et dont la derniere consonne, sur base de sa variation ks l j I g l k, parait representer le phoneme 
ie. "g vs . Effectivement, si farasa- est un adj., le vocalisme radical a bref doit continuer un degre ie. 
*o (tvpe morphologique : scr. andha-), ce qui n'est possible que si la syllabe est fermee, et "s ne peut 
representer cette affriquee sonore comportant un appendice labiale, qui est un phoneme unique. 
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Yt 19.11 

yat_ karanauuqn fra'sam ahum azara'santam amarasantam afriQiiantam apuiiantam yauuaejim 
yau.uae.sum vasb.x'saBram ya[ irista paiti usahistqn jasat juuaiib amaraxtis daQaite fra'sam vasna anhu's v 

karanaon fraSam. *azarasantam x amarSantam. x yauuaejim x yauuaesum vasb.x'saQram. x amaraxti's. 
fraSam. 

Lorsqu'ils rendront Pexistence paisible, sans vieillesse, indestructible, imputrescible, sans 
puanteur, d'une vie eternelle, d'une opulence eternelle, d'un pouvoir a volonte, lorsque les morts 
resusciteront, le vivant acquerra les indestructibilkes et l'existence recevra, grace a ..., la qualite de ce 
qui est paisible. 

karanauuqn : subj. pres., apparemment avec thematisation secondaire (VA 258), de ] kar (scr. 
fCR). Le sujet, d'apres Y 30.9 atca tbi vaem xiiama ybi im fara'sam karanaon ahum mazdasca ahuranhb "et 
puissions-nous vous appartenir, 6 Mazda, a toi et aux Ahura qui rendront plantureuse cette 
existence !", n'est pas irista, mais, ou bien { ahurb mazda ), auquel cas il faudrait, par correction, 
mettre le verbe au sg., ou bien { daman } si ce terme constitue bien un equivalent du v.-av. 
ahuranhb (cf. § 19) et que, pour le sens, on le considere comme non neutre (autrement la correction 
*karanauuat s'imposerait aussi). Que le present § soit independant des precedents ressort assez de sa 
structure : 2 subord. en yat + subj. et 2 principals qui chacune ont leur verbe stylistiquement en tete. 

karanauuqn peut etre une graphie pour 'karanauuan comme, au § 84, daeuuqn pour 'daeuuam. 
Pour la commodite, j'y substitue done 'karanaon selon le systeme graphique courant. 

azara'santam \ corriger, avec les mss., en " azarasantam. Ptcp. pres. act. neg. de l'inchoat. 2 zar ;: 
zarasa- "vieillir" (KELLENS, VA 157, 159). 

amarasantam : corriger, theoriquement, en x amarSantam. Ptcp. pres. act. neg. de marc :: marSa- 
(ii. 'mrc-ia-) "se detruire" (KELLENS, VA 126). 

usahistqn : "i°- pi. subj. pres. act. de us+stb. .-.• us+hi'sta- "se dresser, se lever". Avec l'adv. paiti "a 
nouveau", prend le sens de "ressusciter". 

jasat ... amaraxtis '. gam + ace. d'un abstrait en -ti- "devenir + adj." 23 . L'analyse qui fait de 
amaraxtis un nom. sg. et de juuaiib un ace. pi. propose un syntagme inattendu : l'abstrait en -n- est 
habitucllement le compl. du verbe de mouvement. x amaraxti's ace. pi. elliptique, l'idee de amariant- 
etant explicitement la seule reprise. 

juuaiib : ptcp. pres. act. nom. masc. sg. de jt :: juuaiia- "faire vivre" = scr. jivayati selon 
KELLENS (vm 142, 319). La graphie °b est aberrante (on attend °qs) mais documentee. Cependant, il 



23. Exemple vedique : RS 10.16.2 I yada gachaty asunhim etam v atha devanam va'sanir bhavati II 
"Quand il aura acquis la conduite de l'existence, alors il deviendra conducteur de la volonte des dieux 
[?], a volonte conducteur des dieux [?]". 
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vaut mieux garder l'analyse de B qui y voyait une graphic 24 de l'adj. jluuiia-. On trouve aussi la 
graphie °uuaii° de '°u(i)i° e. g. dans khuuaiieheca < 'kauia- 25 . 

daQaite : 3eme sg. moy. subj. pres. de [ da. Diathese incertaine (Fl, mais daQaiti J 10). Le tout 
est de savoir si c'est l'acc. fra'sam qui est irregulier ou le nom. anhu's (KELLENS, VA 48 sq., 51 n. 6, 
183 n. 5). Si Ton considere que anhu- n'apparait jamais au pi., il faut en faire le sujet de ce verbe, 
qui, vu les autres attestations du syntagme (ahum + x da), doit avoir un sens passif (B). 

vasna : obscur. En principe, instr. sg. Theoriquement, °sn° provient de ii. '°sn°, '°sn° ou '°zn°. 



Yt 19.12 

bun gaeBa amarsantls ya a'sahe sanuhaiu's ■.■ ni'stat paiti drux's nasaite ya8at aifiicit jaymat 
asauuanam mahrkaQai aom ciBramca stimca aQatca mare nasataeca mairiib a&a ratu's ■._■ 

*bun. x amar$aintl~s. san v hait~is. nasaite. x jaf3mat. *stimca. x maire. nasataeca. *aQa. 

Le monde abondant du Rta est destine a etre incorruptible. La Druj sera eliminee : chaque 
fois qu'ils s'approcheront trop du Rtavan Un-tel, pour nuire a sa personne, (trop) de sa caracteristique 
et de son existence, la garce tombera malade et le voyou sera elimine. Tel est le modele. 

Repete par §§ 20, 24 et 90. 

bun : KELLENS ne se prononce pas en raison de Pobscurite du contexte (VA 389 n. 1). 
Graphie pour 'bhiiuan (*bun) ou pour 'bhauan ( x baon)7 L'aor. de bit peut etre envisage dans la mesure 
ou son subj. a pu s'integrer dans le systeme du present avec le sens de "etre destine a". 

gaeBa- : subst. f. pi. "monde vivant, betail, troupeaux". Suffixe -da- sur degre flechi (?) de la 
rac. ji : formation connue en scr. seulement par gatha- (DEBRUNNER, A/G 11,2 718). 

x amarsam- : v. § 11. Au fern, pi., on retablira theoriquement Pepenthese et, dans la syllabe 
finale, la longufe : x amarSaintIs. 

san^haiti- : {., de san v hant- < ii. 'iasvam- (scr. 'sasvant- avec s...'s < "s...s COmme dans sa'sa- :: 
av. 'sanha- 26 ): KLINGENSCHMITT, MSS 33, 1975, 67 sq.) "abondant, frequent". 

ni's ... nasaite : KELLENS (va 369 n. 15) donne le passage pour corrompu et incomprehensible. 
II doit s'agir du subj. d'un theme na'sa- derive secondairement de l'aor. sigm. de v.-av. 3 nas "porter". 
Cette rac. avec le prev. ni's prend le sens de "debarrasser abl. de ace". Ici le moy. doit avoir le sens 
passif d' "etre elimine". 

yabai : univerbation par sandhi de yat et at. En correlation illusoire avec °tat : la particule °h r 
garantit le debut de la phrase. 

afticit jay mat : 3eme sg. act. subj. pft. de a$i+gam (KELLENS, VA 411 n. 1, 420). Corriger 



24. Voir HOFFMANN, Aufs. 65 et 67. 

25. Voir § 9 ad kauuaem. 

26. Voir MAYRHOFER, KEWA HI 317. 
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done en x jayamat (< ii. 'jagamat. Fermeture de *°a° en °s° devant nasale et chute secondaire 
consecutive). Valeur de futur anterieur ou general. Accord avec Ie premier sujet principal. 

aom ciQrsmca stlmca : compl. de ai'pi° jayma{ et non de mahrlcaBai, ce dernier n'etant pas un 
inf. mais un abstrait en -ada- qui, comme tel, ne peut que regir un genitif. Le deictique au.ua- paralt 
employe comme le scr. amu- "Un tel" dans la liturgie des Brahmana (v. MINARD, 3E 1 § 255c). 

ciQra- : subst. nt. "trait distinctif, manifestation visible, caracteristique (religieuse ?) familiale 
ou ethnique". 

stlm°: G. Les mss. ont la breve i ¥ stimca) et je la retablis vu l'incertitude qui plane sur ce mot. 
Subst. f. sti-. De l ah ? Suffixe -ti- ? 

adat° : KELLENS (va 113, 230 n. 1) donne cette forme pour incomprehensible. Peut-on 
envisager le subj. d'une racine at (sur la spirantisation en °9° due au morpheme de subj., PIRART, 
TV A I 43 n. 1) "tomber malade" que le ved. attesterait si Ton accepte que la variation atura- I tura- 
(RS 8.68.2) "malade" s'explique, parallelement a celle de atman- I tman-, comme une hesitation a 
mettre une racine en a° initial au degre zero (cf. scr. apnbti). 

mare : G. Transmission troublee (Fl marana'sataeca, J 10 maranasatica, etc.). Voir Yt 19.90. 
Retablir l'epenthese: ^maire. Norn. f. sg. de mairiia-. Reduction reguliere de '°ia en °e. Scr. 
marya- "garcon". A un sens daivique. 

mairiib '. G. Les mss. ont vairiib (J10), variib (D), vairiiriib (Fl, etc.) : contamination par Y 



27.13. 



aQa ratu's : G. Tous les mss. ont ada. Citation v.-av. (Y 27.13). 



Yt 19.13 

ahe raiia x v arananhaca tarn yazai surunuuaia yasna uyram kauuaem x^aranb mazdabatam 
zaoQrabiib ■.■ ufram kauuaem x v aranb mazdabatam yatamaide haomaiib gauua barasmana hizuub danhanha 
maQraca vacaca SiiaoQnaca zaoQrabiiasca ar'suxbaeibiiasca vbyzibiib yehhe halQm aat yesne pain vanhb 
mazda ahurb vaeQa a'sat haca yanhamca tasca tasca yazamaide °0° 

"far yazai. 'kauuim. 'kauulm. ^haomaiib gauua^. x ars.uxbaeibiiasca. Mss. vayiibiib et vbyiabiib : 

*vafz(9)biia d'apres Yt 10.88 *vOfzabiib (Fl, Ptl, El, P13, K15), vayiibiib (L18). *vahhb (Ny 1.16 : F2 

vaihhb). 

Avec la richesse et le Hvarnah de celui-ci. Jc sacrifie au moyen d'un sacrifice audible, quand 
il s'agit des libations, au puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure. Nous sacrifions au 
puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure, au moyen du Hauma additionne de lait et en 
preparant une litiere, au moyen de l'habilete de la langue, au moyen de la formule, de la parole et de 
l'acte, quand e'est le moment de faire les libations et de prononcer correctement les paroles suivantes 
: 'Nous sacrifions aux Hant et aux Hati de chacun desquels, sur base de la mise en place des 
offrandes, lors de chaque sacrifice, Ahura Mazda reconnait la qualite de bonne divinite partisane du 
Rta\ 
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Repete aux §§ 20, 24, 26, 29, 44, 54, 64, 69, 72, 77, 82, 87, 90 et 96, ce § a des paralleles 
dans la plupart des autres Yasht et meme ailleurs (e. g. Ny 1.16). Ces paralleles sont de plusieurs 
types. Celui qui est represente ici, 

a. ahe raiia x v arananhaca, 

b. tarn yazai surunuuata yasna + aCC. Sg. des noms de la divinite masc. (ou nt.) + zaoQrabiib, 

c. acc. sg. des noms de la divinite masc. (ou nt.) + yazamaide, 

d. haomaiib gauua barasmana hizuub danhanha mqQraca vacaca Siiao&naca zaoQrabiiasca 
x ar~s.ux&aeibiiasca x vayzbiib, 

e. la Bagha du Y 27.15, 

se retrouve aux Yt 3 (Ardabahisht), 4 (Awerdad), 6 (Khurshed), 7 (Man), 8 (Tishtar), 10 
(Mihir), 15 (Ram). 

Les autres types sont les suivants : 
celui du Yt 11 (Srosh) : 

a. ahe raiia x v arananhaca ahhe ama varaQraynaca ahe yasna yazatanqm, 

b. tarn yazai surunuuata yasna + acc. des noms de la divinite masc. + zaoQrabiib, 

c. acc. des noms de la divinite masc. + yazamaide, 

d. haomaiib gauua barasmana hizuub danhanha mqQraca vacaca SiiaoQnaca zaoQrabiiasca 
x ars.ux&aeibiiasca x vay"zbiib, 

e. la Bagha du Y 27.15; 
celui du Yt 5 (Ardui Sur) : 

a. ahe raiia x v arananhaca, 

b. tarn yazai surunuuata yasna tarn yazai huiiasta yasna + acc. Sg. des noms de la divinite fern. 
+ zaoQrabiib, 

C. ana buiia zauuanb.sasta ana buiia huiia'statara araduui sure anahite, 

d. haomaiib gauua barasmana hizuub danhanha mqQraca vacaca SiiaoQnaca zaoQrabiiasca 
x ars.ux£iaeibiiasca ^vayzbiib, 

e. la Bagha du Y 27.15; 

celui des Yt 9 (Drvasp), 16 (Din) et 17 (Ard) : 

a. ahe raiia x^arananhaca, 

b. tqm yazai surunuuata yasna tqm yazai huiiasta yasna + aCC. Sg. des noms de la divinite fern. 
+ zaoQrabiib, 

c. acc. sg. des noms de la divinite fern. + yazamaide, 

d. haomaiib gauua barasmana hizuub danhanha mqQraca vacaca SiiaoQnaca zaoQrabiiasca 
xars.ux&aeibiiasca x vay"zbiib, 

e. la Bagha du Y 27.15; 
celui du Yt 14 (Bahiram) : 

a. ahe raiia x v arananhaca, 

b. tarn yazai surunuuata yasna tarn yazai huiiasta yasna + aCC. Sg. des noms de la divinite 
masc. + zaoQrabiib, 

c. acc. sg. des noms de la divinite masc. + yazamaide 
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d. yai's datai's paoiriiai's ahurahe (cf. Y 46.15) haomaiib gauua barasmana hizuub danhanha 
maQraca vacaca iiiaoQnaca zaodrabiiasca xars.uxSaeibiiasca *vaYzbiib, 

e. la Bagha du Y 27.15; 

celui des Yt 1 (Hormezd) et 18 (Ashtad) qui ne sont constitues que d'une enumeration en 
yazamaide suivie abruptement de la Bagha. 

Le Yt 13 atteste une variation de a. ( anham raiia x v arananhaca ), mais c'est tout. 

Ce type de § est en realite un conglomerat secondaire de formules de provenances diverses. 
Le Y 57.3 (= Yt 11.8) donne de l'ensemble qui va de ahe a zaodrabiib une version plus longue, ahe 
raiia xvarananhaca ahhe atna varaBra^naca ahe yasna yazaianam tarn yazhi surunuuata yasna ... zaodrabiib, 
qui oblige a couper syntaxiquement devant tam : ['instrumental yasna ne peut etre repete dans une 
seule et meme proposition. Le genitif pluriel yazaianam s'accommode mal du gen. sg. ahe ... ahhe ... 
ahe et ce premier segment manque d'un verbe. Sans doute faut-il conclure a une citation fragmentaire 
qui, de ce fait meme, ne peut etre analysee syntaxiquement de facon sure. 

tam : ce masc. du deictique est absurde {tam ... x v aranb) : ou bien la repetition est tres tardive, 
ou bien sa reproduction par abreviation ou par inertie a gomme l'adaptation {'tat) necessaire au genre 
de x v aranah-. 

yazhi : vieil-avesticisme. Sur la forme de la desinence vieil-avestique de la lere sg. act. indie, 
pres., PIRART, MSS 47, ! 986, 164. Elle est, en rec. comme en scr., analogique des deux autres 
personnes du sg.: yaze 21 = sor. yaje (VA 202). 

surunuuata : instr. de surunuuant-, ptcp. act. de sru :: surunao- "ecouter", ou d'un surunuuata- 
"audible", de formation rare (DEBRUNNER, AIG 11,7 169). Dans la premiere hypothese, il s'agirait 
d'une brachylogie par hypa'.lage : "au moyen d'un sacrifice a qui ecoute" > "au moyen d'un sacrifice 
qui ecoute" (cf. Y 35.4). 

zaodrabiib : compl. de vaz comme aussi e. g. au Y 68.10 (yb vb apb vanuhi's yazaite ahurhnVs 
ahurahe vahi'stabiib zaoQrabiib). Plutot que d'y voir une erreur generalisee pour l'instr. (B), il est plus 
economique et respectueux du texte d'en faire un dat. de temps : "pour quand il y a les libations" 
(datif d'occurrence "pour quand il y a ..." : cf. YH 35.10 et v. KELLENS - PIRART, tva ll Gram. I 
2.1.2, 2.5.2.2). 

haomaiib gauua : lire *haoma * yb gauua "au moyen du Hauma qui est avec du (lait de) vache" ? 
haom(a)iib. gauua barasmana "au moyen de ce barasman qui est avec la vache relative au Hauma" (cf. Y 
4.1 haomqsca ... barasmaca ... gqmca) ? 

barasmana : instr. sg. de barasman-, ce qui est anormal si ce subst. est du nt. (on attendrait 
'barasmaini). II est possible qu'il s'agisse primitivement d'un nom d'agent m. "celui qui jonche, qui 
installe la litiere". 

ar'suxbaeibiias \ univerbation secondaire du compose analyse : corriger theoriquement en 
"x-ars.uxba- (le v.-av. montre la forme avec sandhi ara'zuxba-), De ar's (v.-av. ara's) "correctement", 
forme preverbiale de v.-av. arazu- (comme as de mazant-), et de ux5a-, forme ahurique du verbal en 



27. E. g. Yt 8.25 ti'strim ... aoxtb.namana yasna yaze. 
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-ta- de vac (la forme daivique etant -tuxta- :: mt'Qaoxta- : v. § 96) ou verbal en -tar de aoj, verbe 
ahurique 28 . 

vhyiibiib : la longue radicale est secondaire. Corriger en *vaY~z(i/3)biib, sur base de Yt 10.88. i, 
ou bien est une antique caracteristique morphologique d'instr.-dat.-abl.-loc. pi. concurrente des 
terminaisons pada (PIRART, Aula Or. 7, 1989, 256), ou bien est un signe graphique equivalant au 
point separateur (comme dans v.-av. siib'zdum, sur lequel PIRART, TVA ! 65) et une maniere 
d'accepter une gutturale sonore en fin de premier terme d'analyse. L'anaptyxe peut resulter de la 
mauvaise lecture d'un point separateur secondaire. La forme peut done en definitive representer ce 
que Ton attend theoriquement : ii. 'uagbhiah. 

yehh'e hatam bar ... : sur ce texte, v. KELLENS - PIRART, TVA I 3 sq. & /// ad Y 51.22. II 
s'agit de la refonte, par mecomprehension (?), de la strophe v.-av. L'antiquite de cette refonte est 
discutable, ;r.ais, quoi qu'il en soit, il est difficile de justifier l'emploi et la place de aat. II s'agit 
forcement d'une corruption secondaire : je propose d'y voir x a5a instr. de h&h- (v.-av. hdb-) "la mise 
en place ues offrandes". yehh'e hhrqm ... ybnhqm est un tour distributif partiel : "les Hant de chacun 
desquels ... et !es (Hati) desquelles". 

Selon une nouvelle interpretation, vaeBb aura mazda ahurb comme sujet et vahhb ... asat hac'a 
comme ctjet : "Nous sacrifions aux Hant et aux Hati de chacun desquels Ahura Ma^Ua connalt, Iors 
de chaquc sacrifice, grace a la mise en place des offrandes, le meilleur harmonieux (e'est-a-dire la 
qualite tie Vahu ou de Hu-dah, de bonne divinite)". L'allongement des voyelles finales donne a ce 
texte, la Bagha Yehhe.hatqm, un statut venerable, mais le reste de la graphie releve clairement du rec. 



28. PIRART, Notes de morphologie daivique, a paraitre dans les Proceedings of the 2nd 
European Conference of Iranian Studies (held in Bamberg, Sept. 30th - Oct. 4th, 1991 by the Societas 
Iranologica Europaea). 

i 
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Yt 19.14 

u^ram kauuaem x v aranb mazda&atam yazamaide a~s.vand.rdm uparb.kairlm Qamnanuhantam 
varacanuhannm yaox'stiuuantam tara&atam aniiai's daman ■>• 

Nous sacrifions au Hvarnah puissant des Kavi, que Mazda a instaure, diene d'une grande 
celebration, au champ d'action aerien, inspire, prestigieux, doue de facultes, inaccessibles aux autres 
instauraiicMi?, 



Yt l*v 15 

yw. asti amasanqm spantanqm x'saetanqm varazidbidranqm barazantqm ai'Mi'amanqyn taxmanqm 
ahuiriianqm ybi aiQiiejanhb asauuanb :■ 

x'sar.tanqm x V3razi.dbiQranqm ^barazatqm * ai\Miamananqm. 

(le Hvarnah) qui appartient aux Amrta Spanta splendides, au regard effectif, grands, 
offensifs, fixes, ahuriques, qui sont des Rtavan depourvus d'abandon, 

amasa- spanta- : "immortel benefique", nom d'une categorie d'etres divins. Le premier terme 
est un verbal en ~ta- neg. de mar "mourir", le second une formation adjective de type rare 29 sur la 
racine span "etre benefique" 30 . 

x'saeta- : dit ailleurs du Soleil, de l'Aurore, d'Apam Napat, de Yama, d'Anahita, de Rti, de 
Frazanti, du corps (kahrp-) et des lumieres (raoca). Le rapprochement avec les hapax RS 9.97.3 
ksaita- (dit de Soma) et 6.2.1 ksaitavant- (epith. de yasas-) est a rejeter si ks'aita- (RENOU, EVP 



29. Tous les autres exemples de cette formation sont des adj. de couleur dans lesquels le 
suffixe est en realite -ita-, -to- pouvant toujours s'expliquer par une haplologie : spaeitita- > spaeta-. 
II semble done que spanta- ait la forme d'un substantif du type zasta- "la main" : suffixation en -ta- 
sur degre plein de la racine. 

30. = scr. SVAN documentee essentiellement par l'adv. 'sunam "joyeusement". Le rapprochement 
avec 1'obscur RS 1.145.4, 10.61.21 svanta- est evidemment incertain. 
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IX ad loc: "indigene") derive de ksiti-, en raison de la difference de traitement de l'initiale entre 
x'saeta- et siti-. Par ailleurs, s'il faut done separer ksaita- de ksiti- (voir MAYRHOFER, EWA I 438), 
on notera que x'saeta- est un nouvel exemple de graphie approximative de la vrddhi comme dans 
siiaoQna-. Cependant, le f. x'sbidni- oriente vers une formation typique d'adj. de couleur (type scr. 
harita-, harini- 31 ) qui exclut la vrddhi. 

varazidbiQra- : ecrit varazi.dbidra- au Y 26.3; "a l'oeil energique" (aussi varazicasman- Yt 
13.29). Selon KELLENS (nra 362), le premier terme de ce compose est une forme de varaz- (= scr. 
urj-). Je prefere deriver le premier membre de varz "accomplir" : varazi+ serait ainsi la forme 
compositionnelle (cf. le nom court scr. vrji-) de 'varazra- "accomplisseur, effectif" 32 . 

barazantqm : a corriger en ^barazatqm sur base de Y 26.3 (B). 

aifiiiamanqm : d'apres B, de 'abhi+ama- "dont la force est orientee, prete; tres fort", bahuvrThi 
issu du pradisamasa 33 du preverbe ai$i et de ama- "force". Mais ce n'est la lecon que de certains mss. 
au Y 26.3. Ici tous les mss. et au Y 26.3 la majorite ont aifiiiamananqm ou orientent vers cette lecture. 
Je prefererais done admettre un derive en -ana- de ai$i+am (ved. abh\+AM 3i ), *ai$iihmana- "offensif", 
meme si, mais ce n'est pas incompatible, Yt 8.13-14 auui.ama- 35 (en 13 avec barszant- comme ici) et Y 
13.3, Vr 3.5 aifyiiamatama- assurent l'existence d'un theme d'adj. 'abhi+ama-. 

ahuiriia- : derive en -a- de ahuiri- (v. NARTEN, ASA 60) "relatif a/aux Ahura" 36 , la 
derivation par vrddhi de l'initiale et suffixation en -Ha- etant Iimitee aux composes; done, peut-etre, 
"relatif au culte ahurique". 



Yt 19.16 

ybi hapta hamb.mananhb ybi hapta hamb.vacanho ybi hapta hambJiiaoBnanhb yae'sqm asti hamam 
manb hamam vacb hamam iiiaoQnam hamb pataca frasastaca yb daSuua ahu.ro mazda :• 

yolilum. 

(les Arnrta Spanta) qui tous les sept sont d'une meme pensee, qui tous les sept sont d'une 
meme parole, qui tous les sept sont d'un meme acte, qui ont une meme pensee, une meme parole, un 
meme acte, dont le pere et le guide est le meme, a savoir Ahura Mazda l'instaurateur, 

hama- \ la persistance du timbre a devant la nasale laisse prcvoir que e'est etymologiquement 



31. Voir § 67 ad spaeitim's. 

32. Cf. v.-p. va-za-ra-ka- ( < 'vrzraka- ) "grand" ? 

33. Type enregistre WACKERNAGEL, AIG 11,1 282. 

34. RS 1.189.3 « agne tvam asmad yuyodhy amlva v anagnitra abhy amanta krstih ! "Toi, 6 Agni, 

eloigne de nous les maladies, qu'elles attaquent les populations privees de la protection d'Agni!" (trad. 
RENOU, EVP XII 40); 7.25.2 " n't durga indra snathihy am'ttran v abh'i ye no mdrtaso am'anii I "Indra ! 
Stop die Feinde im Engweg nieder, die Sterblichen, die uns bedrangen" (trad. G); 10.86.8 I k\m 
surapatni nas tvam abhy amlsi vrsakapim v "pourquoi, femme d'un heros, t'en prends-tu si violemment 
a notre Vrsakapi ?" (trad. RENOU, HSV 93). 

35. Sur quoi KELLENS, MSS 36, 1977, 53-57. 

36. Sur ahuiri-, voir DEBRUNNER, AIG 11,2 303. 
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*°a° face au scr. sama-, comme le suggere d'ailleurs la graphie moins frequente hama- : v. 
MAYRHOFER, kewa III 436 sq., et PIRART, TV a I 62. Le compose hamb.siiaoQna- est atteste avec 
la longue initiale au V 4.43 : hamb.siiaoQna-. 

manah- : en principe, correspond a scr. manas-, grec to uivoc,, mais le maintien du timbre 
radical, plutot que conventionnel, pourrait avoir une justification etymologique 37 . 

pata° : NARTEN (ASA 15) corrige en * pt'aca (J10; D pataca), mais l'idee que le 
monosyllabisme impose la longue est trop souvent prise en defaut. Neanmoins pthca n'est pas la 
corruption de pataca : il faut admettre deux traditions orthographiques divergentes. Norn. sg. de ptar- 
"pere". Les laryngales interconsonantiques tombent en av., mais se vocalisent en i tant en v.-p. 
(pa-i-ta-a) qu'en scr. (pita) : isoglosse remarquable. Norn, asigm.: PIRART, MSS 47, 1986, 173 sq. & 
passim. 

frasastar- : hapax (si ce n'est les rep.), "guide", RS 1.94.6 & 2.5.4 pra'sast'r- (dit d'Agni). Le 
verbe fra+sah n'est atteste qu'en vieil-avestique (Y 28.11, 45.6). 

L'usage de °ca est d'un type rare mais documente par le YH : PIRART, TV A if 160. 

yd da&uua : "a savoir Ahura Mazda leur instaurateur". Le relatif introduit une apposition. 



Yt 19.17 

yae'sqm aniib aniiehe uruuanam aifii.vaenaiti maradfisntsm humataesu msrsQfantsm huxtae'su 
msrsQfisntsm huuarstae'su msrsQ^Bntsm garb.nmanam yae'sqm ra.ox~snb.nhb pantanb auuaiiatqm auui zaoBra ■.■ 

yae'sqm *-ainiib. humataesu ... huxtae'su ... huuarstae'su ... x garb.nmane. yae'sqm raox'snanhb. 

(les Amrta Spanta) qui se contemplent l'un de l'autre l'etre quand il medite au Hu-mata, 
quand il medite au Hu-ukhta, quand il medite au Hu-vrshta, quand il medite au Garah Nmana, (les 
Amrta Spanta) qui descendent par des chemins lumineux vers les libations, 

yae'sqm aniib aniiehe : "parmi lesquels l'un de l'autre" (cf. RS 7.103.5 II y'ad.eshm anyb anyasya 
vqcam v saktasyeva vadati slksamanah I "Si l'une d'elles redit les mots de l'autre comme l'eleve ceux du 
mattre" 38 ). 

Pour *ainiib, je retablis l'epenthese (d'apres le Yt 13.84), mais non pour aniiehe, car, 
theoriquement, il ne peut y avoir qu'une seule deformation vocalique interieure par mot : l'infection 
°iie° dans ce cas-ci. 

aifii.vaenaiti : 3eme sg. act. indie, pres. de ai'Pi'+vi*« "regarder, contempler" (KELLENS, VA 164, 
admet "un theme tout a fait particulier" vaena- sans s'expliquer : il suit ainsi la tradition en la 



37. Ce ne serait pas le seul exemple de nt. en '-as- sur degre long de la racine : cf. e. g. 
+daiiah-, +vazah-, spanah-. 

38. Dans 'les Grenouilles'; trad. RENOU, in Varenne, Le Veda, 169. 
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matiere 39 . Voir encore GOTO, I.PV 298 sq. Pourquoi ne pas poser av. vin, set. VfN ?). 

maraBfiant- : transmission partagee ou troublee de ce mot ici (°ara° J10, °ara° D, °(a)rae° Fl 
Ptl El) et Yt 13.84 (°pr 3 ° P13 J10 K14, °irae° Mf3 K13.37 H5 Lb5 Fl Ptl El L18). La lecon de J10 
peut s'interpreter comme le derive en +uant- du nom racine de mar "memoriser" (scr. SMR), 'marat- (< 
ii. 'sm'rt-), et avoir le sens de "qui medite" (B). 

humataesu ... huxtae'su ... huuar'staesu : loc. pi. des noms des antichambres du Paradis (cf. H 
2.15), formes par composition du prefixe hu+ et des verbaux en -ta- de man "penser", vac "dire" et 
varz "accomplir". On leur donnera le sens bahuvrlhi. Le compose huxta- constitue la seule attestation 
ahurique de 'uxca- A0 . Le plur. est peut-etre du a l'addition, chaque terme constituant un pi. elliptique. 

garb.nmanam : sic tous les mss., mais corriger en x garb.nmane loc. Nom du Paradis, "demeure 
du chant de bienvenue". 

auuaiiatqm : gen. m. pi. du ptcp. pres. act. de auua+i. Allongement de la premiere de quatre 
syllabes (autre ex.: Y 46.11 khuuaiiasca < 'kauaiah+ca). 



Yt 19.18 

ybi hanti anhqm damanqm yat ahurahe mazda datarasca mar ax's: arasca dfiaraxstarasca 
ai$iiax~starasca nipatarasca ni'sharatarasca v 

x nis.harstarasca. 

(les Amrta Spanta qui,) eux. qui sont, sont, parmi les instaurations d'Ahura Mazda, les 
instaurateurs, les .... les ..., les surveilleurs, les gardes et les protecteurs. 

yoi hanti \ "ceux qui sont", designation des etres divins (= hant-) qui a des paralleles ved. 41 , 
v-av. "A v.-p. (KELLENS, MSS 50, 1989, 51-64), mais aussi grecs (e. g. Iliade A 290 8eol cucv 
EOVicc). L'expression confond son pronom relatif avec celui qui introduit le §, si 1'on pense qu'il faut 
le rattacher syntaxiquement aux precedents. 

anhqm damanqm : pour la concordance de genre, v. § 9 ad d'amqn et § 58 ad paitisa. Si e'est le 
compl. de datarasca ..., le sens paraitra absurde : comment les Amrta Spanta peuvent-ils etre des 
instaurateurs des instaurations dont Ahura Mazda est l'instaurateur ? Je me suis done fie a la logique. 

datarasca marax'starasca (hapax) Bfiaraxstarasca (hapax) ai^iiax'starasca nipatarasca 
ni'sharatarasca : nom. m. pi. coordonnes par °ca de noms d'agents en -tar- de ] da, marx's^ 1 , epar*} 43 , 



39. Voir MAYRHOFER, KEWA III 259 sq. 

40. Voir § 13 ad ar'suxba-. 

41. Indra, le roi des dieux, recoit ainsi l'epithete de satpati- "maitre des Sant" (KELLENS 
oralement en mai 1991 a Vilanova i la Gehru). 

42. Rac. autrcment inconnue. Cf. grec uopcpn : v. B, qui propose "Gestalter". 

43. Selon B, contamination pour 8$ars :: v.-av. Bfidra'star- "faponneur" ? 
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afti+axs "surve^er" 44 , ni+pa "garder" 45 et ni+har "proteger" 46 . Etymologiquement, le suffixe a le degre 
long : Pabregement est du a la presence de °ca (v. PIRART, TV A I 68, 77). Theoriquement, il faut 
corriger la derniere forme en x ni~s .haratarasca : analyse du compose avec coupe au-dela du sandhi (v. 
TV A I 64). 



Yt 19.19 

taecir ybi fra'sam vasna ahum daBan azarasantam amara'santam afriBiiantam apuiiantam yauuaijim 
yauuaesum vasb.xsaQram yat irista paiii usahistqn jasat juuaiib amaraxti's dadaite fra'sam vasna annus ■; 

frasam. ^azarasantam x amarSantam. x yauuaejTm x yauuaesum vasb.xsaQram. x amaraxtl"s. fraiam. 

(Les Amrta Spanta.) ce sont eux qui, grace a ..., rendront l'existence paisible, sans vieillesse, 
indestructible, imputrescible, sans puanteur, d'une vie eternelle, u'une opulence eternelle, d'un pouvoir 
a volonte, (qui feront en sorte que,) lorsque les morts resusciteront, le vivant acquiere les 
indestructibilites et l'existence receive, grace a ..., la qualite de ce qui est paisible. 

Passage parallele de 11. La seule difference reside dans les premiers mots, 11 montrant une 
conjonctive en yat qui contient le subj. karanauuan et 19 une presentative en taecit ybi dont le verbe 
est dadan. La difference lexicale kar .-.- 'da est-elle motivee par une difference modale, auquel cas il 
faudrait considerer daBan comme une thematisation secondaire ? Je ne pense pas, car da, 
contrairement a kar, est toujours accompagne de vasna dans ce *jyntagme avec ahu- et fraia-. Quoi 
qu'il en soit, la phrase reste boiteuse. 



Yt 19.20 

bun gaeQa amarsantts ya a'sahe sanuhairi's ■>■ ni'stat paiti druxi nasaite ya&at aifiicit jaymal_ 
a'sauuanam mahrkaBai aom ciBramca sumca adatca mare na'sataeca mairiib ada ratus :• ahe raiia 
x v arananhaca tarn yazai surunuuata yasna uyram kauuaem x v aranb mazdabatam zaoQrabiib v ufram 
kauuaem xvaranb mazdabatam yazamaide haomaiib gauua barasmana hizuub danhanha mqQraca vacaca 
iiiaoBnaca zaoBrabiiasca ar~sux5aeibiiasca vbyzibiib yehhe hatqm aat yesne pain vanhb mazda ahurb vaeBa 
a'sat hac'a yanhqmca tqsca tasca yazamaide °0° 

= §§ 12-13. 



44. Rac. de forme et d'etym. incertaines. Peut-etre d'un ie. 'Hek« s , avec °a° repris au theme de 
pres. +ax~saiia- ou du a un allongement preservateur apres °ii°, mais le nom de l'oeil, asi-, est daivique 
et est atteste en v.-av. par la forme asibiia [= scr. instr. du. aksibhyam], ci-dessous § 37 par xsuua's.asi- 
"qui a six yeux", avec °s° au lieu de °xs° ! Voir MAYRHOFER, IGG 1,2 157 n. 256. 

45. Scr. nl+PA. 

46. Cf. lat. servare : v. KELLENS, va 163 n. 3. Prev. nl [et non ni's] assure par Y 19.10. 
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Le monde abondant du Rta est destine a etre incorruptible. La Druj sera eliminee chaque fois 
qu'elle s'approchera trop du Rtavan Un-tel, pour nuire a sa personne, de sa caracteristique et de son 
existence, la garce tombera malade et le voyou sera elimine. Tel est le modele. 

Avec la richesse et le Hvarnah de celui-ci. Je sacrifie au moyen d'un sacrifice audible, quand 
il s'agit des libations, au puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure. Nous sacrifions au 
puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure, au moyen du Hauma additionne de lait et en 
preparant une litiere, au moyen de l'habilete de la langue, au moyen de la formule, de la parole et de 
l'acte, quand c'est le moment de faire les libations et de prononcer correctement les paroles suivantes 
: 'Nous sacrifions aux Hant et aux Hati de chacun desquels, sur base de la mise en place des 
offrandes, lors de chaque sacrifice, Ahura Mazda reconnalt la qualite de bonne divinite partisane du 
Rta'. 
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Yt 19.21 

uyram kauuaem x v ar'ano mazdabatam yazamaide as.vandram uparb.kairim Qamnanuhantam 
varacanuhantam yaoxstiuuaniam lara&atam aniihi's damqn •. 

Nous sacrifions au Hvarnah puissant des Kavi, que Mazda a instaure, digne d'une grande 
celebration, au champ d'action aerien, inspire, prestigieux, doue de facultes, inaccessibles aux autres 
instaurations, 



Yt 19.22 

yat asti mainiiauuanqm yazatanqm gaeidiianqmca zatanqmca azatanqmca fra'sb.caraQr qm 
saoSiiantqmca :• 

fraSo.caraQrqm sao'siiantqmca. 

(le Hvarnah) qui appartient aux Yazata aeriens et mondains, nes et a naitre, a ceux qui 
rendent cette existence paisible et a ceux qui sont promis a 1'opulence. 

mainiiauua- : la vrddhi n'est pas apparente. 
fraSb.caratqr- : cf. 11 karanauuqn fraiam ahum. 

saoSiiantqmca : faut-il comprendre que, parmi les Yazata, certains sont "ceux qui rendent 
l'existence paisible", d'autres des Saushyant ? 
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Yt 19.23 

taecit ybi fra'sam vasna ahum da&an azara'santam amara'santam afriQiiantam apuiiantam yauuaejim 
yauuaesum vasb.xsaQram yat irista paiti. usahi'stan jasa{ juuaiib amaraxti's daQaite fra'sam vasna annus v 

(Les Yazata,) ce sont eux qui, grace a ..., rendront l'existence paisible, sans vieillesse, 
indestructible, imputrescible, sans puanteur, d'une vie eternelle, d'une opulence eternelle, d'un pouvoir 
a volonte, (qui feront en sorte que,) lorsque les morts resusciteront, le vivant acquiere les 
indestructibilites et l'existence recoive, grace a ..., la qualite de ce qui est paisible. 

Voir § 19. 



Yt 19.24 

bun gaeQa amarsantis ya a'sahe sanuhaitis ■.■ ni'stat paiti druxs na'saite yaSat aifiicit ja"fmat 
a'sauuanam mahrkaQai aom ciQramca st'imca aQatca mare nasataeca mairiib ada ratu's •.- ahe raiia 
x v arananhaca tarn yazhi surunuuata yasna ufram kauuaem x v aranb mazdabhtam zaodrhbiid ■.■ uyram 
kauuaem xvaranb mazda&htam yazamaide haomaiib gauua barasmana hizuub danhanha maBraca vacaca 
SiiaoQnaca zaoQrabiiasca ar'suxbaeibiiasca vay'zibiib yenhe hatqm aa{ yesni paiti vanhb mazda ahurb vaeBa 
a'sat haca yanhamch xqsca tasca yazamaide °0° 

= §§ 12-13. 

Le monde abondant du Rta est destine a etre incorruptible. La Druj sera eliminee chaque fois 
qu'elle s'approchera trop du Rtavan Un-tel, pour nuire a sa personne, de sa caracteristique et de son 
existence, la garce tombera malade et ie voyou sera elimine. Tel est le modele. 

Avec la richesse et le Hvarnah de celui-ci. Je sacrifie au moyen d'un sacrifice audible, quand 
il s'agit des libations, au puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure. Nous sacrifions au 
puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure, au moyen du Hauma additionne de lait et en 
preparant une litiere, au moyen de l'habilete de la langue, au moyen de la formule, de la parole et de 
l'acte, quand c'est le moment de faire les libations et de prononcer correctement les paroles suivantes 
: 'Nous sacrifions aux Hant et aux Hatt de chacun desquels, sur base de la mise en place des 
offrandes, lors de chaque sacrifice, Ahura Mazda reconnalt la qualite de bonne divinite partisane du 
Rta'. 
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Yt 19.25 

uyram kauuaem x v aranb mazdaSatam yazamaide as.vandram uparb.kairim Qamnanuhantam 
varacamihant?m yc.oxstiuuantam taraSatam aniiais daman ■.■ 

Nous sacrifions au Hvarnah puissant des Kavi, que Mazda a instaure, digne d'une grande 
celebration, au champ d'action aerien, inspire, prestigieux, doue de facultes, inaccessibles aux autres 
instaurations, 



Yt 19.26 

yat upanhaca{ haoSiianham parahatam dara^amcit aipi zruuanam yat xsaiiata paiti bumim 
haptaiQiiqm daeuuanqm maiiianqmca yaQfiqm pairikanqmca sadrqm kaoiiqm karafnqmca yd janat duua 
Qrisuua mazainiianqm daeuuanqm varaniianqmca druuatqm ■.■ ahe raiia x v arananhaca tarn yazhi surunuuata 
yasna uyram kauuaem x v aranb mazdaSatam zaoQrhbiib ■.■ ufram kauuaem x v aranb mazdaSatam yazamaide 
haomaiib gauua barasmana hizuub danhanha mqBraca vacaca iiiaoQnaca zao&rabiiasca arsuxSaeibiiasca 
vayiibiib yehhe hatqm aat yesne paiti vanhb mazda ahurb vae&a a'sat hac'a yanhqmca tqsca tasca 
yazamaide °0° 

haosiianham. xsaiiata. ma'siianqmca. 'duiie dri'suiie'. 
ahe raiia ... = § 13. 

(le Hvarnah) qui accompagna Hau-shyaha Parah-data tout le temps qu'il regna sur la terre 
aux sept parties qui auparavant appartenait aux Daiva et aux Martiya, aux Yatu et aux Parika, aux 
Satar, aux Kavi et aux Karpan, lui qui tua deux tiers des Daiva Mazaniya et des Drugvant Varaniya. 

Avec la richesse et le Hvarnah de celui-ci. Je sacrifie au moyen d'un sacrifice audible, quand 
il s'agit des libations, au puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure. Nous sacrifions au 
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puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure, au moyen du Hauma additionne de lait et en 
preparant une litiere, au moyen de 1'habilete de la langue, au moyen de la formule, de la parole et de 
l'acte, quand c'est le moment de faire les libations et de prononcer correctement les paroles suivantes 
: 'Nous sacrifions aux Hant et aux Hatt de chacun desquels, sur base de la mise en place des 
offrandes, lors de chaque sacrifice, Ahura Mazda reconnaft la qualite de bonne divinite partisane du 
Rta'. 

upankacat_ : inj. pres. act. de upa+hac :: upa+haca- (v. KELLENS, va 105). Le ved. ne montre 
que la voix moy.: e. g. RS 1.190.2 li tarn rtviya upa vacah sacante v "A lui [Brhaspati] 
s'agregent-attributivement les paroles (sacrees) conformes-aux-temps-rituels" (trad. RENOU, Evp XV 49). 

haosiianha- : apparemment le patronymique derive par vrddhi de la premiere syllabe et 
thematisation en -a- de 'ku'siiah-, le compose de hu+ et de "siiah- "habitation" (derive en -ah- d e 
si type scr. juvas- ?). 

paraSata- : etymologie controversee (voir § 9 ad tara&ata- et KELLENS, NRA 261 n.l, 265 n. l). 

aipi : la rection ace. n'est pas atteslee pour le ved. a pi. 

xsaiiata paiti bumim : paiti "sur" + ace. n'etant possible qu'avec un verbe de mouvement, il faut 
envisager paiti+x'sa "s'emparc.: de ce (ace.) qui appartient a gen., regner sur ce (ace.) qui auparavaut 
appartenait a gen.", verbe atteste en v.-p. (voir KENT, AOS 33, 1953, 181a). 

saQram \ gen. pi. de satar-, nom d'agent en -tar- de sa "< o^per" (= scr. CHA :: chyati). Dignite 
sacerdotale. 

Brisuua- : "tiers". Formation a suffixe -huua- comme cudru'suua- et pantahuua- inconnue du 
scr. (HOFFMANN, Aufs. 183 sqq.). Si c'est un subst. nt. (B), il faut corriger Brisuua en 'Qri'suiie e t 
duua en 'duiie ! 

mazainiia- : "relatif a la fonction de chef (v.-av. ma!-), gouvernemental", derive de mazsna- 
(v.-av. instr. mazana). mazainiia- est a ' maz- et a mazana- ce que ^~"*xriia- "relatif a la fonction du 
patre, subordonne du patre" est a vastar- "patre" et a vastra- "fonction de patre". La longueur de la 
syll. initiale est d'origine graphique, e'est-a-dire due a la reciiation liturgique medievale. 

varaniia- : "relatif au pays des Varana 47 ". Sans doute a-t-on ^° plutot que °ai° en raison de °ca. 



47. Sur ce peuple et le precedent, voir GNOLI, ZTH 46. 
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Yt 19.27 

uyram kauuaem x v aranb mazdah'atam yazamaide a's.vandram uparb.kairim Qamnanuhantam 
varacanuhantam yaox'stiuuantam tarabixtarr. aniiais damqn -.- 

Nous sacrifions au Hvarnah puissant des Kavi, que Mazda a instaure, digne d'une grande 
celebration, au champ d'action aerien, inspire, prestigieux, doue de facultes, inaccessibles aux autres 
instaurations, 



Yt 19.28 

yat upanhacat taxmam urupi azinauuantam ya{ x'saiiata paiti bumim haptaiBiiqm daeuuanqm 
maSiianqmca yaBfiqm pairikanqmca saBrqm kaoiiqm karafnqmca 

urupi. azinauuantam yat x'saiiata paiti bumim ... : voir § 26. 

(le Hvarnah) qui accompagna le pieux Rupi-azinavant quand il regna sur la terre aux sept 
parties qui auparavant appartenait aux Daiva et aux Martiya, aux Yatu et aux Parika, aux Satar, aux 
Kavi et aux Karpan, 

urupi.azinauuant- : "qui a une peau de renard", derive en +uant- d'un compose de urupi- (v. 
MAYRHOFER, KEWA 111 116 & 789) et de azina- (= scr. aj'ma- nt. "peau de bouc"), mais il est 
surprenant qu'un bahuvrthi soit affuble du suffixe +uant-. 



Yt 19.29 

yat bauuat ai^i.vaniia vispe daeuua maiiiaca vispe yatauub pairikasca yat barata anram mainiium 

framitam aspahe kahrpa Brisatam aifii.gamanqm uua pairi zamb karana ■.■ ahe raiia x v arananhaca tarn yazai 

i 
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surunuuata yasna uyram kauuaem x w aranb mazdabatam zao&rabiib ■.■ uyram kauuaem x v aranb mazda&atam 
yazamaide haomaiib gauua barasmana hizuub danhanha mqQraca vacaca SiiaoQnaca zaoQrabiiasca 
arsuxSaeibiiasca vafzibiib yenh'e hatqm hat yesne paiti vanhb mazda ahu.ro vaeQa asat_ haca yanhqmca tqsca 
tasca yazamaide °0° 

bauuat ai$i vaniia 'vispa daeuua masiiqsca vispa yatu's . 
ahe raiia ... - § 13. 

quand il fut vainqueur de tous les Daiva et de tous les Martiya, des Yatu et des Parika, 
quand il chevaucha Ahra Manyu transforme en cheval pendant 300 hivers autour des deux cotes de la 
terre. 

Avec la richesse et le Hvarnah de celui-ci. Je sacrifie au moyen d'un sacrifice audible, quand 
il s'agit des libations, au puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure. Nous sacrifions au 
puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure, au moyen du Hauma additionne de lait et en 
preparant une litiere, au moyen de l'habilete de la langue, au moyen de la formule, de la parole et de 
l'acte, quand c'est le moment de faire les libations et de prononcer correctement les paroles suivantes 
: 'Nous sacrifions aux Hant et aux Hati de chacun desquels, sur base de la mise en place des 
offrandes, lors de chaque sacrifice, Ahura Mazda reconr.ait la qualite de bonne divinite partisane du 
Rta'. 

bauuat_ a$i vaniia : d'apres le ved. (abhi+BHU + ace. 48 ) et l'hapax av. aoi.buta- 49 , mieux vaut 
faire de ai$i le postv. de bu que le prev. de van. 

Dans le comparatif vaniiah- (scr. vaniyas-), l'absence d'epenthese est-elle due a la valeur 
etymol. longue de °a° (ii. 'uanaias-), ce qui constiiuerait une difference dialectale par rapport au scr.? 

vispe daeuua masiiaca vispe ... : nom. utilise en !ieu et place de l'acc. (v. HOFFMANN, 
Aufs. 282) : meconnaissance ? 

barata : inj. pres. moy. de bar "porter", au moy. "ciievaucher" (diathesc : KELLENS, va 46). 

framiia- : verbal en -ta- de +mi "construire, eriger" (scr. Ml :: minbti) ou de +mi "echanger" 
(scr. 'Ml :: minati i0 ); avec kahrpa + gen., "changer en, transformer en" : v. MAYRHOFER, KEWA II 
636. 

Qrisaiam : cf. scr. trim'sat- "30" (B) ou tri satani "300" (V 2.8 Qrisatb.zima a propos du rcgne de 
Yima) ? Ce parallele me semble contraignant : restituer *8n sa:a' ? 

aifii.gama- : cf. ai\li+gam "survenir" a propos de ziiam- "hiver" (V 2.22, 9.6). 

karana \ ace. duel de karana- m. "fin, limite, cote". La persistance du timbre a devant la nasale 
oriente vers '°a°, ce que confirme le persan karan, kanar. 



4 8. RS 2.22.2,4. Dans cette derniere str., abh\ est aussi postverbe. Cf. abh'ibhuti- 
abhibhutybjas-, abhibhu-, abhibhuvan-. 

49. Sur lequel, KELLENS, NRA 94 sq. 

50. Voir INSLER, AI 8, 1975, 216. 
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Yt 19.30 

uyrsm kauuaem x v arsnb mazda&atam yazamaide as.van.dr3m uparb.kairim Qamnanuhantam 
\ar3canuhant3m yaox'stiuuantsm tara&atam aniiais daman -.■ 

Nous sacrifions au Hvarnah puissant des Kavi, que Mazda a instaure, digne d'une grande 
celebration, au champ d'action aerien, inspire, prestigieux, doue de facultes, inaccessibles aux autres 
instaurations, 



Yt 19.31 

yat upanhacat yim yimam x'saetsm huuq&$3m dara^smcit aipi zruuanam yat xsaiiata paiti bumim 
haptaiQiiam daeuuanqm maXiianqmca ya&fiqm pairikanqmca sadrqm kaoiiqm karafnqmca v 

yim yimam : d'apres le § 28, pseudo-ezafeh favorisee par un begaiement ? Voir, cependant, 34 
yb yimb. 

xsaetsm. 

yat xsaiiata paiti bumim ... : voir § 26. 

(le Hvarnah) qui accompagna le splendide Yama aux bons troupeaux tout le temps qu'il regna 
sur la terre aux sept parties qui auparavant appartenait aux Daiva et aux Martiya, aux Yatu et aux 
Parika, aux Satar, aux Kavi et aux Karpan, 



Yt 19.32 

yb uzbarat_ haca daeuuaeibiib uiie i'stisca saokaca uiie fsaonisca vq8$aca uiie drqfsca frasastisca 
yenhe x'sa&raba x v airiiantu astu uiie x v arsOe ajiiamne amars'santa pasu vira anhaossmne apa uruuaire ■•• 
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* daeuuaiiaiibiio. 'i'stimca saokqmca ... fsaonimca vqQfiqmca ... QrqfSqmca frasastimca' . xsaBra&a. 
*x v aranta. *astuiie. *-amar&anta. x anhusimne. 

(Yama) qui enleva aux adorateurs des Daiva deux choses, le culte et Pardeur, deux choses, les 
paturages et les troupeaux, deux choses, la ... et la proclamation, 

(Yama) suite au pouvoir rituel duquel les betes et les hommes trouvaient a s'alimenter de 
deux nourritures comestibles et inepuisables, etaient indestructibles, (suite au pouvoir rituel duquel) 
l'eau et la flore ne se dessechaient (plus), 

uzbarat : avec haca + abl., us+bar est "enlever a, spolier". 

daeuuaeibiib : c'est la lecon unanime des mss. en Yt 5.26, mais ici de J10 seul. J'adopte 
experimentalement la lecon +daeuuaiiaeibiib. Abl. m. pi. de da'euuaiia- :; scr. devayit-. Divergence 
dialectale par rapport a l'indien quant a la voyelle suffixale comme pour les adj. desider. (type v.-av. 

vluuara'sa- :: type ved. susrusu-). 

uiie i'sti'sca saokaca ... : pourquoi °a° ? Norn, au lieu de l'acc. par apposition explicative sans 
uiti ? L'existence de l'aberration Qrqfsca (v. ci-dessous) invite a reconstituer l'acc. 

f'saoni- : f. "prairie" derive de +f~su- / f~su+ forme compositionnelle de pasu- (scr. +ksu- l ksu+ 
de pasu-). Scr. ksont-l °i- est une designation de la t<*rre (v. MAYRHOFER, KEWA I 294). 

Qrqfsca : forme aberrante pour *8rqf6aca d'apres Yt 13.42 saokqmca ... SrqfaSqm "l'eclat et la 
satisfaction" (KELLENS, FY) ? Voir § 86 ad drq/Sqm. Reconstituer 'Qrqfbqmca. Visiblement, le 
diascevaste (sassanide ?), qui a mis un nom. au lieu d'un ace, ne connaissait plus la morphologie : 
Qrqfs° est monstrueux. 

yehhe xsaQraba : "suite au pouvoir duquel". x'saQra- nt. (scr. ksatra-) est un subst. derive en 
-aQra- de x'sh "disposer de, avoir la possibilite". Sur la graphie °aSa de la finale abl., PIRART, DLI 
27. II est curieux que cette graphie frappe specialement cette formule ici comme ailleurs : le 
diascevaste (sassanide ?) a done du travailler a partir d'un materiel heterogene. 

x v airiiantu : corruption pour ~*x v arania, rsorr.. m. duel du ptcp. pres. act. de x v ar ..■ x v ara- (v. 
KELLENS, VA 114) ? Cette corruption n'est par sans rappeler la forme x v airiiqn du Y 9.4 (v. 
ci-dessous ad amar?sania). 

astu uiie : corruption de x astuiie ace. nt. du. de astuua- (< n'od-tua-) "mangeable, comestible". 
Y 9.4 donne le synonyme x v airiia- (v. ci-dessous ad nmnrssanta), verbal en '-i'a- de x v ar. 

x v araQe : ace. nt. duel de x v ara9a- nt. "nourriture", derive en -8a- de x v ar (< ie. 'suelH). 
Racine set d'apres le degre °a° et non °a° du verbal en '-i'a- (v. ci-dessous ad amara'santa). 

ajiiamna- : "inepuisable", ptcp. pres. pass. neg. de 2 ji "aneantir" 51 plutot que de 'y'l "vaincre" (v. 
MAYRHOFER, KEWA I 434). 

amarasanta : a corr. en *-amarSanra, m. duel du ptcp. pres. neg. de marc :: marsa- "se detruire" 
(KELLENS, VA 126). Cf. Y 9.4 yat kzranaot aihhe x'saQraSa amarianta pasu vira anhao'samne hpa 
uruuaire x v airiiqn x^arsQam ajiiamnam "lorsqu'il rendit, suite au pouvoir de Yama, le betail et le 



51. V.-av. dji, scr. K$r :: ksinati, ksiyate, ksit'a-. KELLENS ecrit (va 126, par erreur ?) 2;r 
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personnel indestructibles, l'eau et la flore intarissables, la nourriture comestible et inepuisable" 52 . Les 
mss. (ici et Y 9.4) laissent indecis quant a savoir si la voyelle thematique est a ecrire °a° ou °a°. 
Theoriquement, ce doit etre °a° (KELLENS, va 235). 

anhao'samne : nom. f. duel du ptcp. pres. moy. neg. de hu's :: hao'sa- (KELLENS, VA 110 & 324; 
cf. hu'ska-). II faudrait poser hu's (ie. *sHus) :: hau'sa- CseHuse/o-) d'apres le grec auo<; "sec", mais le 
ved. iusyati "devenir sec, secher" (cf. suska- "sec") s'y oppose. La graphie °ao° pour ie.*°e//«° est 
pratiquement generalised en rec. Le vieil-av., par contre, tend a generaliser °au° meme indument (e. g. 
a'saund gen. sg. de asauuan-). Ceci dit, on ne peut ecarter que anhao'samna- soit une graphie peu 
soignee pour *anhu'simna- et represente le meme theme de present que le ved. : le theme hao'sa-, qui 
parait bien assure par Yt 13.66 (x w aepai9e no danhu's na&'ata'eca haosata'eca "notre propre pays connaft 
la misere et la secheresse"), peut lui aussi etre soupconne ('hu'siiataeca ? 53 ). 



Yt 19.33 

yehhe x'saQraba nbit aofsm anha nbit garamam noil zauruua anha nbit maraidiius nbit_ araskb 
daeuub.daib para anadruxtbit ■.■ para ahmat yat him aim drao^am vacim anhaiQ'im cinmane paiti barata ■.■ 

xsaQraSa (cf. § 32). "garamb. 

him (G), mss. him : *him.aem ? 

baraia (G d'apres Fl, etc.), mais J10 et D barat. 

(Yama) suite au pouvoir rituel duquel il n'y eut ni froid ni chaleur, il n'y eut ni vieillesse ni 
mort ni convoitise provoquee par les Daiva avant qu'il ne fit de faute, avant qu'il ne ramenat, dans 
sa cambuse, la parole profanatrice qui porte prejudice ... 

aota- : nt. (d'apres Y 9.5) "le froid", derive en -ta- sur degre plein d'une rac. 2 u "etre froid" 
(ie. 'HHu). Graphie °ao° pour lo. '°au° (v. § 32 ad anhao'samne). Etymologie incertaine : voir 
MAYRHOFER, ewa l 240. La forme de ce substantif contraste avec les donnees ved. (udhan-) et 
v.-av. (aodara's), mais aussi avec celle du N 15 aodra ! II faut remarquer aussi que garama- "chaleur" 
est du nt. contre le scr. gharm'a- m. et que, au § 69, le terme "soif" de la paire qui precede est nt. 
contre le scr. f. Le mot pour "faim" est lui aussi sujet a remarque dans certains passages ou il est 
donne pour m. et thematique : voir § 69. Je ne puis done m'empecher de nourrir des soupcons. 

maraidiiu- : scr. mrtyu-. Ce derive en *-«- est augmente d'un indice de dualite dicte par l'idee 
que la mort et la vie 54 ne se concoivent pas l'une sans l'autre (sur cet indice de dualite, PIRART, 
Avestique ianiiao's . IIJ a paraitre 55 ). 



52. x v airiian est la graphie pour 'suari'am, avec allongement preservateur de '°a° apres °ii° et 
normalisation consecutive de '°m en °n. Voir encore § 84 ad daluuan. 

53. °ao° pour °u° comme il n'est pas rare, et mauvaise lecture des signes pour °i7a° en °a.° ? 

54. Le scr. jivatu- presente aussi cet indice : * jiva-iat-u-. 

55. Les exemples types donnes sont scr. patyuh et j'anyuh "mari" et "femme", dybh e t 
aktbh "jour" et "nuit" (gen. sg.). 

i 
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araska- : m. "convoitise, envie, jalousie", derive par suffixation secondaire +ka- de 'arah- (= 
ved. 'iras- dans irasyati "etre fache, envieux": v. MAYRHOFER, KEWA I 96), subst. en -ah- derive 
d'une rac. 4 ar (ie. "HrH-es+k*o-). 

anhdruxtbU : abl. de anadruxti- f. "impossibilite de faute", derive en -ti- de a+druj. 
Redondance de la neg. avec para : cf. frc. avant que ... ne. Ce fait n'est peut-etre pas original : 
serait-ce une indication grammaticale due a la diascevase scolaire ? C'est du moins ce que laisse 
penser la bourde afrapatai du § 50. 

para ahmat yat_ : "avant que", normalement avec le subj. (V 7.50, 9.55, 13.54 : KELLENS, v A 
288; cf. v.-av. para hiiat_ + subj. aor.), ici + inj. L'inj. peut exprimer une action posterieure a celle de 
la principale a condition qu'elle ait lieu dans le passe (KELLENS, VA 237). 

him : en principe, ace. f. sg. du pron. enclitique. Suivi du deictique proche aim (ved. 
ayam). Mais quelle est la place de ces deux mots dans la phrase ? *him.aem est-il la corruption d'un 
subst. ou d'un adj. accorde avec vacim 1 

draofam vbeim : cf. ved. adroghavac- (SCHLERATH, AW II). 

anhaiQUa- : "qui n'est pas relatif aux Hani". 

cinmane : si c'est un inf., on le corrigera en *cinmaine. Si e'etait celui de cit, ce serait une 
corruption profonde pour 'ciQmaine. Le commentaire de BENVENISTE (Inf. 50 sq.) n'avance pas dans 
la mesure ou aucune etymologic n'est clairement proposee. KELLENS, par sa traduction (va 68: 
"avant qu'il n'accumulat pour lui-meme"), parait proposer de corriger en x cimane (ou *cimaine) et d'y 
voir un derive de l ci "empiler". Le passage de °ai° a °a° peut facilement s'expliquer par une confusion 
graphique (il y en a des exemples surs 56 ). En corrigeant simplement en ^cinmaine, ce pourrait etre le 
dat. sg. de cinman-, qui est le derive nt. en -man- de la racine kan "desirer" et dont 1'existence est 
assuree par la comparaison des syntagmes cinman- asahe (P 43, A 3.7) et ustanahe cinman- (Y 12.3) 
respectivement avec les composes a'sacinah- "qui desire l'Harmonie" (Y 40.3, etc.) et u'stanb.cinahiia- 
"tendance a desirer Vu'siana, instinct de conservation" (v. § 48). II s'agit alors d'un dalif de temps (v. 
PIRART, TV A II 25 sq.) : "pour quand il est question d'aimer". Cette analyse n'aboutissant a aucun 
sens satisfaisant, je propose une autre explication : il s'agirait d'un loc. construit avec paiti. Serait-ce 
alors le compose d'un prefixe cfr (< 'ca+ ?), equivalent de ka+ pejoratif, et de nmana- "demeure, 
maison", done "la cambuse" ? 

paiti : "de maniere repetee, en contre-partie", preverbe, adv. ou postp. (v. ci-dessus ad 
cinmane) ? Le syntagme namb paiti+bar atteste au V 4.1, qui pourrait constituer un parallele de vacim 
paiti+bar, parait avoir un sens particulier, "rendre a qqn. ce qu'on lui a demande en pret" (v. 
DARMESTETER, ZA II 49 n. 1). Le vedique, pour sa part, n'atteste pas pr'ati BUR avec l'acc. d'une 
designation de la parole. C'est toujours "apporter (une oblation)" 57 , peut-etre "en remerciement", si le 
preverbe doit avoir un sens appuye. 

barata : inj. pres. moy. de bar. Voir ci-dessus ad para ahmat yat. Diathese : KELLENS, VA 68. 
Mais les mss. sont partages entre l'actif et le moyen. 



56. Voir PIRART, TV A I 49. 

57. E. g. RS 3.52.8 !! pr'ati dhana bharata tuyam asmai v "Presentez lui vite les grains-frits" 
(irad. RENOU, EVP XVII 92). 
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Yt 19.34 

aat yat him aim draoyam vacim anhaidim cinmane paiti barata vaenamnam ahmat_ haca x w aranb 
marafahe kahrpa frasusa: ■.■ auuaenb xwaranb fraestb yb yimb x'saetb huuq&$b brasat yimb a's'atb 
daus.manahiiaica hb staratb nidarat upairi zqm v 

*him.aem : cf. g 33. fraiusat_. x auuaenb.x v arana. x'saetb. aSatb *dau's.manahiiaca. 

Chaque fois que (Yama) ramenait, dans sa cambuse, la parole profanatrice qui porte prejudice 
..., le Hvarnah, se sentant vu, s'eloignait de lui sous la forme d'un oiseau de proie. Precipite dans un 
monde ou le Hvarnah n'etait pas visible, le splendide Yama au bon cheptel, parce qu'il etait agite et 
qu'il etait inquiet en raison de ses mauvaises pensees, (paroles et actions,) abattu, gisait sur la terre. 

aai : particule de tete de phrase (v.-av. at : PIRART, TV A II 105 sqq.). Valeur faiblement 
temporelle ou consecutive. Combinee avec yat peut se rendre par "chaque fois que". 

vaenamnam : nom. nt. sg. du ptcp. pres. moy. de vi>i 58 .•: vaena- (v. KELLENS, VA 164), de sens 
passif (va 43, ou le passage n'est pas cite) et accorde avec x v aranb (KELLENS, VA 333 n. 3). Voir § 
80. 

auuaenb '. ptcp. pres. act. neg. de vj'n :.- vaena- ? La graphie °b pour °qs apparaissant 
generalement apres °u' et °uw°, faut-il envisager une correction x auuaenb. x v ar ana (compose cpepeoitcot; 
neg.) ?. 

yb yimb x'saetb : attraction de 1'antecedent a l'interieur de la relative. 

brasat : selon KELLENS {va 16 et v. 106 n. 20), de bram ou de bras. Si c'est l'inj. pres. 
inchoat. de bram (ved. BHRAM, v. MAYRHOFER, KEWA II 528 Anm.' & /// 772; KELLENS, va 156, 
avec "?"), il faudra corriger en x brqsat. Si c'est celui de bras (ved. BHRA(M)S, v. MAYRHOFER, 
KEWA II 526; KELLENS, va 104, avec "?"), il faudra corriger en ^brasat. Je propose d'y voir 
l'inchoat. de bra (= ved. BHRA :: bhurati), si cette racine peut presenter les deux themes radicaux 
'bherH et 'bhreH, car le premier est deja atteste par bara- "combat" (v. § 42). 

yimb : repetition stylistique indiquant qu'il faut mettre brasat et a's'atb sur un meme pied 
syntaxique. 

a'sata- : lire asata-, verbal en -ta- neg. de siia "etre tranquille" Oat. inquietus). 

dau's .manahii'aica : corr. en *dau's.manahii'aca. Coord, elliptique par °ca : sous-entendre les deux 
autres termes de la triade "pensee - parole - acte". Instr. de daus.manahiia- nt. "qualite de qui a une 
mauvaise pensee", derive par suffixation en -Ha- de 'dau's.mananka-, derive par vrddhi et 
thematisation en -a- de du's.manah-. On ne peut exclure un instr. haplologique de ii. 'duimanasia- f. 
"tendance a la mauvaise pensee", 'du's+ pouvant etre ecrit dau's+ d'apres Y 11.1 dau's.srauua. 

hb : correl. de yb. 

starata- : verbal en -ta- de [ star "abattre" (ved. STR :: strnbti, a ne pas confondre avec STR :: 
strnati "etendre", grec OTOpvuut, OTpcoioO- 



58. Pour l'orthographe de cette racine, voir § 17. 
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nidarat : KELLENS (v A 114 & 118 n. 2) propose de corriger en x niduuarat_, in j. pres. de 
rti+duuar (ce serait un hapax) "courir par terre" .-.- +duuara-. Autre hypothese : staratb ... nidarat_ "il 
gisait inanime", en imaginant le pres. tudadi CdrH-a-) de ni+dra "dormir par terre" (ved. DRA :: drati, 
drayati; nidra- "sommeil"; lat. dormire). 



» Yt 19.35 

paoirim x^aranb apanamata x v aranb yimat haca xsaetat susat x v ar3nb yimat hac.a viuuanhu'sat 
marayahe kahrpa vara^nahe ■.■ aom x v aranb hangauruuaiiata miQrb yd vouru.gaoiiaoiti's yb srut.gaosb 
hazanra.yaoxstis •.- miQram vispanqm daxiiunqm dahhupaitim yazamaide yim fradaQat ahurb mazda 
x^'arananuhastamam mainiiauuanqm yazatanqm ■.■ 

< yat_ > paoirim. '"■apa.namata. xsaetat Susat. 'vaeuuanhu'sat. ' auuat x^aranb ^hangauruuaiiata. 
srut.gaosb. x dar>hu.paitim. x v aranan v hast3mam. 

Lorsque, pour la premiere fois, le Hvarnah se separa du splendide Yama, le Hvarnah quita 
Yama fils de Vivahvah sous la feme de l'oiseau de proie, le faucon. Mithra s'empara de ce Hvarnah, 
(Mithra) qui dispose de vastes prairies, est a 1'ecoute de (nos paroles rituelles) et est pourvu de mille 
facultes. 

Nous sacrifions a Mithra maitre des pays, lui qu' Ahura Mazda rendit le plus doue du 
Hvarnah d'entre les Yazata aeriens. 

paoirim [ ace. nt. adv. de pauruiia-l paoiriia-. Restituer en tete < yat > d'apres les §§ 36 et 38. 

apanamata \ inj. pres moy. de a<>a+nam (hapax):/ +nama- (KELLENS, NRA 181, VA 104 &. 115). 
Pour la diathese, KELLENS, VA 23. Ved. apa+NAM "se retirer de, se separer de" 59 . 

viuuanhu'sa- ■ adj. patronym. derive par thematisation en -a- (et par vrddhi graphiquement 
gommee [ 'vaeuuanhu'sa- } ?) de 'viuuan^hah- (cf. ved. vivajvanr- :: yama- vaivasvata-). 

vara^na- : m. "faucon" (v. KELLENS, NRA 155 n. 1, 318 sqq.). 

aom : acc. m. sg. du deictif Icintain. Reconstituer 'auuat_ nt. 

hangauruuaiiata '. inj. pres. rr.oy. de ham+grab :: +g5uruuaiia- "s'emparer de" (ved. grbhay'a- : 
KELLENS, VA 133). Moy. reflechi indirect (KELLENS, va 64). Je corrige en ^hangauruuaiiata par 
souci d'harmonisation. 

vouru.gaoiiaoiti- : ep. de Mithra (aussi partout ailleurs). C'est le ved. uriigavyuti- (ep. de Soma; 



59. E. g. RS 6.17.9 " adha dy'au's cit te apa sa nil vajrad v dvitanamad bhiyasa svasya manybh ! 
ahim y'ad indrah ... v ni cit ... jaghana !! "Da wich selbst der Himmel vor deiner Keule und doppelt aus 
Furcht vor deinem Grimm zuriick, als Indra den prahlerischen Drachen niederschlug, daP er fur alle 
Zeit erlag" (trad. G). 
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noter aussi, avec B, RS 9.74.3 urvt gavyutir aditeh). Compose de vouru- "vaste" et de gaoiiaoiti- 60 f. 
"prairie" (ved. gavyuti-), lequel est lui-meme compose de gao- m./f. "bovin" (ved. go-) et de yuiti- f. 
"reunion"(?) (ved. yutl-), le derive en -ti- d'une rac. yu mal determinee (v. MAYRHOFER, KEV/a ill 
25). 

sru;_.gao'sa- : ici et Yt 10.107. Ep. de Mithra. Le superl. xsrut.gao'sb.tsma- (Yt 19.52) est ep. d' 
Apam Napat. L'equivalent ved. srutkarna- se dit d'Agni (1.44.13, 1.45.7, 10.140.6) et d'Indra (7.32.5, 
8.45.17). 

hazanra.yaox'sti- : ep. de Mithra ici et Yt 10.35, 107, d'Aji Dahaka Y 9.8 et Az 3. S u r 
+yaox'sti-, v. § 9. Pourquoi °a.° plutot que °b.° ? 

daxiiunqm dahhupaiti- : tour stylistique connu aussi en ved. (e. g. RS 3.13.5 vi'spatim visam). 



Yt 19.36 

yat bit'im x^aranb apanamara x^arsnb yimat haca xsaetat susat x v ar3nb yimat haca vluuanhusat 
marayahe kahrpa var^nahe aom x v aranb hang9uruuaiiota visb puBrb aBfiiianbis visb suraiia Qraetaonb yat 
as maiiianam varpBrauuanqm varsQrauuastamb ainiib zara&uhrat ■.■ 

Cf. 3 35. 'visa.puBrb. masiianqm. 'v3r3Qrauuqsi3mb. 

Quand, pour la deuxieme fois, le Hvarnah se separa du splendide Yama, le Hvarnah quita 
Yama fils de Vivahvah sous la forme de l'oiseau de proie le faucon. Le prince du clan opulent des 
fils d'Athviya, Thraitavana, s'empara du Hvarnah, parce qu'il etait le plus vainqueur des resistances 
(opposees par les Martiya) parmi les vainqueurs des resistances opposees par les Martiya, si ce n'est 
Zarat-ushtra, 

tusai : sur cet inj. en temporelle, KELLENS, va 237. 

x v ar3nb ... x v ar3nb \ ici comme au § 35, repetition didactique. 

visb puQra- : KELLENS signale {NRA 366 n. 1) que "rien ne permet de voir dans l'expression 
visb puQra- "le fils du clan" (Yt 5.33, 17.35, V 7.43, F 8) un compose, comme le voudrait JACKSON 
(IF 25, 1909, 277), ou deux termes unis regulierement par la syntaxe". Voir ad aBfiiianbis. 

aBViianbis '. gen. sg. de a6$iiani-. C'est le nom donne a Thraitavana Yt 13.131, etc. Ici 
s'accorde avec visb. Le fils d'Athviya est Thraitavana (v. ci-dessous) selon Y 9.7. Etant donne qu'il 
serait plus qu'etonnant que Thraitavana soit le fils d'un fils d'Athviya, il conviendra de prendre 
l'expression visb puBrb aBfyianbis dans un sens plus specialise : le "fils du clan" serait celui qui, dans 
le clan, herite des prerogatives paternelles, l'heritier parmi les fils d'Athviya (cf. la trad. pehl. vis pus 
pat). La repetition de visb ne se comprend pas. Je propose de voir en visb.puBra- visb un tour 



60. Graphie sporadique °ao° de *°u° apres °i/°, cf. janiiao's = ved. janyuh (PIRART, Avestique 

janiiao's , IIJ a paraitre). 

i 
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emphatique du type illustre par Yt 10.17 visb vispatae et ved. sbmarh somapatama- (RS 1.21.1), 
c'est-a-dire de considerer visb.puBra- comme la normalisation graphique abusive d'un compose 
'visa(.)puBra- < 'vispuBra- < ii. *ui'sputra- 6i . 

masiianqm : accord ou dependance par rapport avec varaBrauuanqm ? Le parallele du § 38 
est-il determinant a ce sujet ou resulte-t-il d'une imitation maladroite (v. ad loc.) ? 

varaBrauuanqm varaBrauuastamb : tour du type ved. RS 5.42.3 kav'itamam kavinam. S'agit-il d'une 
formation a suffixe secondaire -uan- ou d'un compose dont le second membre est le nom-racine de 
van "gagner, charmer, vaincre". Etant donne le sens daivique probable de maiiia-, j'opte pour la 
seconde solution et considere °uuas° comme une faute pour '°uuqs° (cf. varaQrajqstama-) due a 
l'analogie avec le superl. de varaBrauuant-. 

ainiib zaraQu'strat_ : "si ce n'est Zarat-ustra". Le tour superl. + ainiia- + abl. n'a pas de 
correspondant atteste dans la RS. 



Yt 19.37 

yb janat azim dahakam drizafanam Qrikamarabam x~suu.a~s.asim hazanra.yaox'stim a'saojanham 
daeuuim drujatn ayam gaeQauuiib druuantam yam a'saojastamqm drujam fraca karantat_ anrb mainiius aci 
yam astuuaillm gaiBqm mahrkai asahe gacBanqm y 

'"■azim. *xsuua's.a~sim ^hazanra.yaox'stim ^a's.aojanham '"■daeiuuim. x as.aojastamqm. x auui. 

(Thraitavana) qui tua Aji Dahaka aux trois gueules, aux trois caboches, aux six yeux et aux 
mille facultes, tres puissant, la Daivi Druj (et) le Drugvant nuisible aux troupeaux, la Druj 
extremement puissantc qu'Ahra Manyu decoupa entre autrcs a destination du monde osseux ou 
detruire les troupeaux de Rta. 

azi- dahaka- : cf. RS Ahi Vrtra qualifie de dash-. 

Qrizafanam : ace. sg. de Brizafan- "qui a trois gueules". On trouve le nom. a'zi's Brizafa dahakb 
(Yt 5.29, 15.19; on attend 'Brizafa) et le voc. ale Brizafam dahaka (Yt 19.50). 
~' Brikamaraba- : hapax. Cf. RS 1.146.1 irimurdhan- (dit d'Agni). Sur le monstre Tricephale 

v -indo-iranien, DUMfeZIL, RHR 120, 1939, 5-20. 
^ xiuuai.oiT^hapax. Theme justifie par KELLENS (NRA 369) contre B qui posait °i-. Cf. RS 

10.99.6 » sa id dasam'tuvlnavam patir dan v salaks'am tri'sirsanam damanyat ! asy'a tritb nv bjasa vrdhanb v 
vipa varaham ayoagraya han I! "Dieser Hausgebieter bezwang den laut briillenden Dasa mil sechs Augen 
unci drei Kopfen. Durch seine Kraft gestarkt erschlug Trita den Eber mit eisenspitziger Rede" (trad. G). 



61. L'existence de ce compose est confirmee par les donnees vieux-perse et moyen-perse : 
voir EILERS, Mel. Taqizadeh 55-63, BENVENISTE, CTL 6, 1970, 24, et NYBERG, MP II 205; cf. les 
expressions "fils du clan" arameenne et accadienne qui designent un membre de la famille royale 
perse (voir Clarisse HERRENSCHMIDT, Mel. Leveque IV 199). 
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Pour ce qui est du nombre "6", il convient de poser une metathese approximative de 
'huuax's pour rencontrer les formes grecques it, Fet (v. MAYRHOFER, KEWA III 407). Le dorien 
irait ainsi avec I'av. tandis que le latin sex se rangerait avec le ved. sat (< 'sat). 

hazanra.yaoxhi- : dit de Mithra (3 x) et d'Aji (ici, Y 9.8 et Az 3). 

a'saojah- : v. ci-desSOUS ad a'saojastama-. 

daeuul- : retablir 1'epenthese avec certains mss. (e. g. Y 9.8 : daeiuuim Mfl, daeiuuam Mf2). 

drujam ... drujam : cette repetition, vu l'interruption par le groupe m. ayam gaeBauuiib 
druuantam, denonce une corruption : interpolation de ce groupe ou de ^daeiuuim drujam ? 

druuant- : v.-av. draguuant-, ved. druhvan-. Daivisme suffixal par rapport a asauuan- ? 

yam : l'antecedent integre est drujam. 

a'saojastsma- : en un mot aussi au Y 9.8, mais on attend x a's.aojastama-. Telle est en effet 
l'orthographe ailleurs : V 9.48 as.aojastara-, Y 9.8(= ici) & 57.15 a's.aojah-, FrW 8.2 a's.aoji'sta-. Malgre 
le sens apparemment positif "dont la puissance est (la plus) grande" (cf. trad. pehl. vas bz), c'est une 
epithete reservee de la Druj. Au Y 43.4, asa.aojah-, dit du Feu d'Ahura Mazda, est un mot distinct. 

°ca ne coordonnant fra° ... karantat a rien, on admettra que les autres termes sont 
sous-entendus ou, de cette maniere, sommairement evoques : "entre autres". 

anra- : = v.-av. angra-, scr. asra-, derive en -ra- de la rac. ah (cf. v.-av. asta-; rac. ie. 'Hens : 
KELLENS - PIRART, TV A I! 203). 

aoi : corriger en x auw d'apres des var. comme aouui (Y 9.8). Pour la construction avec 
fra+ l kart, cf. V 20.3 x ya anrb mainiius frakargntat auui imam tanum "les (maladies) qu'Ahra Manyu 
decoupa a destination de ce corps-ci", Aog 28 yim ... frakarantat anrb mainiius pouru.mahrkb "le 
(demon) qu'Ahra Manyu auteur de nombreuses destructions decoupa". La comparaison du passage qui 
nous occupe avec celui de V 20.3 rappelle la coordination v.-av. Y 43.7 di'sa aibi 6$ahu gaeBa h u 
x tanuuica. 



Yt 19.38 

yat Qritim x w aranb apanamata x v aranb yimat haca xsaetat susat x v aranb yimat haca v~iuuanhu~sat_ 
marayahe kahrpa varaynahe •.■ aom x v aranb hangauruuaiiata naire.mana karasaspb yat as maSiianqm 
uyranqm aoji'stb ainiib zaraBustrat nairiiaiial parb hqm.varatbit_ ■.■ 

Cf. 3 35. masiianqm. 

Quand, pour la troisieme fois, le Hvarnah se separa du splendide Yama, le Hvarnah quita 
Yama fils de Vivahvah sous la forme de 1'oiseau de proie le faucon. Krsa-aspa Nariya-manah 
s'empara du Hvarnah, parce qu'il etait le plus puissant des puissants Martiya, si ce n'est Zarat-ushtra 
et la Bravoure, 

Britiia- : divergence dial, d'avec le ved. trf.ya-. Un ace. nt. adv. "pour la troisieme fois" est 
atteste en v.-p. (citiyam) et en ved. (MAYRHOFER, KEWA I 523). 
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naire.manah- : ep. reservee de Krsa-aspa (Y 9.11, Yt 5.37, 15.27, 19.38,44), "dont la pensee 
rituelle concerne les dieux males", ii. *nari'a+manas-, cf. ved. nrmanas- (v. MAYRHOFER KEWA 
II 149). 

karasaspa- : scr. epique kr'sa'sva- n. p., "qui a des chevaux maigres" (MAYRHOFER KEWA I 
263, EWA I 395), compose de karasa- (ved. kr'sa-, adj. en -a- 62 ) ct de aspa- (ved. a'sva-), cf. 
karasaox'san- et ved. kr'sagu- (MAYRHOFER, ibid.). 

yat_ as masiianqm uyranqm aoji'stb ainiib 7.ara8ustrat_ : Z., par cette phrase, est un ma'siia- ! Voir 
§ 36 ad masiianqm et Introd. 12. 

hqm.varatbit : de hqm.varaiti- f. Avec l'adj. nairiia-, "la bravoure" (KELLENS, FY), l'une des 
Gna de l'av. rec. (e. g. Yt 10.66). Etymol. incertaine (v. MAYRHOFER, KEWA III 246). Graphie 
incertaine : ici tous les mss. ont °ara°, mais e. g. hqm.varaiti's en 39 est ccrit °ara° par J10 et D 
°ara° par L18, °arai° par Fl et Ptl, °airi° par H3. Le persan gurd "heros" impose '+uni- > *-°.varaiti-. 



Yt 19.39 

yat dim upanhacat ya ufra naire hqmyaraiti's :■ nairiiqm hqm.varaitim yazamaidc arab$b.zangqm 
ax v afniiqm asitb.gatum jayaurum ya upanhacat karasaspam ■.■ 

x hqm.varaitt's. x hqm.varaitim. 'jayru'um. 

lorsque l'accompagnait la puissante Bravoure. 

Nous sacrifions a la Bravoure, (deesse) aux chevilles droites, sans sommeil evcillce, qui 

accompagna Krsa-aspa, 

arab$b.2anga- : se dit de Mithra (Yt 10.61) et de la Bravoure {hqm.varaiti-, Y 62.5). Compose 
de araB$a- et de zanga- m. "cheville (d'un etre ahurique)" (cf. ved. jamhas- nt., janghu- f.: 
MAYRHOFER, KEWA I 412). Les composes daiviques sont en +zangra-. 

ax^afniia- : cf. Yt 10.7 miQram ... x ax v afnlm jayauruuanham. 

hsitb.ghtu- : ici et Y 62.5. Compose de asita-, verbal de a+si (ved. SI :: save. +sita-) ct de 
g'atu- (ved. gatu-), "auf dem Lager ruhend" (MAYRHOFER, KEWA III 303) ? 

jayauru- : la plupart des mss. ont ji° par fermelure. Se dit de Mithra en 10.141 ct 19.42 de la 
Bravoure ici et Y 62.5. Ce serait un adj. du type ved. jigyii- 6 *. La formation dc cc derive de 'gar 
"s'eveiller" est apparcntee a celle du ptcp. pft. act. jayburuuah- (v. MAYRHOFER, KEWA I 427 
KELLENS, va 400 et 402 sq. n. 15). Le degrc radical de l'un commc dc l'auirc est surprcnant 



62. Suffixe substituant -r'a- sur certaines rac. en °r° et en °r° : c. g. scr. priya-, prksa- Tandis 
que les adj. en '-a- sur degre plein (ou flechi ?) de la rac. ont, commc ccux en '-rb-\ unc forme en 
"-/+ pour la composition, ceux en '-a- sur degrc zero, comme ceux en '-U-, s'utiliscnt toujours tel quel 
en composition : ved. andha- :: andhigu-, mais priy'a- :: priyaratha-. 

63. G donne ax v afnam. 

64. Sur lequel, DEBRUNNER, AIG 1112 472 sq. 
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(KELLENS, va 409), mais un exemple comme le v.-av. uzbra'suua qui contient un V ecrit °ars° 6i 
suggere qu'une explication graphique n'est pas a exclure. Le derive en -u-, parce qu'il est, a vrai dire, 
mal documente et, tout simplement, concurrence par la forme de ptcp. pft. (cf. Yt 10.7), n'est 
peut-etre pas original : s'agit-il ici d'une forme amputee et ensuite rearnenagee pour 'jayru'sim ? 



Yt 19.40 

yb janat azim sruuaram yim aspb.garam nara.garam yim vi'sauuantam zairitam yim upairi vis 
rao&at xsuuae paiia vaenaiia bara'sna yim upairi vis rao&at ar'stiib.baraza zairitam yim upairi karasaspb 
aiianha pitum pacaxa a rapiBfiinam zru.ub.nam tafsat_ca hb mairiib x v isatca v frq's aiianhb frasparat 
yaeiiiantim apam paranhat_ para's tar'stb apataca{ naire.mana karasaspb :■ 

x azim. Le Y 9.11 ne donne pas les mots zairitam yim upairi vi's rao&at_ x'suuaepaiia vaenaiia 
barasna. 

vl'sauuantam. x vi'sam. 'x'suuaepaiia vaeiniia'. x vi'iam. 'aiianhat ? + yae'siiantim. * parahhau *apa.tacat. 

(Krsa-aspa) qui tua le monstre cornu. Mangeur de chevaux, mangeur d'hommes, empoisonne, 
jaune, au-dessus de qui le poison s'elevait de la hauteur que Ton peut voir s'elever une lance, 
au-dessus de qui le poison s'elevait a la hauteur d'une portee de lance, ce voyou, jaune, sur le dos de 
qui Krsa-aspa se cuisinait le repas de midi dans une poele, prenait fievre et suait. II bondit a cause 
de la chaleur de la poele et renversa l'eau bouillante. Effraye, Krsa-aspa Nariya-manah s'encourut. 

sruuara- : selon B, compose upapadasamasa de sru- "corne" (persan suru) et de +bara- "qui 
porte" (ved. +bhara- : v. MAYRHOFER, KEWA II All). Le demon "cornu" est egalement connu de la 
RS : 1.33.12 v vi 'srhginam abhinac chusnam \ndrah I "il pourfendit Susna cornu, lui Indra" (trad. 
RENOU, EVP XVII 14). 

yim ... yim : annonce yim upairi. 

aspb.garam nara.garam \ "avaleur de chevaux et d'(hommes) males". On ne peut savoir si le 
second membre est un nom-racine (MS 3.6.7 garag'ir- "qui avale le poison" 66 , dont il faut rapprocher 



65. PIRART, TV A I 76. 

66. y'ath'a va ih'a garagir ev'am va esb'musmiml lok'e yb diksithsyannam atti. Le mot est encore 
atteste JB, TA, TandB, Satyayanibrahmana. 
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AS 5.18.13 garaglrna- 61 , ou un derive en -a- (ved. ajagara- "qui avale un bouc, boa" 68 , lat. carnivorus; 
compose du type upapadasamasa). Racine ie. 'g*erH 69 . 

visauuant- : "venimeux, empoisonne" (RS 10.85.34 visavant-), hapax (KELLENS, mra 366), de 
visa- nt. "poison" (ved. visa- nt.; MAYRHOFER, KEWA III 227). 

yim ... bara'sna : vient d'une citation faite par la trad. pehl. du Y 9.11 (B 560). Serait a 
comprendre "par derriere, par devant, par dessus" (B) : 

* xsuuaepaiia : instr. sg. de x'suuaepa- f. "Hinterer, Hinterteil" (B, d'apres persan "sib "Unter-, 
Hinterteil"). 

vaenaiia : instr. sg. de vaena- f. "Nase" (B, d'apres m.-p. ven "Atem"). C'est la une tentative 
desesperee. 

Le syntagme xsuuaepaiia vaenaiia bara'sna doit plutot avoir le meme sens que ar'stiib.baraza : 
xsuuaepaiia et vaen(a)iia constituent peut-etre le complement determinatif ('xsuuaepaiia vaeiniia') de 
bara'sna, "d'une lance pouvant etre vue"; 'xsuuaepaiia serait ainsi le gen. sg. d'un substantif f. inconnu 
et 'vaeiniia le gen. f. sg. haplologique (< 'vaeiniiaiia) du verbal en -iia- de vin "regarder". 

vi's : non le nom. sg. de vi- "oiseau" 70 , mais celui de vis- "le poison" (scr. epique v is - 
"excrement"; KELLENS, NRA 366). Au Y 9.11, beaucoup de mss. ont une voyelle entre vi's et 
rao&at : vl's.araoSat, visarao&at, vi'siraobat, vi's.iraoSat. On ne peut done pas ecarter la possibilite que 
vi's resulte de la corruption de ^vi'sam. D'autre part, les attestations de vis- radical en composition, 
evoquees par KELLENS, sont discutables : kasuuis est le 3eme d'un groupe de demons donf. drift's e t 
daift's (nom. sg.) sont les deux autres (V 2.29, 19.43 71 ); N 48 albi's vVsapahe est peut-etre a corriger sur 
base de Y 9.30 albi's vi'sb.vaepahe; V 20.3 vi's.ciQra- "une source de remedes" (DARMESTETER, ZA II 
278, ou voir n. 11) est de sens incertain; H 2.36 vi's.gaintaiia- est d'une lecture incertaine (v. 
WESTERGAARD et HAUG). 

rao5at_ : inj. pres. de 2 rud "croitre, s'elevcr" :: raoba- (ved. rbdhati; KELLENS, NRA 81, VA 105). 

ar'stiib.haraza \ nom. nt. sg. de ar'stiib.barazan- (B), compose de 'ar'stia-, derive par vrddhi et 
thematisation en -a- de arsti- f. "lance" (ved. rsti-), et de barazan- m. "hauteur". Vu le caractere 
approximatif de beaucoup de finales et vu l'existence de +barhas- en ved. (e. g. dvibarhas-), on ne 
peut ecarter qu'il faille reconstituer '+barzb. 

yim ... hb : correlation. 

aiianha : instr. de aiiah- nt. "metal" 72 . Designation d'un instrument de cuisine. 

pucata : moy. refl. indir. (KELLENS, VM 68). 



67. S devapiyu's carati manyesu v garagirnb bhavaty aslhibhuyan ! yb brahman'am devabandhum 
hinasti v n'a sh pitryhnam apy eti lokhm 1! "The insulter of the gods goes about among mortals; he 
becomes one who has swallowed poison, [becomes] mainly composed of bones; he who injures the 
Brahman, the connection of the gods, he goes not to the world to which the Fathers go" (trad. 
WHITNEY, AVS I 252, ou il note que garaglrna- "is an anomalous compound, but its meaning is 
hardly doubtful; it is interpreted by the comm. to ACS. ix. 5. 1"). MAYRHOFER (ewa I 469) rend 
garaglrna- par "der einen schadlichcn Trunk getrunken hat, vergiftet". 

68. Voir MAYRHOFER, EWA I 469. 

69. Cf. grec 3u3pck>KCO (v. MAYRHOFER, EWA I 469 sq.). 

70. Ved. vi- :: vlh; v. MAYRHOFER, KEWA III 265. 

71. L'attestation de kasuul's au Yt 5.92 est incertaine : les mss. y ont makasuul's. 

72. Ved. byas-; v. MAYRHOFER, EWA I 104. 
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a + acc. de temps : n'a pas de correspondant RS. 

rapiBQina- : "de midi", derive de rapiBfra- f. "repas de midi" (v. MAYRHOFER, KEWA II 278, 
280). Contient-il une vrddhi invisible ? 

tafsat° ... x v isat° : pour la diathese, KELLENS, va 35. 

frq's ... parq's : nom. m. sg. de franc- (ved. prhhc-) et paranc- ("bei Seite" B). Reduction 
(originale ?) de '°qx's (HOFFMANN, Aufs. 188). parq's renforce-t-il le sens de +parahhat_ ou celui de 
x apa.:acat 1 

aiianhb : abl. de cause ? Attendrait-on 'aiiankat ? 

frasparat_ : inj. pres. de fra+spar "sauter, pietiner, triturer" :: +spara- (ved. sphur'ati, lat. 
spernere, grec ortaipco 73 , v. KELLENS, VA 100). 

yaeiiiantim '. pour la correction *yaesiiantim, j'adopte l'orthographe donnee par KELLENS, V A 
321, mais certains mss. donnent l'epenthese. Le manque d'exemples de ptcp. them. act. f. a l'acc. sg. ne 
permet pas de decider. Acc. f. sg. du ptcp. pres. de 1'intensif de yah "bouillir" (ved. YAS; KELLENS, 
VA 194). 

parahhat : subj. pres. de para+ 2 ah "re jeter, faire basculer" (B). 

apatacat_ : inj. avec thematisation secondaire de apa+tac "prendre son vol" (KELLENS, VA 87 n. 1). 



Yt 19.41 

yb jana{ gandaraQam yim lairi.pasnam yb apatat vJzafanb maraxsanb gaeQa astuuaitVs asahe v yb 
janat hunauub yat paBanaiia nauua hunauuasca niuuikahe hunauuasca da'staiianbis ■.■ yb janat 
zaraniib.pusam hitaspam varssaomca danaiianam piiaonamca as.pairikam v 

x zairi.parsnim. "vizafa maraxsanb. "hunu's. *paBniia. 'hunu'sca. 

niuuikahe Fl, Ptl, El, L18 et H3, naiuua.kahe J10, naeuuae.kahe D, nauuaka K12. 

'hunu'sca. vara'saomca ^danauuanam. 

pitaonamca Fl, Ptl, El et L18, paitbnamca H3, paitinamca D et J10, paiti.unimca K12. 

(Krsa-aspa) qui tua Gandarbha aux talons jaunes, lequel foncait la gueule ouverte pour 
detruire les creatures materielles de Rta, (Krsa-aspa) qui tua les neuf fils de la Pathni, les fils de 
Nivika et les fils de Dashtayani, (Krsa-aspa) qui tua Hita-aspa a la couronne d'or, Varshava fils de 
Danava et Pitavana que la grande Parika accompagnait. 

gandarafya- : pourquoi n'a-t-on pas 'gandauruua- en accord avec le ved. gandharva- ? Voir 
MAYRHOFER, EWA I 462. 

zairi.pa'sna- : ici et Yt 5.38 OU c'est aussi gandarafiam yim zairi.posnam. Compose de zairi+, 
forme compositionnelle de zairita- "jaune" (cf. scr. h'ari-), et de ph'sna- "talon" (V 2.31, 8.70,71) (B). Je 



73. Voir MAYRHOFER, KEWA III 544. 
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n'exclue pas que la forme soit authentiquement ^pa'sni- ou meme 'par"sni- 1A . Le V flotte : pasnaiibiia I 
pa'snabiia 1 *. x pasni- au lieu de *parsni- pourrait resulter d'une prononciation influencee par la forme 
moy.-perse (cf. le nom pehl. paz. astat de la deesse Rectitude (av. arstat-). 

apatat : sur l'inj. en opposition Iogique avec l'imparfait, KELLENS, VA 248. 

vizafan- : hapax, "mit geoffneten Rachen" (B). Le theme de vizafanb, le pradisamasa 76 de v f 
preverbe et de zafan- "la gueule", est monstrueux. Car on attend en principe 'vlzafa, eventuellement 
'vizafa si la sigmatisation secondaire (cf. Yt 19.47 Qrizafa) doit etre admise. La forme de nom. m. sg. 
que les mss. donnent est en realite vlzafarb ! La bizarrerie morphologique que constituc ce theme en 
°ara- au lieu de °an- attendu n'est pas un fait isole : au § 54, on trouve le monstre morphologique 
v'ispb.aiiaram. Ici aussi un theme en °ara- au lieu de °an- : c'est le compose de vlspa- "tout" et de 
aiian- "le jour" et il signifie "qui a lieu tous les jours". Je pense que ce sont les grammairiens 
medievaux qui ont mal reconstitue le texte avestique. Leurs connaissances de la morphologie avestique 
devaient etre fort approximatives. lis ont pris les formes en -r- qui sont les plus frequemment 
attestees pour les substantifs isoles : e. g. Y 43.2 vlspa aii'ara "tous les jours", Yt 19.50 zafara "la 
gueule". 

maraxsana- : ptcp. aor. moy. de marc (v A 395). Sur la valeur finale du ptcp. aor. sigm., 
KELLENS, va 396. Sur la diathese, voir Introduction 15. 

hunauub ... hunauuasca ... hunauuasca \ nom. mis pour l'acc. 'hunus ... hi'nusca ... hunu'sca', a 
moins que yat_, plutot que de reproduire PezaTeh d'une version pehlevie, represente un relatif 'ybi 



74. Scr. parsni-, sur Petymol. duquelvoir MAYRHOFER, KEWA II 261. Pour pant-, le sens de 
"main" n'est pas surement confirme dans la RS. La plupart des composes qualifient le cheval et le sens 
de "sabot" a ete reconnu pour 2.31.2 1 yhd h's'avah padyabhis utrato rajah v prthivyah sanau janghananta 
pan'ibhih !! "quand les (chevaux) rapides, des sabots qu'ils ont aux pieds, traversent l'etendue en 
frappant a coups redoubles le dos de la terre". Lorsqu' une epithete donnee ailleurs aux chevaux Test 
a quelque dieu, elle doit etre comprise comme un bahuvrlhi tronque (RENOU, BSL 50, 1954, 50, et 
F.vp i 43), c'est-a-dire dans lequel "cheval" est sous-entendu : e. g. h'lranyaphni- "(cheval) aux sabots 
d'or" (8.7.27), "(Savitr) qui a des (chevaux aux) sabots d'or" (1.35.9, etc.). En plus de 2.31.2 et des 
composes, les deux autres attestations de pant-, qui sont celles pour lesquelles le sens de "main" est 
admis, opposent pourtant ces "mains" aux "mains" (1.109.4, 4.21.9) ou aux "bras" (6.71.1). Telle est la 
raison qui me fait douter de ce sens au niveau, au moins, des parties le plus ancien.ics de la RS. Si on 
tient compte de ces oppositions, il me semble que ces occurrences peuvent recevnir sans difficulte le 
sens de "talon" : 1.109.4 ! tav a'svina bhadrahasia supanl v a dhavaiam ma.dhu.na prhktam apsu I! "de la 
sorte, 6 Asvin qui avez des mains auspicieuses et de bons talons, diluez le miel, versez-le dans les 
eaux"; 4.21.9 ! bhadra te hasta suknot'a para v "(6 Indra,) auspicieuses sont tes mains et bien faits tes 

talons"; 6.71.1 ! itd u sy'a devah savita hiranyaya v bahu ayamsla savanaya sukratuh ! ghrtena pant abh'i 
prusnute v "1'efficace dieu Savitr a leve ses bras d'or en vue d'inciter et des talons s'eclabousse de 
beurre". Ce sens de "talon" denoncera p'an'i- comme le doublet pracritique de parsni- "talon" et invitera 
a partir de ce sens pour ce qui est de revolution semantique : "talon" (RS) > "sabot" (RS) > *"patte" > 
"main". 

75. Lire x pa'snaibiia avec °ai° comme au Y 29.5 *frasaibiib de frasl- (epenthese de i sur T en ai). 

76. WACKERNAGEL, Ale 11,1 285. Ce type de compose est represente en ved. e. g. par RS 
1.6.2 v'tpaksas- (non repris AIG 11,1 285) "aux ailes deployees". Et non "aux ailes d'oiseau" (trad. 
RENOU, EVP XVII 3), mais les passages vediques defendent, il est vrai, tant une interpretation 
comme Pautre : RS 8.47.2 I paksa vayo yathopari v v^ hsm'e s'arma yachaia v "Comme des oiseaux 
(deploient leurs) ailes, deployez au-dessus (de nous) votre protection pour nous !" (trad. RENOU, EVP 
V 107); 1.166.10 v vayo n'a paksan vy anu 'snyo dhire "Comme les oiseaux (deploient leurs) ailes, (les 
Marut) ont deploye les prestiges le long (de leur route)" (trad. RENOU, EVP x 22). 
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original qui permettait l'emploi du nominatif, en initiale nouvelle 77 pour le premier hunauub : "... qui 
tua ceux qui etaient (les uns) les neuf fils de la Pathni, (d'autres) les fils de Nivika et (d'autres 
encore) les fils de Dashtayani". 

paQanaiia : nom. m. pi. ( x padanaiid ?) de paQani- "fils de Pathana" (B, qui rapproche le mot de 
paQana- designation de la terre). Cette interpretation fait difficulte : un adj. patronymique ou 
metronymique est pleonastique comme epithete de hunu-. J10 donne paQniia, ce qui correspond a ved. 
patnyah gen. sg. de p'axnx- f. "epouse, mattresse". Cette solution parait plus satisfaisante dans la mesure 
ou elle suit la structure du passage : hunauub yat + gen., hunauuasca + gen., mais, en raison de Yt 5.38 
, il vaut mieux lire *paQanaiia, gen. de paQana- "large (terre)" (etymol. inconnue), a moins que la terre 
daivique puisse etre nommee paQni-. La RS le confirme : en 1.62.8 et en 5.45.8, la Terre est l'une des 
deesses qui recoivent le titre de devapatni- 19 . 

niuuika- : v. MAYRHOFER, NA 19. Cf. les noms de demons ou de maladies drifii-, 
daifii-, kasuui-, drifiika- ? 

dh'staiianbis : hapax. Gen. de da'staiiani-, compose de "da'sta- verbal en -xa- de das (scr. DAS; 
cf. av. da'siayni- :: RS agndye DAS) et de ' iani- ou 'a iani- nom de divinite (?, cf. dastb.ratu- e t 
da'slayni-). 

zaraniib.pusa- : "a la couronne d'or", epith. donnee aussi a Vaya (= Vayu) en Yt 15.57. 
Compose de zaraniia- nt. "or" 80 et de push- f. "couronne" (v. MAYRHOFER, KEWA II 299), cf. pusa- 
zaranaeni- designation de la couronne d'Anahita en Yt 5.128. 

hixbspa- : "angeschirrte Rosse habend", nom d'un adversaire de Krsa-aspa ici et Yt 15.28. 
Compose de hita-, verbal en -to- de hi "attacher" (MAYRHOFER, KEWA III 550), et de aspa- ? 
Remarquer que c'est la variante ha qui est utilisee avec preverbe : vVsxaspa-. 

vara'sauua- ; adj. patronymique "fils de *varaiu" ? S'y rapporte le prometronymique 
x danauuana- "petit-fils de Danu" (v. ci-dessous). Ln fait que 'varasu- paraisse faire echo a la racine 
de la pluie (scr. VRS) ne laisse pas indifferent quand on sait quel est le jeu qui existe dans la RS sur 
danu- "rosce" et "Secheresse" 81 . 

danaiianam \ hapax. Corriger en ^danauuan-im, patronym. en °ana- S2 forme sur danauua- (scr. 



77. Sur ce concept, PIRART, TVA II 190 sq. 

78. aax him jaidiiax ■.■ auuax_ aiiapxam da2di me vanuhi S9uui'sle araduut sure anhhite yat_ bauuani 
aip( vaniia gandarafyam yim zairi.pa'snam { yat_ } upa yaozanta karana zraiia {'zraiianhb) vouru.kasaiia 
{'vouru.kasahe) atacani { yat } sur am nmbnam druuatb yat paQanaiia skaranaiia duraeparaiia -.- 
"(Krsa-aspa) alors l'implora : 'Apporte-moi ton aide, 6 bonne et tres opulente, 6 Ardvi Sura Anahita, 
que je vainque le Gandarbha aux talons jaunes, que j'accoure sur les bords agites du lac Varu-karta 
et que ma course atteigne promptement la demeure du trompeur fils de la large (Terre) au relief 
accidente et aux confins eloignes". Cf. Yt 10.95 uua karana aihha zamb yat paQanaiia sk° du°, 17.19 haca 
zama{ yat paQanaiia sk° du°; RS 2.11.8, 10.49.6 dure pare. 

79. Je n'ecarte pas que la terre daivique soit a identifier avec la demone Danu (voir ad 
danaiianam). 

80. Ved. h'iranya-: MAYRHOFER, KEWA III 598. 

81. Voir note 83. 

82. Voir DEBRUNNER, AIG II ,2 277; on trouve encore cette suffixation dans Y 53.3 
haecat.aspana : KELLENS-PIRART, TVA I 8 et /// ad loc. 

i 
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(Krsa-aspa) qui tua Arza-shanman, (Krsa-aspa) que la Bravoure accompagnait, (dont 
1'observance) fixe (avait) ete chaque fois agree(e d'Ahura Mazda), qui etait vif et invoquait (Ahura 
Mazda) en sa faveur, qui, dans les combats, courait au premier rang et y prenait plaisir, .... 

KELLENS, nra 86 sq. sur Tensemble. 

arazb.'samanam : G d'apres Fl, Ptl, El, LIS et H3. Les autres lecons sont tout aussi peu 
analysables : samanam J 10, smanam D, arazbi'sa.manim K12. Corriger en x arazb.'sanman- ( x arazb.samna- 
d'apres KELLENS, NRA 71 n. 1 !). Hapax. Ace. m. sg. du nom d'un demon. Compose bahuvrlhi "a la 
lame brillante" dont le premier terme fait difficulte. Le second est sanman- "la lame, le tranchant", 
scr. ksadman- (v. KELLENS, NRA 71). La trad, qu'en donne KELLENS suppose une interpretation du 
premier terme par la rac. de argentum. C'est impossible sans correction : cette racine montre le theme 
II en scr. (rajaia-) et, si l'on doit recourir au degre zero, ce serait 'arazb.s . Le suffixe (-a- ? -ah- ?) 
de ce premier terme, si ce doit etre un adj., fait aussi difficulte. La forme, telle qu'elle est, peut etre 
interpretee sans correction par un substantif comme araza(h)- "Kampf, Schlacht" ou arazah- "Abend" (B 
201), mots sans etym. : "qui est tranchant lors des combats" ou "qui est tranchant le soir" ? 

nairiiqm.hqm.varatiuuantam : derive secondaire monstrueux par suffixation en -uant- sur le 
syntagme nairiiqm hqm.varaitim (e. g. Yt 19.39). II peut s'agir de l'augmentation secondaire par nairiiqm 
d'un original 'hqm.varaitiuuant-, mais cela n'explique pas la vrddhi. On comprend mal que cet adj. 
puisse qualifier un etre demoniaque. II en va de meme pour les adj. qui suivent. II faut 
necessairement envisager qu'ils qualifient Krsa-aspa : ou bien ils se rattachent a un membre de phrase 
precedent dans lequel Krsa-aspa figurait a l'acc. (e. g. 39, auquel cas certaines parties de 40, pour 
constituer des independantes, pourraient resulter d'interpolations), ou bien ils doivent etre corriges au 
nominatif. 

frazusta- : verbal en -:a- de fra+zu's. Le scr. pra JUS n'est atteste que par prajusta- MDhS 
2.96, "strongly attached to or intent on (loc.)" (MW 659a). La longue initiale doit s'expliquer par une 
graphic compositionnelle si bien que l'on corrigera en xfra.zuha-. 

...ustam : G (Ptl, El; Fl troue). Les autres mss. ont Si (El sec. m.), .-. (J10, L18), Si •.■ (H3), 
ce qui donne a penser que *frb..zu~stam etait repete : s'il s'agit d'un amredita, peut-etre est-il fait 
reference ainsi a la succession des exploits exprimes par les phrases en yb janat. 

jira- : hapax, scr. fira- (MAYRHOFER, KEWA I 438). 

zbaramna- : ptcp. pres. moy. de zbar "boiter" (ved. HVR; v. KELLENS, va 105). Sur la 
diathese, KELLENS, va 78. Voir encore MAYRHOFER, KEWA III 619. Que vient faire cette epithete 
de sens plutot defavorable au milieu de Penumeration dont les autres termes sont clairement 
favorables ? Faut-il envisager une correction en *zbaiiamna- "(Krsa-aspa) qui invoquait (Ahura 
Mazda) en sa faveur" ? 

afrakatac- : selon KELLENS (MRA 283 sqq.), "qui court au front, au premier rang", compose 
de 'afraka- "qui se trouve vers Pavant; front de bataille, premier rang de 1'armee" et du nom-racine 
de iac "courir". 

barbzusam : corriger en *barb.zu~sam (B), ieconstituer 'barb.zus puisque, comme pour les 
epithetes precedentes, on attend le nominatif. Compose ii. "bhara+'zu's- "qui prend plaisir au combat, au 
butin" (KELLENS, NRA 86 sq.). Le sens donne au ved. bh'ara-, "combat, butin" est contextuel, mais il 
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est assez clair, grace ail compose RS 9.88.2 bhurisah- iA , que bh'ara- derive non de BHR, mais bien 
de BHUR "se mouvoir rapidement, trembler, se battre". 

apa.dissm niiaidau.ru apastananhb gate arszahe '. cet ensemble desespere est corrige en 
x apa.dis9mnai dauru apastananhb gatb. arszahe*- par HENNING (v. KELLENS, NRA 87) : "(who killed 
Arpzo.Samana) by robbing him his mace when he turned away after he had come to fight". Discussion 
des hypotheses : voir KELLENS. Contrairement a ce qui est dit NRA 87, scr. apa DtS ("assigner, 
indiquer, prendre pour pretexte") existe bel et bien. 



Yt 19.43 

yb jana{ snauui&kam yim sruub.zansm as^ngb.gbum ■.■ ho auuaBa viiaxmaniiata ■.■ aparanaiiu ahmi 
nbit puranaiiu yezi bauuani p3r3na.Uu zqm caxrsm ksrsnauuane asmansm raQsm ksrsnauuane •. 

^snauuiiatksm. [ yim ] x sruub.jan3m OU 'yb sruub.ja asangb.gauub' . *-viiaxmainiiata. 

(Krsa-aspa) qui tua Snavi-atka, le (demon) qui tue de ses ongles, qui a une pierre en main. 
(Le demon) l'interpella de la facon suivante : « Je suis sans maturite (< duree de vie pleine), je ne 
suis pas adulte (< je n'ai pas une pleine duree de vie). Si je deviens adulte, je ferai de la terre ma 
roue, je ferai du ciel mon char, 

snauuibkam : Fl, etc.; sanauuaiiat_k3m J10 et D, snauuabakam K12. Hapax. A tout hasard, 
compose de 'snaui+, forme compositionnelle 85 de 'snura- (adj. en -ra- apparente a scr. 
snauti "degoutter"), et de atka- "manteau" (scr. atka-), done "au manteau degueulasse". Allongement 
secondaire de l'initiale. 

sruub.zana- : "zur Hornrasse gehorig", hapax, compose de sru- "Horn" 86 et de 'zana- (scr. jana-, 
v. MAYRHOFER, KEWA I 416). DARMESTETER propose "qui tuait avec ses ongles" (ZA II 628), 
done en adoptant la lecon de J10 srauub.jainam et en y voyant le compose de sruu'a- "ongle" et du 
nom-racine de jan "frapper, tuer". Corriger alors en ^sruub.jansm. Cette possibilite n'a pas ete 
envisagee par KELLENS, NRA. Que faire de scr. srughna- nom de ville 87 ? 

as 3 n gb .gauua- : hapax, "qui a une pierre en main", compose du type ved. 
vajrabbhu- (KELLENS, NRA 369 sq.). Le premier terme de composition, asanga- "la pierre" est 
etymologiquement superposable au v.-p. adanga- "id." (KENT, AOS 33, 1953, 166). Pour ce qui est du 
second terme, voir MAYRHOFER, kewa ill 693. 

viiaxmaniiata : inj. de viiaxmainiia- "interpeller" (KELLENS, V A 131). Sur la diathese, 
KELLENS, va 21 n. 4. Voir encore MAYRHOFER, KEWA III 271. Retablir l'epenthese. 



84. Mais on interprete traditionnellement (ainsi RENOU, EVP ix 38) le premier terme de ce 
compose par bhuri- : "triomphant de maints (ennemis)". 

85. Type morphol. scr. kravi+. Sur cette derniere forme, voir § 46 ad xruui.dru-. 

86. Cf. scr. srngo-, voir MAYRHOFER, KEWA 111 369, 557. 

87. Voir MAYRHOFER, KEWA 111 369. 
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yezi bauuani : sur le subj. en princ. + subj. en rel. (eventuel du present), KELLENS, va 279. 

paranhiiu- : cf. scr. pUrnayus- (MAYRHOFER, KEWA II 324). Voir KLINGENSCHMITT, MSS 
37, 1978, 100 sqq. Pratiquement un hapax. La terminaison manque : corriger theoriquement en 
' paranaiiu's. 

caxram karanauuane asmanam ra&am ... : cf. RS 10.101.7 v ... r'atham if krnudhvam I ... 
asmacakram v "faites que votre char ait pour roues les pierres a presser" (?). L'assimilation de la Terre 
et du Ciel a deux roues est attestee dans la RS, notamment a la str. 5.30.8 : II yujam Ki mam akrth'a ad 

id indra v siro dasasya namucer mathayan I asmanam cid svaryarh vartamanam v pr'a cakr'iyeva r'odasi 

marudbhyah I! "Tu as fait de moi ton allie lorsque tu as enleve au Dasa Namuci sa tete et que celle-ci 
se mit a rouler comme une pierre sonore, que les deux RodasI (= la Terre et le Ciel) se mirent a 
tourner comme deux roues en faveur des Marut". Sur le moy. refl. de kar, KELLENS, va 64. 



Yt 19.44 

auuanaiieni spantam mainiium haca raox'sna garb.nmana uspataiieni anram mainiium arayata haca 
duzanha -.■ t~e me vasam Qanjaiibnte spantasca mainiiu's anrasca yezi mam nbit janat_ naire.mana karasaspb 
. tarn janht naire.mana karasaspb auua apanam gaiiehe ...sanam ustanahe v ahe raiia x y arananhaca tarn 
yazhi suru.nu.uata yasna uyram kauuaem x v aranb mczdahatam zaoQrabiib ■>■ ufram kauuaem x v aranb 
mazdadatam yazamaide haomaiib gauua barasmana hizuub danhanha mqBraca vacaca SiiaoQnaca 
zaodrabiiasca arsuxSaeibiiasca vhy'zibiib yenhe h'atam aat yesne pain vanhb mazda ahurb vaeBa asar haca 
yanhqmca tqsca lasca yazamaide °0° 

x auua.naiieni. 'raoxsnat garb.nmanat* . x us.patuiieni. 'arayatat haca dao'zanhauuat . ta mi vasam 
'Qanjaiihite. yezi 'ma. tarn x janat. x frasanam ? 
ahe raiia ... = § 13. 

(et) je ferai descendre Spanta Manyu du paradis lumineux et sortir en vol Ahra Manyu du 
desastreux enfer. Eux deux, Spanta Manyu et Ahra Manyu, tireront mon char si Krsa-aspa 
Nariya-manah ne me tue pas.» (Mais) Krsa-aspa Nariya-manah le frappa, lui enleva le souffle de vie 
et le ... du champ d'action. 

Avec la richesse et le Hvarnah de celui-ci. Je sacrifie au moyen d'un sacrifice audible, quand 
il s'agit des libations, au puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure. Nous sacrifions au 
puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure, au moyen du Hauma additionne de lait et en 
preparant une litiere, au moyen de l'habilete de la langue, au moyen de la formule, de la parole et de 
l'acte, quand c'est le moment de faire les libations et de prononcer correctement les paroles suivantes 
: *Nous sacrifions aux Hant et aux Hati de chacun desquels, sur base de la mise en place des 
offrandes, lors de chaque sacrifice, Ahura Mazda reconnait la qualite de bonne divinite partisane du Rta'. 



61 



kayAn yasn 



auuanaiieni : subj. pres. de auua+ni :: +naiia- (ved. ava+N/ 8i , v. KELLENS, VA 104, 251), volitif de 
lere person ne (va 261). 

haca raoxsna garb.nmana : corruption pour 'haca raoxsnat garb.nmanat* d'apres Yt 10.124, cf. e. g. 
V 11.10 etc., mais ce n'est pas le seul cas d'abl. a terminaison manquante : e. g. V 10.5 haca nmana haca 
visa haca zantu haca daihhu. 

uspataiieni : subj. pres. du caus. de us* pat :: +pataiia- "faire sortir en vol" (ved. ut pat :: 
+ pat ay at i 89 , v. KELLENS, VA 143, 251). Construit avec haca + abl. aussi au § 57. 

arayata haca du'zanha : cf. Yt 4.7 arafatat haca daozauuat, P 40 arayat_ daozanhum, V 19.47 
arayatb daozanuhahe. Corriger done en 'ara^atai haca dao'zanhauuat' . La place de haca est differenciee : 
daivisme ? 

dao'zanhauua- : derive par vrddhi de l'initiale et thematisation en -a- de 'du'zanhu- "qui a une 
mauvaise existence" (cf. Y 53.1 huuanhauulm derive en -iia- de 'huuanku- "qui a une bonne existence"), 
compose de dui+ (scr. duh+) et de anhu- (scr. asu-). 

arayant- : cf. scr. rghavant- "tobend, stiirmisch" (MAYRHOFER, KEWA I 119 et EWA I 249). 

te : on attend 'x'a nom. m. duel. 

vasa- : ii. 'uarta-, cf. RS 1.183.2 suv'rd ratho vartate (B). 

danjaiiante : subj. pres. da dang (v. MAYRHOFER, KEWA II 91) "tirer, tendre" (KELLENS, 
VA 140, orthographie Banj). Eventuel du present ou du futur : KELLENS, va 279, 280 n. 3. Corriger 
'QanjaiiMte subj. moy. 3eme duel. 

yezi ... janat ", sur l'emploi du subj. pres. apres yezi, KELLENS, VA 279 sq. 

mam : remarquer l'usage indu de la forme tonique de ce pronom. On attend 'ma enclitique comme 
on a e. g. 90a derriere yezi au Y 1.21. 

tam janht naire.mana karasaspb : phrase manquante J10, D, K12. Corriger en x janat_. La faute est 
facile (voir KELLENS, VA 239) et l'influence du premier jana{ a ete delerminante. Postverbe au.ua. L'ii. 
'aua+jhan est bien represente tant par l'av. rec. que par le ved. Construit ici avec un ace. de 1'objet 
prospectif et un ace. de relation. 

apanam gaiiehe ...sanam u'stanahe : groupe ace. de relation compl. de janat ... auua. 
DARMESTETER fait une nominate "il y eut eloignement d'ame, destruction de vie". 

apana- : hapax, scr. apan'a- (B) ? 

...sanam : *frashna- "Zerslorung, Vernichtung" (B, DARMESTETER) ? 



88. RS 1.116.8, 1.118.7. 

89. RS 1.48.5. Le theme avec breve radicale est aussi atteste en vedique. 
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Yt 19.45 

uyram ax v aratam x v aranb mazda&atam yazamaide a's.vandram uparb.kairim Qamnanuhantam 
varacanuhantam yaox'stiuuantam tara&atam aniiai's daman ;■ 

Cf. § 9. Ce § est repete par les §§ 55 et 65. 

Nous sacrifions au Hvarnah puissant ..., qu'Ahura Mazda a irrstaure, digne d'une grande 
celebration, de champ d'action aerien, inspire, prestigieux, doue de facultes, inaccessible aux autres 
instaurations, 

ax v aratam : voir Introduction 2. 



Yt 19.46 

yahmi paiti parax v aide spantasca mainiius anrasca aetahmi paiti at_ ax v arate v a&at aste 
franharacaiiat asi'ste katarascit_ ■.■ spantb mainiius a'siam franharacaiiat vohuca manb a'samca vahi'siam 
biramca ahurahe mazda puQram .■ anrb mainiius a'stam franharacaiiat akamca manb ae'samamca xruui.drum 
a'zimca dahakam spitiiuramca yimb.karantam ■>■ 

* parataetqm. aetahmi [ paiti ] at ax v arate I -.- ] a&at_ x air5 *-franharazaiiat x asist5. spantb mainiius 
a'stam [ franharazaiiat ]. ae'samamca x xrauui.drum. x spiti.varamca. 

(le Hvarnah) en vue duquel se battent Spanta Manyu et Ahra Manyu. En vue de l'obtenir 
alors qu'il est insaisissable, chacun des deux determina ou emit de tres rapides allies. Spanta Manyu 
(determina) comme allies Vahu Manah, Rta Vahishta et Atr fils d'Ahura Mazda. Ahra Manyu emit 
comme allies Aka Manah, Aishma a la lance sanguinaire, Aji Dahaka et Spiti-vara le scieur de Yama. 
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Commente par NARTEN, ASA 123. 

parax v aiQe : corriger en x parataiQe (?), 3eme duel moy. subj. pres., a desinence incorrecte (on 
attend °ai'fe 90 ), de part .-.- parata- "se battre" (KELLENS, VA 107, 257), mais cette relative devrait 
amorcer la narration qui suit et, dans cette mesure, on eut attendu un inj. pres. (KELLENS, VA 257 n. 
l) : 'parataetqm. Le scr. montre un theme de present different, prtanyati (MAYRHOFER, KEWA II 
331). 

aitahmi : anaphorique. Supprimer paiti : il aurait ete introduit sous l'influence de yakmi paiti. 
La place de at en troisieme position est en effet inacceptable. 

abat_ : reprise absurde de at_ ! Je me demande si aSat_ ne serait pas une forme de x da ou de 
a+da constituant la contrepartie ahurique de x franharazaiiat_. Dans cette hypothese, il faudra considerer 
le deuxieme *franharazaiiat comme la resolution secondaire du sous-entendu de a£>at. 

aste ... asi'ste : ace. nt. duel ? Corriger en x a~sta ... asi'sta* m. pi. (B; v. HOFFMANN, Aufs. 278 
n. 8) ? Le sens "ami" est donne par la tradition (v. DARMESTETER, ZA II 271 n. 93 et 555 n. 319). 
S'agit-il du derive en -tar sur degre plein de az "mener" ? 

franharacaiiat '. inj. pres. caus. de +harc "laisser tomber (comme dechet)" (KELLENS, VA 140). 
KELLENS (va 141 n. 19), d'une part, rappelle que pour hare, B (1789) renvoie au ved. srka- "pointe", 
d'autre part, renvoie a MAYRHOFER, KEWA III 497, et i WUST, PHMA 2, 1956, 17 n. 8. Ceci dit, 
une faute pour x-franharazaiiai ne peut etre exclue (°z° > °j° > °c°) : caus. de +harz "emettre" (scr. SRJ). 

xruul.dru- '. "a l'arme sanglante" (v. KELLENS, NRA 379). Epithete constante d' Aishma (v. § 
95). Le scr. akravihasta- suggere qu'il faille lire ii. 'kraui+dru- : *°au° est en effet souvent ecrit 
°uu° au lieu de °auu° ou de °auu° n . La plupart des mss. ont xruuidrum. 

spitiiura- : d'apres 1'idee de B 92 , corriger en x spiti.vara- "qui a des moutons blancs", compose 
de spiti-, forme compositionnelle de 'spiQra- (= scr. svitra-) "blanc", et de +uara- forme 
compositionnelle 93 de 'uaran- (= scr. uran-) "mouton". 

yimb.karanta- : compose du type scr. govinda-. 



Yt 19.47 

abat frasa hQm.razaiiata atari mazda ahurahe uiti auuaQa manhanb v aetat x^arano hangar a f sane 
yat ax v aratam ■.■ hat he paskat fraduuarat a'zi's Qrizafa du'zdaenb uta zax'saBram daomnb ■_■ 



x a5af fraSa- x hangraf~sane. 'Qrizafa. "ui'Ji ' jaxsaQra. 



90. Le duel est gencralement fautif. Cette constatation conduit a se demander pourquoi. Le 
diascevaste tardif ne connaissait-il plus la grammaire ? Car il est difficile d'admettre que le texte 
original contenait ces fautes. 

91. Cf. 54 xxrauulsiienti's. 

92. Mais voir MAYRHOFER, EWA I 226. 

93. Pour autant que la finale de ce compose ait ete correctement reproduite pai la diascevase. 
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Atr fils d'Ahura Mazda s'avanca en ligne droite, avec cette intention : « Je vais rn'emparer de 
ce Hvarnah que l'on dit insaisissable ». Alors a sa suite Aji qui a trois gueules et une mauvaise 
Dayana se precipita et profera avec un ricanement : 

a8at : corriger en x a8at "a partir de cet endroit" ? x a8at serait a a8a ce que 'kuSat "d'oii?" (e. 
g. kuda8° H 2.8) et *itat "d'ici" (e. g. i8at° Y 57.33) sont resp. a ku8a et a i8a. Cf. 66 auuabat. 

x a8at_ fraia : le parallelisme de RS 10.135.3 visvatah prahcam "(char) avec un avant-train qui 
fait face dans toutes les directions" (d'apres RENOU, Anthol) permet d'interpreter ces mots (ici et Yt 
19.48-49, V 8.100,103, cf. Yt 8.33, N 71T) comme un adv. abl. reg. d'une forme de fr'anc-, de toute 
evidence l'instr. f. sg. (scr. pracya). Celui-ci serait utilise adverbialement comme Test pracdih en RS 
1.83.2 ! pracair devasah pr'a nayanti devayum v "Les dieux guident droit en avant celui qui aime les 
dieux" (trad. RENOU, EVP xvil 31). 

hqm.razaiiata : 3eme sg. moy. inj. pres. caus. de +raz "tirer un trait droit, aligner, mettre en 
ordre" (KELLENS, VA 140), au moyen avec preverbe ham et fraia "entrer en lice" (KELLENS, va 58). 

uiti auuaQa manhanb : "avec cette intention". auuaQa man est un tour atteste en v.-p. (e. g. DB 
4.39 avada maniyahaiy). 

manhana- : ptcp. aor. moy. (v. KELLENS, va 367) de l man (toujours moy.: VA 20). Marque 
une concomitance temporelle, teintee d'une nuance causale, avec le verbe principal (KELLENS, V A 
395). Cet emploi du ptcp. aor. (mais voir Introduction 15) constitue une survie morphologique qui ne 
s'explique pas grammaticalement : Pauteur dans le reck de cet episode mythique, a donne a sa 
matiere sa forme canonique en se referant a la tradition d'un dialecte ou l'aor. etait encore en usage 
(KELLENS, va 397). 

hangarafsane (§ 51 hangrafsane) \ subj. moy. en '-sa- (KELLENS, VA 372). Cet aor. sigm. ne 
nous est connu que par le rec. (va 373). KELLENS (va 367) pose "grab : (r. °grafla- ham-° : subj. 
"graf'sane Yt 19,47, 49, 51; part, "grafsamna- Yt 10,105)". Poser le subjonctif d'un aoriste sigmatique 
courant °gr3f's-, qui coi'nciderait avec le scr. grabhis-.. se heurte en effet a la graphie radicale : rien 
ne permet d'expliquer la fermeture du '°a° en °a°. Le maintien de g° devant °r° plutot que son 
passage a y°, c'est-a-dire sa spirantisation, laisse penser, comme pour le cas de 46 atramca 94 , a une 
valeur V de °ra°. Ceci est contraire a la theorie de NARTEN (SAV; v. KELLENS, VA 366) selon 
laquelle les attestations vediques du degre zero radical a l'aoriste sigmatique sont secondaires (SAV 
109 sqq. sur CRABH). Or, le degre zero de la racine avec le subj. moy. est atteste en ved. pour des 
rac. en r medial (e. g. drksase de DRS, prksase de PRAS : v. SAV 37). On ne peut done exclure un 
original 'grbhasai, 'grbhasasai, 'grbhasatai. Une forme de ce type pour l'indicatif aor. 3 pi. moy. de 
GRABH est d'ailleurs donnee par la variante VS 21.60 agrbhlsata (KS a grabhis at a; v. SAV 110). Une 
autre possibilite, en tenant compte du ptcp. gr3f"s3mna- du Yt 10.105, si celui-ci ne resulte pas d'une 
thematisation secondaire, est d'admettre l'aor. sigmatico-thematique. C'est la *H 2 (> scr. °i°) de la 



94. Aussi v.-av. atram, sur quoi voir PIRART, TV A 1 76. 
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racine qui est responsable de l'assourdissement aspire de la labiale, sans quoi nous attendions 'grafii-. 95 
Pour grab "saisir", le moyen reflechi indirect n'apparalt qu'avec le preverbe ham et est exclusif avec 
l'aor. hangrsf'sa-. Sont-ce deux conditions d'emploi, se demande KELLENS (va 25), necessaires a 
1'expression de l'avantage personnel que le sujet retire de son action ? Voir encore Introduction 15. 

hat he paskai : "alors a sa suite", pron. gen. encl. + paskat aussi e. g. Yt 14.58. 

fraduuarat : inj. pres. de fra+duuar "se precipiter" (VA 107). La rac. duuar "courir" serait a 
rapprocher du scr. DRU (KELLENS, va 108 n. 11). Fluctuation de la longueur de la voyelle radicale 
pour le theme de pres. : KELLENS, va 114. 

Brizafa : sigmatisation (secondaire ?) du nominatif. 

uta : corriger en x uiti (B). 

zaxsaBram : hapax, cf. scr. jaksati "il rit" (B; DARMESTETER, ZA II 629 n. 79). Adv. (?) : 
"avec un ricanement" (DARMESTETER, ibid.). II peut toujours s'agir d'une corruption pour 1'instr. (cf. 
§ 49 vacabi's). Si cette forme comporte un redoublement, il faut la corriger en *jax~saBram CjaxsaQra) 
en accord avec le traitement xs. La racine du verbe "rire" serait done bien ie. 'g"hes et le v.-av. 
zaxiia- "ridicule" 96 devrait etre corrige en x jaxiia- ! 



Yt 19.48 

inj a auuat han.daisaiianu.ha atari mazda ahurahe ■.■ yezi aeiat_ niiasanhe yat ax v arst3m fra 8Pam 
paiti apaQa nbit apaiia uzraocaiiai zqm paiti ahura&ptqm BraQrai a'sahe gaeBanqm ■.■ a8a atari zasta paiti 
apa.gauruuaiiat frax'sni u'sthnb.cinahiia yaBa a'zi's bifiiuuanha •,■ 

x handaesaiiar> v ha 'atara. niiasanhe. ' uzraocaiiahhe. frax'sni. ^bauuauua anha?-. 

« Allons ! Represente-toi cela, 6 Atr fils d'Ahura Mazda : si tu t'empares de ce (Hvarnah) 
intangible, je te ferai tomber dans l'eau pour que tu ne puisses plus, pour la protection du monde du 
Rta, ardre sur terre ». Alors Atr eloigna ses mains, par instinct de conservation, dans la mesure ou 
Aji etait impressionnant. 

inja : ici et 82, "zuriick" (B); parait etre une interjection, peut-etre tiree de l'imperatif pres. a 
inf. nasal ihematise de ig (cf. scr. ihgati). Au § 50, on trouve tinja, la variante ahurique de cette 
interjection. 

^-handaesaiianuha : Fl handaisaiianuhe (avec °n° au lieu de °n°). La finale est °e dans tous les 
mss. Transmission troublee (KELLENS, VA 136 n. 6). 2eme sg. moy. imper. (va 315) du pres. primaire 
en -aiia- de ham+dis ;: +disaiia- ou +da'esaiia- [?] (V A 136); = scr. sam DIS :: +disati "to State, tell, 



95. Cf. di&a- desideratif de dab : v. TV A I 42. 

96. Voir TVA II 321. 
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direct, command, give an order or message to"; caus. +desayati "to cause to point out or declare, invite 
or ask to speak about" (MW 1143b). ham+dis n'est atteste qu'ici et au § 50. Diathese : KELLENS, 
VA 67 sq. ("represente-toi cela"). 

atari : corriger en 'atara voc. 

niiasanhe : 2eme sg. moy. subj. du pres. inchoat. de ni+yam :: +yasa- (v. KELLENS, VA 157); = 
scr. hi YAM :: +yacha- (e. g. RS 1.80.3". Sur °'a°, KELLENS, VA 158. ni+yasa- est atteste aussi au Yt 
13.95 98 , dans le FrW 8.1 et au V 19.19". 

fra : preverbe superlativant de apaBa. 

paiti : adv. au sens de "a titre de represailles". 

apaBa : d'une rac. ad selon B (voir KELLENS, VA 113 n. 1), mais l'echo de fra ... apada est, 
au § 50, afrapatai. En outre, le parallelisme avec 50 x uzruxsane invite a faire de fra ... apaBa le subj. 
aor. rad. caus. de fra+a+pat :: 'fra ... a+pat~Ha-H' xaa . 

nbit : la valeur avec le subj. uzraocaiiai paralt etre celle du scr. net "afin que ne pas". 

apaiia : hapax, "hernach, spaterhin, kiinftig" (B) ? Cf. ape "mit Erlangung" (B) ? Nouvelle 
hypothese : "dans l'eau", loc. sg. de ap- + postp. 'a. Curieusement integre a la proposition dont 
uzraocaiiai est le verbe : "afin que, dans l'eau, tu ne puisses ardre ...". 

uzraocaiiai : 2eme sg. act. subj. en °ai < '°ahi ou *°a [?] (KELLENS, VA 253, 253 n. 3) du pres. 
caus. us+ruc :: +raocaiia- (v A 144). Si ce pres. caus. est soumis a l'opposition de voix, on attend le 
moy. : "tu ne reussiras plus a bruler sur la terre creee par Ahura" (VA 59 n. 7, 147 n. 33) : 
'uzraocaiiahhe ? 

a8a : ii. "adha ? "at ? 

paiti : "en reponse a ce fait" ? "dans la mesure" 101 correlatif de yaBa ? 

apa.gauruuaiiat : 3eme Sg. act. inj. du pres. primaire en -aiia- de apa+grab (hapax) ;; 
+g3uruuaiia- (v. KELLENS, VA 133); cf. scr. apa GRAH "to take away, disjoin, tear off" (MW 48b). 

frax'sni : nom. m. sg. de frax'snin- "qui a connaissance (de l'itineraire)" > "guide par instr.". 



97. v na te vajro m yamsate I "ton foudre ne sera pas freine" (trad. RENOU, EVP XVII 28). 

98. i8a apqm napa surb fraSat vispa fratamatatb daxiiunam yaozaintisca niiasaite "A present le 
puissant Apam Napat va faire grandir toutes les excellences du pays et reprimer les troubles" (trad. 
DARMESTETER). 

99. hauubiia zasta niiasamnb "le tenant de la main gauche" (trad. DARMESTETER). 

100. Sur le morpheme de subj., PIRART, TV A I 43 n. 1. 

101. La RS atteste un pr'ati de comparaison : e. g. 1.46.10 II abhud u bha u ath'save v hiranyam 
prati suryah I vy akhyaj jihvayasitah II "Devant la tige, le soleil a paru et brille comme de l'or, le noir 
(= le feu rituel) l'a reconnu de la langue" (bhah aor. sigm. de BHA ? Differemment, KLEIN, Particle 
V 163 et DGR 1,2 40). 
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ustanb.cinahiia : instr. haplolog. de °nakiia- f., compose de u'stana- et de cinahiia-, derive en 
-ia- de 'cinah- 102 (scr. canas-; cf. RS 1.3.1 103 canasyatam). 

ya8a : "en ce sens que, dans la mesure ou" ? 

bifiiuuanha : logiquement, selon KELLENS (VA 403 n. 27), il doit s'agir d'une 3eme sing., done 
x bi$iianha (d'une rac. biiah "etre effrayant" : B) OU ~*bi$iuua anha* (de bl :: ptcp. pft. biftiuuah- : 

VA 401). Pour la diathese, VA 16. La transmission est fort troublee (Fl aiin uuanha-.-, J10 aii's 

b3.vauuanhe). Je propose de corriger en ^bauuauua anha* et d'y voir l'ii. 'bha-bhu.-u.anh asa* , en 
donnant au parfait anha la valeur historique et a bauuauua, nom. m. sg. du ptcp. pft. act. de bit "etre 
superieur, puissant", la valeur de caracterisation : "dans la mesure ou Aji avait a ce moment-la les 
caracteristiques de la puissance". 



Yt 19.49 

aSat fra'sa ham.duuarat aiis Brizafa duidaeno uiti auuaQa manhanb v aetat x v ar3nb hangrdfsane 
yat ax v arat*m ■.■ hat he paskat_ hqm.razaiiata atari mazda ahurahe uiti vaczbis aojanb ■.■ 

Cf. § 47. 

Aji qui a trois gueules et une mauvaise Dayana se precipita, avec cette intention : "je vais 
m'emparer de ce Hvarnah que Ton dit insaisissable". Alors a sa suite Atr fils d'Ahura Mazda s'avanca 
et clama avec diction : 

fra'sa ham.duuarat '. Fl fra...uuarat. 3eme sing. act. in j. pres. en -a- de ham+duuar (v. 
KELLENS, VA 107). 

aojana- : ptcp. moy. (va 322) pres. rad. de aoj, scr. bh'ana- (VA 92). Sur la j;raphie en °a°, 
KELLENS, VA 323. 



102. Indirectement atteste aussi par le compose v.-av. asacinah-. 

103. il a'svina yajvarir \so v dravatpani sitbhas pad ! purubhuja canasyatam 1! "O Asvin qui avez 
des chevaux aux sabots rapides, 6 maitres de la beaute qui etes tres rejouissants, donncz satisfaction 
aux (clans) qui vous font consecration en leur conferant de la vigueur !" La structure syntaxique de 
la strophe se reduit a trois mots {yajvarir isah ... canasyatam) dont deux font probleme : isah est 
ambigu (ace. plur. ou gen. sing.), canasya- un hapax. L'autre attestation de yajvari- (10.41.2, aussi aux 
Asvin : v ... ratham I vl'so y'ena gachatho yajvarih ... v "le char qui vous permet d'aller vers les clans qui 
vous font consecration") suggere de sous-entendre ici vi'sah. Cette hypothese est limitee par notre 
ignorance du sens et de la rection de canasya- : "apprecier, prendre plaisir a ace" (e'est 
Interpretation de Sayana) ou "satisfaire ace. par instr./ gen. partitif". Ceci est d'autant plus indecidable 
que ij- peut tout aussi bien designer ce dont l'adorateur fait une offrande a la divinite (ainsi 
BURROW, BSOAS 17, 1955, 328) que ce que celle-ci lui confere. Si is- est une offrande, il faudra 
comprendre yajvarih comme une hypallage : "vigueurs (dont vous font offrande ceux) qui vous font 
consecration". 
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Yt 19.50 

tinja auuat handaesaiianuha a'ze Qrizafam dah'aka yezi aetat niiasanhe yat ax v ar3tam fr'a 6(3qm 
zadanha paiti uzux'sane zafara paiti uzraocaiieni nbU apaiia afrapatai zqm paiti ahura&atqm mahrk'ai a'sahe 
gaedanqm -.■ aba a'zi's gauua paiti apa.g9uruuaiiat_ frax'sni ustanb.cinahiia yada atari bi$iuuanha -.- 

Cf. 3 48. x aje. [ fr'a ]. x zadahi. Xuzrux'sane. *uzraocaiiene. 'frapatani. 

Voyons ! Represente-toi cela, 6 Aji Dahaka aux trois gueules. Si tu t'emparais de ce 
(Hvarnah) intangible, je te brulerais aux fesses, je te brulerais la gueule pour que (je ne tombe pas 
dans l'eau >) tu ne puisses pas, dans le but de detruire le monde du Rta, me faire tomber dans 
l'eau ». Alors Aji tira ses paluches, par instinct de conservation, dans la mesure ou Atr etait 
impressionnant. 

tinja : voir § 48 ad inja. 

a'ze : comment savoir avec certitude si l'analogie avec le nominatif alii, pour lequel le passage 
de j a z est regulier, est originale ou secondaire ? 

fra : preverbe superlativant de Xuzrux'sane ? Mieux vaut en faire une introduction secondaire 
(par influence du § 48), la forme du pronom qui suit, 80qm, n'etant pas Penclitique. 

zadanha : ace. de relation, m. duel. Cf. scr. hadati "cacat" (B; voir MAYRHOFER, KEWA 111 
574). Pour ce type de substantif 104 , on attend plutot le nt. Corriger en x zadahi ace. nt. duel ? 

paiti : adv. "a titre de represailles". 

uzux'sane : ce serait la lere sg. moy. subj. pres. tudadi de us+vax's :: uzux'sa- (KELLENS, V A 
100 et 252), mais le pres. usuel de cette rac. est uxliia- (KELLENS, va 100 n. 4) ! II faut envisager 
une correction en x uzrux'sane (de us+ruc) subj. aor. sigmatico-them. : le parallelisme avec le § 48 sera 
ainsi plus net. 

yezi + subj., princ. subj. : eventuel du present (KELLENS, VA 279), "si tu t'emparais de la 
chose intangible, je te grimperais au derriere" (KELLENS, VA 280). 

zafara : ace. de relation. 

uzraocaiieni : lere sg. act. subj. du pres. caus. de us+ruc (v. KELLENS, VA 144 et 251). On 
attend le moyen (*uzraocaiiene "j'emettrais mes flammes vers ta gueule") : KELLENS, VA 59 n. 7. 

nbit : voir § 48. 

afrapatai : KELLENS evoque la possibilite d'une 2eme sg. act. ou moy. subj. de fra+pat (v a 
103, 253) : ' frapata. Sur base de 48 fra ... apaQa, ce serait plutot de fra+a+pat. Mieux vaut, pour le 
contexte, un causatif 'frapataiia, mais, comme Pace, du sujet causatif manque, on preferera une lere 
sg. 'frapatani ou 'frapata. Le prefixe negatif a+, aberrant puisqu'il s'agit d'une forme a un mode 
personnel, resulte peut-etre d'une bourde de la diascevase : voir § 33 ad anadruxtbit. 



104. E. g. scr. pdsas-, v'aksas- : voir DEBRUNNER, AIG 11,2 229 § 127ba. 

! 
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zqm paiti ahura&htqm : Repetition indue provenant du § 48 ? 

aSa : scr. adha ? Graphie pour 'at > at 105 ? 

gauua- : KELLENS, NRA 331 sq., et ci-dessus au § 43 ad asangb.gauua- 



Yt 19.51 

». 

aetat x v aranb frapinuuata auui zraiib vouru.kasam •.■ a dim hadra hangauruuaiiat apqm napa 
auruuat.aspb ■.■ tatca iziieiti apqm napa auruuat_.aspb ■.■ aetat x v aranb hangrafsane yat ax v aratam bunam 
zraiianhb gufrahe bune jafranqm vairiianqm -.- 

x fraptanuuata. 'at it', hangrafsane. "-bune. x vairinqm. 

Le Hvarnah, en consequence, se. precipita dans le lac Varu-karta. Aussitot s'en empara le 
petit-fils des Ondes aux chevaux rapides. Car le petit-fils des Ondes aux chevaux rapides avait ce 
projet : "Je veux m'emparer de ce Hvarnah intangible qui est au fond du celebre lac, au fond des 
profonds reservoirs". 

aetat_ x v aranb : "le Hvarnah dans les circonstances ci-dessus exposees", sens du deictique. 

frapinuuata : 3eme sg. moy. in j. pres. a infixe nasal thematique de fra+pi (v. KELLENS, V A 
170). Selon DARMESTETER, "allaiter, nourrir" a 1'actif (ZA II 42 n. 53). Ce verbe fra+pi n'est atteste 
au moy. qu'ici. Sa seule attestation active, V 3.31, est non thematisee. Ceci contraste avec le ved. 

PINV :: indie, p'mvati, plnvate, ptcp. p'invant-, p'invamana- et l'hapax pinvana- (RS 9.94.2). 

En fait, il s'agit d'une reconstruction par G sur base de El frapinuiiete et de K12 
frapainauuaiti, Fl, Ptl, L18 et H3 etant fragmentaires (frapinuu...). Le sens obtenu est peu satisfaisant, 
fra+pi se combine mal avec auui. Or J 1 et D donnent une lecon franchement differente, 
respectivement frapta.noiiata et frapata.noiiata. On y reconnaitra une racine derivee de pat "voler", 
sens qui s'accommode bien de 1'emploi de auui et trouve quelque appui dans Yt 19.58 aat_ auua.patai 
franrase ... auui zraiib vouruka'sam et dans l'attestation ailleurs de fra+pat construit avec auui : V 
18.65 apam auui frapataiti "se precipite a l'eau". Si pat :: pata- est souvent daivique, peut-on imaginer 
qu'une contrepartie ahurique etait ptan :: ptanuua- m ? 

vouru.kasa-: bahuvrlhi de vouru- (scr. uru-) et de 'karata- (scr. kart'a- "fosse, excavation, trou", 
de KRT "couper"), "(le lac) au large golfe" (MAYRHOFER, EWA 1 317), "(le lac) a la large fosse" ou 
"(le lac) aux larges bords" ? 

a dim ; < 'or ?r*. Car on attend un pronom nt. Pour ce qui est de la genese du theme di- a 
partir de i- place derriere un mot en °/ devenant °d° par sandhi, HOFFMANN, Aufs. 74, et voir § 68 
ad dim. 



105. Voir PIRART, DLI 27 sq. 

106. PIRART, Notes de mor pholcgie daivique, a paraitre dans les Proceedings of the 2nd 
European Conference of Iranian Studies (held in Bamberg, Sept. 30th - Oct. 4ih, 1991 by the Societas 
franologica Europaea). 
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hadra : "aussi, immediatement, aussitot". 

apqm naph : scr. apam napbt. Conservation du plur. archai'que apqm a Pinterieur de cette 
epithete canonique. 

auruuat.aspa- : ne se dit que du soleil (+ de 10 x) et d'Apam Napat (3 x). C'est aussi le nom 
du pere de Vishta-aspa (selon Yt 5.105). Ce bahuvrihi s'explique par le syntagme que documentent Yt 
10.42 auruuantb aspa, V 22.3 aspanqm x auruuatqm et AS 4.9.2 a'svanam arvatam, 

wtca : Fl ta&ca et J10 ta&aca. Sur °5(a)°, PIRART, DLI 27 sq. 

iziieiti : la lecon de J10 aiziieiti est a ecarter : il ne peut y avoir qu'une seule deformation 
graphique par mot. 3eme sg. act. indie, pres. de iz :: iziia- "convoiter". KELLENS (VA 194 et 194 n. 1) 
signale les difficultes auxquelles sont confrontees l'analyse morphologique et, partant, l'etymologie. II 
faut sans dome ranger cet emploi de I'indicatif present en VA 219 § 4,1,1. : "exprime une action ou un 
etat bien determine, qui se produit a un moment precis et unique du temps". 

buna- : m. "profondeur", v.-av. buna-, scr. badhna-, lat. fundus. L'acc. bunam est inattendu : 
corruption d'un *bune par contamination avec ax^aratam. La repetition correcte du mot invite 
d'ailleurs a la correction. Curieusement, un phenomene semblable est atteste au § 17 : garb.nmb.n3m au 
lieu de garb.nmhne ! 

gufra- : le sens de "profond" ("tief"), qui est celui de jafra-, n'est donne par B que pour cette 
occurrence-ci. Ailleurs, le sens qu'il donne est "geheimnissvoll, wunderbar". KELLENS (FY) donne 
"profond, mysterieux". II est improbable que le scr. gabh'ira- (< * g*mbkH 2r6- 107 ) ait deux 
correspondants avestiques, jafra- attendu et gufra-. Une tentative de solution est donnee par BAILEY 
(Mel. Pagliaro I 139 n. 1 :: v. MAYRHOFER, KEWA 111 696) qui explique le mot par la rac. gaap = 
scr. gup (v. kewa 1 340). Mais cela n'offre pas de sens clairement satisfaisant pour Yt 19.51. Une 
autre possibilite est d'interpreter le mot d'apres la rac. gaof = v.-p. gaub :: gaubataiy "er bekennt sich, 
nennt sich" (v. kewa l 349 s. v. Gobhilah; ii. 'gubha). Le persan gufian s'explique par av. gaof et non 
par le correspondant v.-p. gaub. II y a sans doute divergence dialectale entre av. et v.-p. quant au 
traitement de 'bhH 2 > v.-p. b(i), scr. bh(i), av. /. Autre exemple v.-p. de ce traitement : -g-r-b-i-t- = 
scr. grbhlta- (MAYRHOFER, kewa l 343). Selon cette etymol., gufra- sera quelque chose comme 
"auquel il est digne de faire reference, celebre". 

jafra- : scr. gabh'ira-. L'un des exemples du traitement av. de ie. *°bhH 2° (aussi ufiia-, 

°gr3fsane). 

vairiianqm : gen. plur. (ici et V 19.42) de vairiia-, "reservoir" (DARMESTETER), derive de 
vairi- (sur lequel voir MAYRHOFER, KEWA 111 194). D'apres Yt 10.14 jafra varaiib (nom. plur.) et 
Yt 8.46 zraiianhb vourukasahe ... vairVs (ace. plur.), il faut, plutot qu'a ce derive, penser ou bien a une 
corruption pour x vairinqm ici et V 19.42, ou bien a une haplologie de mots pour ( vairinqm } 
vairiianqm "reservoirs de choix". 



107. A rapprocher du grec 3a6i)<;, to (Jev6o<;, qui resultent d'une dissimilation des labiales 
pour 'pctcpuc.. 16 'paicpoc, : voir MAYRHOFER, KEWA 111 693. 
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Yt 19.52 

barazantam ahuram x'saQrim xsaetam apqm napatam auruuat.as pam yazamaide arsanam 
zauuanb.sum yb narau's daba yd narau's tatasa yd upapb yazatb srut.gao'sbtamb asti yezimnb v 

x'saQrim xsaetam. arsanam ^zauuanb.sum. 'dabau. tatasa. ~xsrut.gaosb.tamb. 

-• 

Nous offrons un sacrifice a 1'Ahura Brzant qui detient l'emprise rituelle, le splendide petit— fils 
des Ondes, qui a de rapides chevaux, le male qui prospere par 1'oblation, qui a mis les Nar (= les 
dieux ?) a leur place et les a faconnes, le Yazata aquatique qui se tient a grande ecoute de qui lui 
offre le sacrifice. 

barazantam : scr. brhantam. barazant- a donne le nom moy.-perse d'Apam Napat (v. 
DARMESTETER, ZA II 630 n. 82) et parait bien etre son nom ici tandis que apqm napatam occupe 
une place d'epithete. 

ahura- \ dit de Mithra, d'Apam Napat et de Mazda. C'est aussi un titre plus ou moins 
politique ("seigneur" : e. g. Yt 5.85 ahuranhb dahhu.pataiib) ou economique ("chef eleveur" : KELLENS 
- PIRART TVA II 214). 

x'saQrim : J10 x'saQrim, PI x'saQrim. Ace. Sg. m. de x'saQriia-. Dit de Hauma (Y 57.19), d'Apam 
Napat (ici, au parall. de Y 2.5 et au Y 65.12) et d'Ahura Mazda (Yt 1.15, mais c'est une occurrence 
secondaire, inspiree de Y 65.12). La traduction "genie des femmes" (DARMESTETER) se fonde sur 
une derivation a partir de x'saQri- "femme, femeile". Quant a celle de B, "imperiosus, Gebieter, 
Machthaber", elle repose sur 5'apparentement de ce mot avec x'saBra- "pouvoir, emprise". Ce serait 
alors le correspondant du scr. ksatriya-. 

zauuanb.su- : "qui prospere par Poblalion" (KELLENS, NRA 102). 

daba : pft. de x dh (v. KELLENS, VA 401, 410 sq.). On peut remarquer la difference de 
desinence avec le scr. dad(h)au, mais aussi la mauvaise qualite comme les limites de notre 
documentation : d'une part, c'est 1'une des rares attestations de la seule forme de 3eme ou de lere sg. 
indie, act. pft. d'une racine en d 108 , d'autre part, les cas d'imprecisions graphiques des fins de mots 
sont trop nombreux dans le Zamyad Yasht. II faut done garder la possibilite que daba resulte d'une 
corruption pour 'dabau. 

upapa- : s'oppose a upasma- "terrestre" au Y 71.9, etc.; se dit du kara masiia qui est au fond 
des reservoirs (bune ... vairiianqm) au V 19.42 et au Yt 1.4.29 ("qui vit sous les eaux" : 
DARMESTETER); se dit du baQri au Yt 5.129 ("la loutre" : DARMESTETER), de Vudra au V 14.1, 
etc. ("le chien d'eau" : DARMESTETER; "sans doute la loutre" : DARMESTETER, ZA ll 208 n. 75), du 
Gandarbha au Yt 15.28 ("qui vit dans les eaux" : DARMESTETER; cf. RS 10.10.4 ! gandharvb apsv 



108. Les aulres attestations sont Y 65.8 tarn auui tbae'sa paitiiantu iQiieja J'sa yb i daba iQiieja 
yantu yb l daba "que les inimities, les dangers d'abandon se retournent avec vigueur sur celui qui les a 
suscites, que les dangers d'abandon aillent a celui qui les a suscites" (trad. KELLENS, VA 413), Y 1.1 
yb no daba yb tatasa et 12.7 ya gqm dada ya naram a'sauuanam. Elles sont apparentees a Yt 19.52 OU en 
derivent, et ne peuvent done constituer aucun argument. 
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apya ca ybsa v sa no nabhih ... I! "le Gandharva dans les eaux et la Nymphe, tel est notre nombril"), des 
aQra au Yt 14.41 ("nuages charges d'eau" : DARMESTETER). 

srut.gao'sbtama- : hapax, "qui, quand on lui sacrifie, est celui dont l'oreille entend le mieux" 
(DARMESTETER), superl. en -tsma- de srut.gao'sa- (sur lequel, v. § 35). Corriger theoriquement en 
xo 5.rama-. 

yb ... asti ... yezimnb : "auquel on est en train de sacrifier". 

yezimna- : ptcp. pres. passif de yaz :: yeziia- (v. KELLENS, VA 326) a degre plein comme en 
v.-p. face au scr. ijyate (va 128). 



Yt 19.53 

aat vb kascit masiianqm uiti mraot_ ahurb mazda ai a'saum zaradustra x v arsnb ax v ar3t3m isaeta 
a&aurunb hb r'atanam raoxsni.xsnu.t3m iianhaeta a&aurunb hb ratanqm pouru.xsnutsm i'sanhaeta aQaur unb hb 
ratanqm :• 

masiianqm. x raox'snu.xsnut3m. i'sanhaeta. pouru.x'snutsm. i'sanhaeta. 

Ahura Mazda dit : « Rtavan Zarat-ushtra, il faut que chacun d'entre vous les mortels 
desire le Hvarnah ax w arsta pour lui-meme. II faut qu'il cherche a s'attacher le (Hvarnah) qui est le 
don que la lumiere favorise parmi ceux que fit l'Athrvan. II faut qu'il cherche a s'attacher le 
(Hvarnah) qui est le don que beaucoup favorisent parmi ceux que fit l'Athrvan. 

masiianqm : Zarat-ushtra est done un ma'siia ! Voir Introduction 12. 

uiti : indique que mraot est en incise du discours direct, e'est-a-dire que aat vb k° 
m° appartient a ce disc. dir. et que s'y trouve le sujet de isaeta. 

mraot : l'emploi de l'inj. pres. est celui du mode de la realite passee, typique dans 
l'introduction des passages didactiques (KELLENS, va 236). 

hi : "6" + voc; bien atteste ailleurs. 

isaeta : du pres. inchoat. de Us :: isa- (v. KELLENS, VA 156), moy. refl. indir. (KELLENS, V A 
63 sq. : "celui d'entre vous, hommes, qui desirerait pour lui l'intangible x v aranah"), 74, 75. Sur cet 
emploi de l'opt., KELLENS, VA 304. 

aQaurunb \ il est impossible de comprendre deux mots avec Fl (aQa.urunb) en raison de la 
place de hb. On admettra que e'est effectivement le gen. sg. de aQrauuan- (scr. atharvan-; < 
'athr+uan- x<>9 ), compl. d'agent construit avec rata- ou possesseur de rata-. Titre sacerdotal donne 
surtout a Zarat-ushtra. 



109. Sur °ar° < V°. voir PIRART, Aula Or. 7, 1989, 240. 
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hb : en initiale differed 110 , reprend kascit. 

ratanqm : le subst. f. rata- n'est assure que comme deesse {'rata-ta- "qualite d'etre offert" ?). 
Ici, gen. plur. ou bien du subst. f., ou bien du verbal en -ta- m. ou f. de r'a "offrir", eventuellement 
neutre si raox'sni.x'snutam est un theme en °a- (contre NRA). Car pouru.x'snuta- semble reproduire le 
type scr. puruhuta- "invoque par beaucoup". 

raoxsni.x'snut- ... pouru.xsnut- : KELLENS, NRA 122 sq. (ou est donnee une analyse detaillee 
de toute la phrase). 

raox'sni.x'snutam : a corriger en ^raox'snu.x'snutam (KELLENS, Acta Antiqua 25, 1977, 72). Si le 
premier membre de raox'sni.x'snutam s'interprete comme un substantif, on peut interpreter +x'snut3m 
comme l'acc. de +x'snuta- ou de +x~snut-. Quoi qu'il en soit, ] x"snu et 2 x'snu sont des racines de sens et 
d'etymol. obscurs 111 . L'une de ces racines s'oppose a duui's (e. g. V 9.39, Yt 10.87, Yt 13.34), ce qui 
s'accorde avec la trad. scr. satkarayitum "favoriser, rendre les honneurs a", si bien que raox'sni.x'snut(a)- 
pourrait etre "qui favorise la lumiere" ou "favorise par la lumiere". 

i'sanhaeta : donne pour la 3eme sg. moy. opt. du pres. desider. de nan "conquerir" (v. 
KELLENS, VA 196). Diathese : KELLENS, va 36. Optatif exprimant un ordre du locuteur (opt. 
prescriptif) : "il faut, 6 Zarat-ushtra, que quelqu'un d'entre vous les hommes aille chercher le 
Hvarnah" (KELLENS, va 300 sqq.). KELLENS signale (va 197 n. 12) que 1'absence de l'aspiree 
initiale s'explique par une faute de copiste ou une dissimilation. Je pense qu'une dissimilation est peu 
probable vu la distance entre les deux aspirees. La racine ha "lier" (scr. Sa), d'apres 1'anatolien (hitt. 
i'shai, i'shiianzi, luv. hishiia-), etymologiquement, ne commence pas par 's, si bien qu'i! faut supposer 
'HseH n2 . Pareille racine peut rendre compte de i'sanha- dans la mesure ou Ton accepte que cette 
racine en °a ne prenait pas necessairement le degre zero au desideratif (cf. x'sna :: zixlnanha- = scr. 
JNA :: jijhhsa-; v. KELLENS, va 197 n. 10). On reconstruira done 'Hi-HseH-selo-. Et l'on traduira : 
"il faut qu'il cherche a s'attacher le (Hvarnah) qui est le don raox'snu.x'snuta parmi ceux que fit 
l'Athrvan". 

aQaurunb hb ratanam : visiblement, la 3eme repetition de ces mots, ou bien denonce une lacune 
(G), ou bien est abusive (entrainee par une association erronee de cette sequence a la finale °aeiu 
d'opt.). 



110. Sur cetie notion, PIRART, TV A 11 190. 

111. Le caractere set du verbe v.-av. 'xinu n'est base que sur le nom-rac. x'snu- (v. 
KELLENS, NRA 196 sqq.; ace. x'snum 48.12, 53.2). En rec, le causatif x'snauuaiia- suppose une racine 
x'snu anil. Ceci dit, les contextes relient x'snu .-.• x'snauuaiia- non avec x'snitt-, mais avec x'snu-, si bien 
qu'il faudra s'interroger sur la valeur de l'argument selon lequel x'snum constitue una preuve du 
caractere set de la racine qui explique les formes v.-av. x'snao'san, xsnau's, etc. Autre incongruite : si 
x'snum comporte une laryngale, pourquoi le m ne s'est-il pas vocalise en '°am ? S'il n'est done pas 
certain que x'snum prouve le caractere set de la racine du verbe pres. x'snauuaiia-, aor. x'snao's-, cela ne 
veut pas dire que x'snut- ait necessairement a voir avec lui : les contextes sont fort differents. Quoi 
qu'il en soit, il faut etablir provisoirement, par methodologie, deux racines anif : s x~snu pour x'snum, 
^x'snu pour xsnut-. 

La difficulte se concentre ainsi sur x'snum. Si ce ne peut etre ni un nom-racine anit (le 
-t- manque), ni un nom-racine set (il manque une syllabe), il faudra faire l'hypoihese que °u° note 
'°ua° et qu'il s'agit tout simplement d'une derivation par thematisation en a de ' x'snu, x'snuua-, du 
meme type que mna- (Y 32.1) de man. 

112. Cette racine ha < 'HseH se differencie par l'increment radical de hi l ha'e < 'Hsei .-.• v.-av. 
pft. ahi'saiia. 
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Yt 19.54 

tarn hacat asi's pouru"s.x v aQra spbra.dasta sura gausca vastraheca tarn hacat varaQram vispb.aiiaram 
amaenifnam tarb.ybram :■ hat ana varaQra hacimnb vanbt haenaiia xruuisiieiti's bat ana varaQra hacimnb 
vanat_ vispe tbisiiantb •.- ahe raiia x v arananhaca tarn yazbi surunuuata yasna ufram kauuaem xwaranb 
mazdabbtam zaodrbbiib ■.- uyram kauuaem x w aranb mazdabbtam yazamaide haomaiib gauua barasmana 
hizuub danhanha mqBraca vacaca iiiaoBnaca zaoBrbbiiasca ar'suxhaeibiiasca vby'zibiib yenhe hatqm bat yesn'e 
pain vanhb mazda ahurb va'eB'a a'sat hac'a yanhqmca tqsca tascb yazamaide °0° 

'varaQra vlspb.aiiani amaeiniyna tarb.ybra*. x haeiniia. *xrauui~siienris. *vispa. *tbisaiiantb. 
ahe raiia ... = § 13. 

(Si l'un de vous y parvient,) la Rti de la Vache et de l'elevage Paccompagnera, (la Rti) 
opulente dont le bien-etre est multiple et qui est honoree le matin. Elle le pourvoira de la resistance 
jour apres jour et de la force de briser dans l'assaut toute l'annee. Alors, accompagne de cette 
resistance, il vaincra les (Fra-vrti) en armee et blessantes (des partisans de la Druj) ( > l'armee des 
blessantes Fra-vrti des partisans de la Druj). Alors, accompagne de cette resistance, il vaincra tous les 
nocifs.» 

Avec la richesse et le Hvarnah de celui-ci. Je sacrifie au moyen d'un sacrifice audible, quand 
il s'agit des libations, au puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure. Nous sacrifions au 
puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure, au moyen du Hauma additionne de lait et en 
preparant une Iitiere, au moyen de l'habilete de la langue, au moyen de la formule, de la parole et de 
Pacte, quand c'est le moment de faire les libations et de prononcer correctement les paroles suivantes 
: 'Nous sacrifions aux Hant et aux Hati de chacun desquels, sur base de la mise en place des 
offrandes, lors de chaque sacrifice, Ahura Mazda reconnait la qualite de bonne divinite partisane du 
Rta'. 

P ouru('s).x^b6ra- : dit de Vsti- (Y 68.11, Yt 10.108), d'Ahura Mazda (Yt 1.14), des montagnes. 

spbra.dasta- : hapax. B ne traduit pas. 'spara- n'est pas autrement atteste. Quant a dbsta-, on 
le trouve, outre au F 14, dans des composes, notamment Yt 13.125 dastbyni- (sur lequel v. KEWA 
l 544). Selon MAYRHOFER {KEWA II 38), dbsta- est le verbal de das (scr. DAS), racine d'ailleurs 
attestee aussi dans v ,-av. dasama- (v. KELLENS - PIRART, TV A II 256). Le compose da'stbyni- est 
ainsi a expliquer par un syntagme tel que celui-ci que la RS atteste, e. g. 4.10.4 ... te ... agne dasem'a 11 * 
. 'spara- pourrait etre rattache a suram "le matin" (cf. scr. svhh) et le compose spbra.dasta- signifier 
"honore le matin". Etymologiquement, on posera ie. 'kuHor > scr. svah (subst. nt. employe 
adverbialement), ie. 'kueHro- > av. spbra+ (derive en -ra- d'une rac. en a, type v.-av. sbdra-) et ie. 
'kuHro- > av. suram (thematisation en -a- du theme faible du derive en -r-). Jeu de mots avec 
sura "opulente" ? 

gau'sca vastraheca : aussi § 86. Selon NARTEN (ASA 120 n. 4, YH 101), qui s'appuie sur 



113. Voir § 41 ad dbstaiibni-. 
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gaosura-, ce sont les complements de sura : "gebietend iiber Kuh und Weide". Cest syntaxiquement 
sans parallele et le § 86 n'y est pas favorable. 

vis pd.aiiarzm : double faute, inexplicable par une erreur graphique : d'une part, la 
morphologie est monstrueuse et, d'autre part, on attend l'instr. sg. comme d'ailleurs pour tout le 
groupe dont varpOram est le centre. Le fait que ce cas de finale thematique °ara- pour un theme qui, 
normalement, devrait etre en °an- n'est pas isole (voir 41 v~12afa.ro) laisse penser que le diascevaste 
avait a 1'esprit le theme de nominatif nt. sg. du second terme de composition : aiiar- "le jour" ici et 
zafar- "la gueule" pour vizafarb. Ou bien son travail, bien qu'aberrant, se veut didactique, ou bien ce 
diascevaste, tardif (sassanide ?), n'avait pas sous la main un texte completement redige en avestique : 
il l'aurait retraduit en avestique en s'appuyant sur les connaissances imparfaites qu'il pouvait avoir de 
cette langue ancienne. On sait que celle-ci ne coulait plus de source : l'existence du Farhang-i olm le 
prouve. Pour l'instr. nt. sg., je reconstitue 'vlspb,aiiani n *. 

amaeniyna- : "le fait de briser dans l'assaut", abstrait upapadasamasa du loc. de ama- et de 
ni+jan (KELLENS, NRA 146 sqq., ou une analyse detaillee de toute la phrase est donnee) ou, 
eventuellement, derive ii. 'amainighna- de 'amai+nijhan- (amaenijan-) par vrddhi graphiquement 
invisible de l'initiale et thematisation en °a~. Retablir theoriquement l'epenthese *-amaeiniyna- ? 

tarb.yara- : hapax. Compose du type scr. 'tirbahna- "a travers le jour" (suppose par tirbahnya- 
[RS 1.45.10, etc.], dit du soma), done "a travers l'annee". 

haenaiia '. v. ad xruui'siieiti's. 

xruui'siieiti's : J10 xrauuaisiietis. Forme de xr(3)uuVsiiant- "qui blesse" (KELLENS, NRA 379), < 
'krauii+ iant-, qui doit done etre corrigee en *xruulsiieiruis (cf. Yt 13.33; v. KELLENS, FY). Cest ce 
que recommandent les exemples du type RS devayantih (1.77.3, etc.), mais RS 1.36.1 devayatinam 115 
montre le degre zero de ce suffixe ! Dissimilation ? Ce theme denominatif 'kraui's- iant- n'est pas 
enregistre VA 130 sqq., mais le probleme est plus complexe dans la mesure ou il a existe, au niveau 
de la transmission notamment des Yt, une confusion graphique entre n, variante frequente de n, et i. 
Ceci signifie que xruui'siieiti's pourrait etre lu ^xruul'siienn's et que xruuisiiantls, pour sa part, 1'etre 
x xruui siiairis ! La finale '°iantis etait— elle a onhographier '°iieintVs, ' iienu's,'°iiaintis ou ""iianiil ? Un 
cas semblable est Yt 10.78 rqxsiieitt's, comme.nte par KELLENS (VA 322, ou xruuisiieitis n'est pas 
rcpris !) qui evoque deux possibililes : la faute pour *rqxsiieiQtis et l'analogie sporadique avec les 
athematiques. Malheureusement, le tres petit nombre des attestations de la finale de nom.-acc. pi. f. 
du ptcp. act. d'un theme de prcs en °iia- rend toute enquete insuffisante surtout vu le trouble 
graphique que Ton constate pour chaque attestation (e. g. Y 38.3 '"■maekaiieintlsca : v. NARTEN, 
YH 69). Neanmoins, la faiblesse et les limites de la possibilite d'un suffixe -t- de ptcp. act. d'un 
theme de pres. athem. au lieu de -nt- (va 322) incitent a corriger d'autorite : x xruuJsiieinti's. 

Pour ce qui est de savoir si xruul's represente 'kraui's- ou 'kruui's-, on sait que e'est assez 
indecidable (voir § 46 ad xruui.drum). Remarquons, en effet, que, en v.-av„ 'tuui's et 'k'snuuVsa sont 
representee par tauui's et x'snauu'isa, et que 'taui'si- et "zaui'sthi ia- par tauuVsi- et zsuuVstiia-. II vaut 
done mieux, provisoirement, se fier a la comparaison avec le scr. et penser que xruul's" est la graphie 
rccente d'un 'kraui's . 

Je prends le parti d'orthographier *xr3uuisiient~s didactiquement pour ce qui est de la syllabe 



114. Sur la terminaison d'instr. nt. sg. des themes en °an-, PIRART, STIR 17, 1988, 141-146. 

115. Voir DEBRUNNER, AIG 11,2 419 ou xruuisiieitis est enregistre comme variante 
authentique de xruui'siiantis, e. g. Yt 10.8 (v. KELLENS, VA 328). 
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initiale et en me basant sur la possible valeur n de i dans la lecon de Fl pour ce qui est de 
l'avant-derniere syllabe. 

Curieusement, au Yt 13.33, x xr9uui~siienti~s qualifie les Fra-vrti des Rtavan en un contexte non 
sans analogic avec cclui de Yt 19.54, puisque Ton y trouve aussi que les Fra-vrti sont vlspanqm 
[bi'suuatqm tba'e'sa daiuuanqm masiihnqmca amaenijanb "qui, dans l'assaut, brisent les nocivites de tous 
les nocifs, qu'ils soient Daiva ou martiya" (v. KELLENS, NRA 146 sqq.). Faut-il done sous-entendre 

ici ( druuatQm frauuasVs } avec *-xrauuVsiientl's et faire de haenaiia l'acc. pi. d'un haeiniia- U6 "d'armee, 
en armee" (dit certes du char au Yt 8.56, mais aussi des "partisans de la druj" au Y 57.25 117 druuatbiid 
x haeniiaeibiid, corrige par evidence, et RS s'enya- dit d'Indra "(dieu) des armees" 118 ). On justifiera ce 
sous-entendu par un tabou : on ne pourrait nommer la Fra-vrti d'un Drugvant. 

vispe : est a corriger en x visp5 ace. m. pi. (HOFFMANN, Aufs. 278 n. 8). 

tbisiiamd : Fl 'tbisaiiantb (KELLENS, IIJ 30, 1987, 9-12). 



116. De meme qu'au Yt 10.8 (v. KELLENS, VA 328) et au Yt 19.93. 

117. = Yt 10.93. 

118. Trad. RENOU, Evp xvil 29 pour 1.81.2. 

! 
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Yi 19.55 

uyram ax v arat3m x v aranb mazdaSatam yazamaide a's.vandrsm uparb.kairim Qamnanuhantam 
var3canuhant3m yaox'stiuuantam tarabatam aniiai's damqn -.• 

= §45. 

Nous sacrifions au Hvarnah puissant .... qu'Ahura Mazda a instaure, digne d'une grande 
celebration, de champ d'action aerien, inspire, prestigieux, doue de facultes, inaccessible aux autres 
instaurations, 



Yt 19.56 

yat isat mairiib tuiriib franrase zraiianhb vouru kasahe ■.■ maynb apa.spaiiat vastra tat x^aranb isb 
yat asti airiianqm da'xiiunqm zatanqm azatanqmca yatca a'saonb zaraQu'strahe v a tat x v aranb frazga&ata tat 
xvaranb apatacat tat xvaranb apa.hihat_ v a8a h'au apay'zarb huuat_ zraiianhb vouru. kasahe vairis yb 
haosrauua nqma •. 

^vastra. 'isqs. ^apa.tacau *bauuat. *husrauua. 

(le Hvarnah) qui appartenait au lac Varu-karta et que desirait le Mariya Frahrasyan fils de 
Tura. II rejeta ses vetements et chercha a s'emparer du Hvarnah alors qu'il appartient aux pays (des) 
Arya nes et a naitre ainsi qu'au Rtavan Zarat-ushtra. Mais le Hvarnah s'en alia a cheval, le Hvarnah 
s'ecarta, le Hvarnah s'installa a l'ecart. II en resulta ce defluent du lac Varu-karta, cette piece d'eau 
qui repond au nom de Hu-sravah. 

isat : sur 'ii "desirer" moy. refl. indir. au Yt 19.53 (isaeta) face a Yt 19.56 isat, KELLENS, 
VA 63 sq. 

tuiriia- : ou tura-, est, pour la tradition, un ethnique, mais on peut facilement envisager que 
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cet ethnique ait sa source dans un patronymique "fils de Tura", tura- etant "quartus", le quatrieme fils 
d'une famille (KELLENS - PIRART, TVA I 6 n. 11). Au Yt 13.143-144, les pays (dahhu-) des Turiya 
SOnt cites parmi d'autres : airiianqm daxiiunqm ... tuiriianqm d° ... sairimanqm d° ... saininqm d° ... 
dahlnqm d° (les pays iraniens, turcs, occidentaux, chinois et scythes : DARMESTETER). 

franrase : J10 franhrase. Nominatif (< ' frahrasia) de franrasiian-, nom propre tou jours 
accompagne de l'adj. tuiriia- ou tura-. 

, mayna- '. scr. nagn'a-, grec fUUVO? (MAYRHOFER, KEWA II 126) 119 . 

apa.spaiiat : 3eme sg. act. inj. du pres. primaire en -aiia- de apa+spa "rejeter" (KELLENS, V A 
137). Pour l'etymol., v. VA 138 n. 9. 

vastra : ace. pi. de vastra- nt. (scr. vastra- nt.). L'apparente terminaison de fern, est due a la 
frequence de vah "vetir" apres lui (e. g. Yt 10.126), le v° de ce dernier provoquant le passage 
secondaire de '°a > °a a °a no . 

isb : ptcp. pres. act. de Us. Graphie particuliere du nom. m. sg. (frequente dans le H) pour 
'isqs (isant- : v. KELLENS, VA 156 et 319). 

yatca : emploi curieux servant peut-etre a eviter une confusion comme "les pays de 
Zarat-ushtra". 

a tat : mis pour 'hat_ tat' (v. ci-dessous ad frazga&ata). Sandhi original (type atteste aussi en 
v.-av. : PIRART, TVA I 48). 

frazgadata : KELLENS (va 108) pose a+fra+zgad. Mais cet ordre des preverbes est 
inacceptable (v., en outre, ad Yt 19.82). Pour l'etymol. de zgad "aller a cheval", KELLENS, va 109 n. 24. 

apatacat : 3eme sg. act. inj. pres. a thematisation sec. de apa+tac :: apa.taca- "s'ecouler" 
(KELLENS, VA 87 n. 1, 99). 

apaMSat '. selon KELLENS (VA 192), de apa+had, mais HUMBACH (v. KELLENS, VA 192 n. 3) 
pense qu'il s'agit du corresp. de ved. apa+SIDH. Dans cette hypothese, il faut admettre que le tudadi 
avestique apa+hi8a- a le sens intransitif "s'ecarter" face au bhvadi ved. apa sedha- qui a le sens transitif 
"ccarter ace". Etant donne que ni's.hiba- actif peut s'expliquer de la meme facon (ved. n't SlDH) nx , le 
probleme de savoir pourquoi le pres. de had n'est pas 'hizda- en accord avec le grec «'Cw disparait. 



119. Le grec peut s'expliquer comme suit : 'mg^nb- > 'g«mnb-, cf. 'g«na- > yuvn, scr. gna-\ le 
hitt. nekumant- par 'neg"mnt- < 'm'eg"mnt- (dissimilation des labiales); et le !at. nudus de la facon 
suivante : 'mg"tb- > 'ng*tb- (dissimilation des labiales); 'g v ensuite disparait en sonorisant le 't du 
suffixe en d et en traduisant 'n en nu°. 

120. Cf., d'une part, le flottement des mss. e. g. au Y 45.4 entre mazdh vaeda et mazda vaeda, 
d'autre part, le phenomene parallele devant u° (PIRART, TVA I 49). 

121. Les exemples av. de n~i+hid SOnt : V 9.29 pascaeta auua ta nishi8oit_ ae'sa ya pairi.irista 
antars ara&am "apres cela, celui qui a ete souille par le contact avec le mort se retirera dans 
l'intervalle", V 16.1 yat ahmi nmane yat mazdaiiasnbis nairika ciQrauuaiti ... ni's.hidat "au cas OU, dans une 
maison de mazdeen, serait venue se retirer une femme reglee", H 2.13 yat turn ainim auuaenbil ... 
karanauuantam ... hat_ turn nis.hidbii gaQasca srauuaiib apasca van v hi~s yazamnb "Si tu voyais un autre 
pratiquer (un mauvais rite), tu devrais t'ecarter en recitant les Gatha et sacrifier aux Bonnes Eaux". 
L'exemple RS de n't SIDH est 10.166.3 ! vacas pate rii sedheman y'ath'a mad adharam vadan II "Herr der 
Rede ! Halte diese nieder, da0 sie mir im Wortstreit unterliegen !" (trad. G). Les formes moyennes de 
ni's.hiba- ont le meme sens : e. g. V 8.11 nis.hiSaeta auu.au.uat_ haca iristaeibiib yaQa Qrigaim "ils doivent 
s'eloigner des morts de trois pas". Le verbe nJ+had (= scr. m SAD) est cependant atteste au Y 10.15 ya 
tat ya[ haomahe draonb niganhanti ni'shaSaiti nbit tqm aQrauub.puBrlm naeba dasti hupuQrim "la Jani qui 
s'assied (sur le barzish) pendant que les (Daiva) devorent la ration de Hauma, il ne la rend pas mere 
d'Athrvan ni meme de bons fils". 

80 



FRAHRASYAN NE PUT S'EMPARER DU HVARNAH 



apay'zara- : m. "defluent". Le lac Varu-karta en a mille (Y 65.4). Le Yt 15.27 parle d'un 
apay'z'ara de la Raha. Derive de y'zar :: y'zara- "couler" (scr. K$AR :: ksarati m . 

buuat_ : J 10 bauuat. C'est, morphologiquement, un subj. aor. selon KELLENS (VM 387 sqq.). 
Neanmoins, il n'est pas a rejeter que Ton ait plutot a faire ici a l'inj. du pres. thematique de 
bit, bauua- (sur lequel va 103), la graphie etant hesitante et, de toute facon, ambigue. 

haosrauua : est a corriger en x husrauua. La faute, generalisee, est peut-etre due a l'influence 
de haosrauuanha- ni . 

nqma : ace. grec "quant au nom". 



Yt 19.57 

aat us.patat franrase turb a'svarsca spitama zaraBustra zraiianhat haca vourukasat a^am daoiBrim 
daomnb :• i&e i6a yaQna ahmai noil tat x^aranb pairi.abaom yat asti airiianqm daxiiunam zatanam 
azatanqmca yatca asaonb zaraQu'strahe ■.■ 

x-tuiriib. ~x-vouru.ka~sa.t_. 
yat asti ... : voir § 56. 

Alors Frahrasyan fils de Tura au grand prestige, 6 Spitama Zarat-ushtra, se precipita hors du 
lac Varu-karta et profera la funeste parole que voici : « i'6e iQa yaQna ahmai, je ne me suis pas 
empare de ce Hvarnah qui appartient aux pays (des) Arya nes et a naltre et au Rtavan Zarat-ushtra ! 

us.patat : 3eme sg. act. inj. pres. de us+pat .-.- +pata- (scr. ut PAT ni ). 
turb : corriger en x-tuiriib d'apres 56. 

a's.varacah- : est dit de Usadhan (Yt 5.45, Az 2) et de Frahrasyan (Yt 19.57,58). 
aya- : scr. agha- (adj. du type de scr. andh'a- [ay. anda-], mais d'une rac. inconnue). 
daoidri- : "parole" (daivique); ce derive de du n'est atteste qu'ici et au V 19.45 daeuua ... ayqm 
daoiQrim daunta. 

pairi.abaom : imparfait de passe rapproche (KELLENS, VA 248, 249). Scr. pari BHU + ace. 



Yt 19.58 

vaem hqm.raeQfiaiieni vispa tarsuca xsuSraca masanaca vanhanaca sraiianaca •.■ B$qm zjaiti ahurb 
mazda paiti'sa d'amqn daBanb v aat auua.patat franrase turb as.varach spitama zaraBustra auui zraiib 
vourukasam :■ 



122. < 'gvfiser, avec yi < 'g v hs comme dans v.-av. didray'zb.duiie et pairiiaoy'za (PIRART, TV A 
I 79). Car y'zar est sans rapport avec cpecp < 'g^her (v. TV A I 81 n. 14). 

123. La confusion entre le nom de cette piece d'eau et de celui du Kavi est achevee au Ny 
5.5 kauubi's haosrauuanhahe varbi's haosrauuanhahe. 

124. + abl. RS 1.124.12. 
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x uuaem. tarsuca xsuSraca. x B$q~zjaiti. paitiia. x tuiriio. x vouru.kas9m. 

Je veux melanger entierement les deux choses, le sec et le liquide au moyen de la grandeur, 
de l'excellence et de la beaute. Ahura Mazda erige des instaurations adverses ». Alors Frahrasyan fils 
de Tura au grand prestiget, 6 Spitama Zarat-ushtra, ] descendit vers le lac Varu-karta. 

vaem \ a lire x uuaem = SCr. ubhayam nt. . 

hqm.raedfiaiieni : lere sg. act. subj. pres. du denominatif rae8$aiia-. Sur le subj. volitif, 
KELLENS, va 261. Ce theme de present est rtionstrueux (v. VA 163, 251). Supposer un denominatif 
'raee$a+ia- ? L'attestation gathique (Y 31.7) est defectueuse, mais trisyllabique : rbiBfan < 'rbiQfiaen 

< 'raeB^aiisn ? 

vispa : nt. pi. accorde avec tarsuca xsuSraca ? 

tarsuca : Fl tarasuca; J10 trb.saoca. Pratiquement un hapax (aussi P 42 et A 3.12, ou la tradit. 
mss. est egalement fort troublee). Cf. scr. trsu- "avide" ? taras'a- "viande" ? 

tarsuca x'subraca : qu'il s'agisse de sec et de liquide abstraitement envisages ct qu'il soit bien 
question de sec est incertain en raison du parallele du V 18.62 jahi ba ... x yh x'sudra hqm.raeB^aiieiti 
dahmanqm adahmanqmca Vest la Jahi qui mele en elle la semence des bons ou des mechants" (trad. 
DARMESTETER). 

masanaca vanhanaca sraiianaca : cette enumeration se rencontre aussi V 5.22 126 , A 1.12, H 1.6, 
2.11, P 42, Y 58.4. La racine de masana- est, d'apres masah- = grec to ufJKOC ie. 'meH^k nl . 

e^qm zjaiti : Fl B$qzjaiti; J10 Qfrqm.zajahe.te. Qfrazjaiti est donne pour la 3eme sg. act. indie, 
pres. de ep«z .-: Q^azja- "etre excite" (KELLENS, va 107, 206). KELLENS (va 108 n. 4) signale que B 
considere qu'il s'agit d'un theme inchoatif (v. VA 159). Morphologiquement monstrueux quant a la 
racine. Etant donne la confusion frequente de i et z, ne pourrait-on supposer ici 'Qfiq'zjaiti < 'Bfiq.jaiti 

< 'Qfiqjaiti, ce qui permettrait de degager une racine epqy < 'dhueng* (pour 'dh > 8, v. § 10 ad daQat) 
qu'attesterait l'indien, d'une part au degre zero avec +dhvaj- n * ei dhvaja- iZ , d'autre part au degre 
plein avec dhvahjati [gatau : . Dhatup., a cote de dhvajati), mais MAYRHOFER {KEWA II 118) 
rapproche de ces mots l'av. duua'z (Yt 14.45). KELLENS (va 103) pose un present en -a- duuaj : 
°5Pora- "Hotter" et le rapproche du scr. dhvajati. Cependant, il faut remarquer i comme dans druj .-.• 



125. RS 1.190.7 ! sa vidvhm ubhayam caste ant'ar v b'rhaspatis t'ara apa's ca grdhrah !! "Bfhaspati, 
le (dieu) qui sait, regarde l'un et l'aulre (objets sis) dans i'intervalle, (a savoir : sa) force-traversante 
et les eaux (a traverser, lui le dieu) vautour" (trad. RENOU, EVP XV 51). 

126. x cl asti masiio vanhb sraiib ait 3m datam yim vidbiium zaraQu'stri upairi aniiai's srauuais 
masanaca vanhanaca sraiianaca "dans quelle mesure ce Vi-daiva Data est-il plus grand, meilleur et plus 
beau que les autres lextes par la grandeur, l'excellence et la beaute ?" (pour x c7, PIRART, TV A 189). 

127. Racine inusitee en ved. et en v.-av. Ce dernier dialecte a, pour exprimer la grandeur, 
recours a la rac. 'megH 2 : mazlna- "la grandeur" (Y 37.2), mazista- "le plus grand". Le rec. emploie 
les deux racines (e. g. mazant-, masi'sta-) comme le grec (e. g. U£Y0t<;. uoticpoO. Le v. -p. (maQi'sta-) 
comme le lat. (magnus) ne connait que 'meHzk- La breve de masana- et masah- n'est pourtant pas 
explicable directement : sans doute les deux racines se sont-elles contaminees des l'ii. comun. 

128. RS 7.83.2 I yatr'a narah samayante krtadhvajah v "la ou les seigneurs se rencontrent, 
banniere erigee" (trad. RENOU, EVP V 100). 

129. RS 7.85.2 !! ... v y'esu dhvaj'esu didyavah patanti "ou les armes~de-feu volent vers les 
bannieres" (trad. RENOU, EVP V 102); 10.103.11 5 asmakam indrah samrtesu dhvaj'esu. 
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druza- (v a 120) "tromper", present en -ia-, ce qui oriente vers un 'dhuaj ia- pour °&p>bza-, 
c'est-a-dire vers la forme en -ia- de 'dhuanj qui, a masquer sa nasale au degre zero, ne presente pas 
le traitement 'dh > 9 (v. § 10 ad daQat). Des lors 'Bfiaja- sera "eriger" et 'duuaza- "etre edge, Hotter". 

paitiia daman : l'acc. f. pi. de paitiiiia- li0 "adverse" (scr. pratlcy'a- "face a" 131 , cf. paitiianc- 1 * 2 ) 

est inattendu avec daman. En effet, daman- est d'un genre fugace ou ambigu : clairement f. e. g. au 
Yt 8.43 tistrim ... yb ... naenizaiti ... vispasa ta damqn bae'saziiatica, au Yt 19.18 ahham damanqm; 
clairement nt. m. dans aniiais daman; plutot m. d'apres Yt 15.43 uua d'ama ou Y 19.19 damabVs; au Y 
71.10 vlspe ... vanuhi's daman aiaoni's ... yai's dadaOa, il y a melange du m. et du f. Faut-il comprendre 
que, parmi les daman, certains sont masculins, d'autres feminins, et que 1'apparente incongrui'te resulte 
d'une brachylogie ou, si Ton prefere, d'une ellipse : vlspe [ vispasca }, { vanhauub ) vanuhi~s{ca), 
[ asauuanb } a'saonVsica), yai's { yabi'sca } ? Les daman pourraient representer les Amrta Spanta ou une 
partie des Hani 133 . La predilection pour le fern, vient de la preference au duel, mais aussi de la 
communaute genelique du nt. et du f., car, fondamentalement, daman- doit etre un nt. Ce trouble du 
genre semble etre la cause ou l'origine du caractere fige de ce mot dont on ne rencontre pratiquement 
que la forme daman quel que soit le cas. 

daBana- : moy. refl. indir. 

auua.patat_ : 3eme sg. act. inj. pres de auua+pat (hapax 134 ) .-.• +pata- "plonger". 

spitama zaraQu'stra : voc. Ahura Mazda parlerait done. Voir Introduction 7 et 12. 



Yt 19.59 

atbitim maynb apa.spaiiat vastra tat x^aranb iso yat asti airiianqm daxiiunqm zatanam azatanqmca 
yatca a'saonb zaraQu'strahe v a tat x v ar9nb frazga&ata tac x v aranb apatacat_ tat x v aranb apa.kiSat ■.■ aSa hau 
apay'zarb buuat zraiianhb vouru.kasahe :• vairi's yb vanhazda nama :• 

Cf. § 56. x a{ bitim*. *vanhu'zda. 

II rejeta ses vetements pour la deuxieme fois et alia a la recherche du Hvarnah qui appartient 
aux pays (des) Arya nes et a naitre ainsi qu'au Riavan Zarat-ushtra. Mais le Hvarnah s'en alia a 
cheval, le Hvarnah s'ecarta, le Hvarnah s'installa a l'ecart. II en resulta ce defluent du lac Varu-karta, 
cette piece d'eau qui repond au nom de Vahu-da. 

atbitim : adv. du type scr. advada'sam (RS 10.114.6), mais Yt 19.36 yat_ bitim oriente vers une 
correction x at bitim*. 

vanhazda : KELLENS, NRA 216. La lecon de J10, *vanhu'z5a, n'est-elle pas meilleure 



130. La graphie est contradictoire avec Paccentuation scr. 

131. "im Westen wohnend" : DEBRUNNER, AfG 11,2 809. 

132. paitiia's, paitica. 

133. Voir § 18 ad ybi hanti anhqm damanam. 

134. Le pretendu infinitif (B) v.-av. auuapastbi's, au Y 44.4, est en realite l'abl. de l'abstrait en 
-ti- derive de auua+pad "tomber" (v. KELLENS - PIRART, TV a III ad loc). RS atteste ava PAT : 
10.97.17 II avapatantir avadan v diva bsadhayas pari I "En descendant du del, les plantes ont dit". 

i 
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(diff icilior ?) et n'oriente-t-elle pas vers 'vanhuda ? La lecture vahhazda- ne serait atteste qu'ici et au 
Y 65.12 (ou seuls J7 et P6 lisent vanhuzda). Le type anormalement interne du sandhi< 135 invite lui aussi 
a pareille correction. On a d'ailleurs l'impression que le nom de cette piece d'eau est tire du YH 38.4 
Kifj ya v5 van v his ahurb mazda namqm dadat vanhuda hiiat va dadat "vos noms que je mentionne, 6 
bonnes (Eaux), et que TAhura Mazda vous donne quand il fait en sorte que vous rendiez les choses 
bonnes". 



Yt 19.60 

aat us.patat franrase turb a's.varaca spitama zaradu'stra zraiianhat haca vouruka'sM ayqm daoidrim 
daomnb ■.■ i'6e i'6a yaBna ahmai auuae&a iBa yadna kahmai :• nbit tat x v aranb pairi.abaom yat asti airiianqm 
daxiiunqm zatanqm azatanqmca yatca asaonb zara&ustrahe ■.■ 

Cf. § 57. 

Alors Frahrasyan fils de Tura au grand prestiget, 6 Spitama Zarat-ushtra,] se precipita hors 
du lac Varu-karta et profera la funeste parole, que voici : « i'9e ida yaBna ahmai, x auua&e ida yaQn a 
*ahmhi, je ne me suis pas empare de ce Hvarnah qui appartient aux pays (des) Arya nes et a naitre et 
au Rtavan Zarat-ushtra ! 



Yt 19.61 

vaem ham.raeQfiaiieni vlspa tarsuca x'subraca masanaca vanhanaca sraiianaca v B$qm zjaiti ahurb 
mazda paitisa damqn daQanb :• aat auua.patat franrase turb as.varaca spitama zaradu'stra auui zraiib 
vourukassm :• 

Cf. § 58. 

Je veux melanger entierement les deux choses, le sec et le liquide au moyen de la grandeur, 
de l'excellence et de la beaute. Ahura Mazda edge des instaurations adverses ». Alors Fra-hrasyan 
fils de Tura au grand prestige[, 6 Spitama Zarat-ushtra,] descendit vers le lac Varu-karta. 



Yt 19.62 

a&ritim apa.spaiiat vastra tat x w arsnb isb yat_ asti airiianqm daxiiunqm zatanqm azaianqmca yatca 
asaonb zaradu'strahe v a tat_ x v aranb frazgabata tat_ x^arsnb apatacat tat x v aranb apa.hidat :• aba hau 
apayiarb buuat zraiianhb vouruka'sahe af's ya afiidanuua nqma ■.■ 



135. Le vieux-perse vahyazdata- n. p. m. etonne par son sandhi : le sandhi compositionnel 
devrait etre de type externe. En avestique, la difference entre sandhi interne et externe est respectee 
et parallele aux donnees vediques : e. g. tara&ata- :: tirbhita- (v. § 9); vazdah- :: vedhas-. 
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Cf. § 56. x a 8n"r?m x . 

II rejeta ses vetements pour la troisieme fois et alia a la recherche du Hvarnah qui appartient 
aux pays (des) Arya nes et a naitre ainsi qu'au Rtavan Zarat-ushtra. Mais le Hvarnah s'en alia a 
cheval, le Hvarnah s'ecarta, le Hvarnah s'installa a l'ecart. II en resulta ce defluent du lac Varu-karta, 
cette eau qui repond au nom d* Ap-danva. 

aQritim : cf. 59 atbitim. Sandhi de hat et 6rin"m 13S ? 

af's : nom. sg. de ap-/ ap- (sur lequel, KELLENS, NRA 371 sqq.). 

a$~zd~anuua noma : J 10 aiz.dhnunqm. afi'zdanuua- est un hapax. Theme incertain. La forme 
a3i° prise par le premier terme ap- s'explique au mieux comme suit : les signes P et z pouvant se 
confondre facilement, p serait devenu z ou meme i'z (i 10). D'autre part, on sait qu'un point separateur 
pent parfois etre rendu par le signe i. On trouve aussi a(3z° dans a^zdhta- (Yt 8.34 "(le Hvarnah) 
depose dans les eaux" [DARMESTETER] ou, peut-etre, "donne, confere par l'eau") et dans afo'zdana- 
(Y 42.2 137 ). Le second terme de composition est sans doute a rapprocher du ved. danu- "humidite" 138 . 



Yt 19.63 

hat us.patat franrase turb a"s.var3ca spitama zaraQustra zraiianhat haca vouruka'sat a~iam daoiQrim 
daomnb ■.■ i9e iQa ya&na ahmai auua&e i8a yaBna ahmhi auubiia iQa ya&na ahmai ■.• nbit_ tat_ x v ar»nb 
pairi.abaom yat asti airiianqm daxiiunqm zhtanqm azhtanqmca yatca a'saonb zaraQustrahe -.- 

Cf. §§ 57 et 60. 

Alors Frahrasyan fils de Tura au grand prestiget, 6 Spitama Zarat-ushtra,] se precipita hors 
du lac Varu-karta et profera la funeste parole que voici : « iQe iBa yaBna ahmai, auuaBe iBa yaBna 
ahmai, auubiia iBa yaBna ahmai, je ne me suis pas empare de ce Hvarnah qui appartient aux pays (des) 
Arya nes et a naitre et au Rtavan Zarat-ushtra !» 

i&e iBa yaBna ahmhi auuaBe iBa yaBna ahmhi auubiia iBa yaBna ahmai : « Dans l'ainsi pour lui 
avec une mise en place 139 ainsi ! Dans le comme-ca pour lui avec une mise en place ainsi ! Dans 
l'helas pour lui avec une mise en place ainsi ! » ? 



Yt 19.64 

nbit tat x v aranb pairi.abauuat yat asti airiianqm daxiiunqm zatanqm azhtanqmca yatca a'saonb 



136. Sur ce type de sandhi, PIRART, TVA I 48. 

137. vairi'sch afi'zdhnhnhb (SI et J4) yazamaide. 

138. Sur lequel voir § 41 ad d'anaiianam. 

139. Pour le sens de yaBna-, voir KELLENS - PIRART, TVA II 290. 
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zaraQustrahe ;■ ahe raiia x v arananhaca tarn yazai surunuuata yasna uyram kauuaem x w aranb mazda&atam 
zao&rabiib -.- uyram kauuaem x v aranb mazdabhtam yazamaide haomaiib gauua barasmana hizuub danhanha 
mqQraca vacaca SiiaoQnaca zaoBrabiiasca arsuxSaeibiiasca vayiibiib yenhe hatqm aat yesne pain vanhb 
mazda ahurb vaeda asat haca yanhqmca tqsca tasca yazamaide °0° 

Cf. § 57. ahe raiia ... = § 13. 

II ne s'est pas empare du Hvarnah qui appartient aux pays (des) Arya nes et a naltre ainsi 
qu'au Rtavan Zarat-ushtra. 

Avec la richesse et le Hvarnah de celui-ci. Je sacrifie au moyen d'un sacrifice audible, quand 
il s'agit des libations, au puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure. Nous sacrifions au 
puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure, au moyen du Hauma additionne de lait et en 
preparant une litiere, au moyen de l'habiletede la langue, au moyen de la formule, de la parole et de 
l'acte, quand c'est le moment de faire les libations et de prononcer correctement les paroles suivantes 
: 'Nous sacrifions aux Hant et aux HatI de chacun desquels, sur base de la mise en place des 
offrandes, lors de chaque sacrifice, Ahura Mazda reconnait la qualite de bonne divinite partisane du 
Rta'. 

nbit tat x v aranb pairi.abauuat : sur cet echo par le redacteur de ce qu'a dit Frahrasyan en Yt 
19.57,60,61,63, KELLENS, va 248. 
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Yt 19.65 

u^ram ax w aratam x v aranb mazdabatam yazatnaide a's.vandram uparb.kairim Qamnanuhantam 
varacanuhantam yaoxstiuuantam laraShtam aniiai's daman ;• 

= §45. 

Nous sacrifions au Hvarnah puissant .... qu'Ahura Mazda a instaure, digne d'une grande 
celebration, au champ d'action aerien, inspire, prestigieux, doue de facultes, inaccessible aux autres 
instaurations, 



Yt 19.66 

yat upanhacaiti yd auuaSat_ fraxsaiieite yaQa zraiib yat kqsaem haetumatam ya&a gairi's yb u'siSa 
yim ai'pi'ro paoiris apb ham gairisacb jasantb -.- 

'x-auua&at x frauuaxsiiete '"■yaBra. x ya6ra. *usa8a. ' yat_ ai$itb y -paoirVs. ^gairi's.acb x-jasanti. 

(le Hvarnah) qui accompagne celui qui courra depuis cet endroit-la ou se trouve le mont 
Ushah-da jusqu'ou se trouve le lac Kansaya que forme le fleuve Haitumant et vers lequel convergent 
de nombreuses eaux qui prennent leur source dans les montagnes. 

upanhacaiti : sur 1'emploi des temps, voir Introduction 9. 

yb : l'antecedent sous-entendu est un complement ace. de upanhacaiti. 

fraxsaiieite : la phrase se comprend traditionnellement comme suit : "celui qui regne, ou se 
trouve la mer Kansaya du fleuve Haitumant, ou se trouve le mont Usa-da". L'epenthese, dans 
fraxsaiieite, normalement ne devrait pas etre notee (voir KELLENS, va 211). Des, lors, faut-il 
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envisager une corr. *-°xsaiieiti ? Sur le comportement diathetique de x'sa, KELLENS, VA 79. Quoi qu'il 
en soit, fra+xsa est un hapax 140 . 

La lecon de J10 et de D est franchement differente : frauuax'siieti. Or, il se fait que 

l'attestation de fra*vaxs au Yt 13.56 bat ta nurqm frauuax'saiieinti mazdaSbtgm paiti pantqm "Et 

maintenant elles [= les plantes] poussent dans le chemin fait par Mazda" (trad. DARMESTETER) 
rappelle etrangement Yt 8.35 (la seule autre attestation de auuaSat) yb auuaSai frauuazbite x'sbiQniibt 
his u'saiiat duraeuruuaesam paiti pantqm "Tishtrya [...], qui, de l'Orient brillant, va le chemin de sa 
longue revolution" (trad. DARMESTETER). C'est a se demander si x frauuax'siiete, contre toute 
phonologie reguliere, ne representerait pas le present futur de fra+vaz. II est vrai que 
vax's "augmenter" presente aussi ce traitement x's de ie. *|j 141 . Dans cette hypothese, auua&bt sera l'abl. 
de auuaba (cf. 47 a5at) et le correlatif de yaQa. Celui-ci serait, d'apres le Yt 13.25 auuaba ... yoQra, la 
corruption de ^yaBra. La repetition de cet adv. relatif pourrait se comprendre en sous-entendant un 
second correlatif de lieu, lequel marquerait, cette fois, le terme du verbe de mouvement : "celui qui 
courra depuis cet endroit-la ou se trouve le lac Kansaya jusqu'ou se trouve le mont Ushah-da" ou 
1'inverse. 

kasaem : le theme du nom de ce lac est kqsaoiia- d'apres B. Les formes attestees sont 
kqsaem (ici seulement) et Yt 19.92 kqsaoiiat_ (d'apres Fl, Ptl et El; H3, D et J10 ont kqsotiar, LI 8 
kqsaiiat), V 19.5 kqsaoiiat (d'apres Kl, Jpl, Mf2, LI. 2 et Brl; L4 et K10 ont kqsaosiiat). II est assez 
clair que kqsaem ne peut etre ramene a un theme kjsaoiia- et que kqsoiiat_ peut s'expliquer a partir de 
kqsaiia-. 

haetumata- : "relatif au fleuve Helmend"; derive par vrddhi inapparente et thematisation en 
-a- de haetumant-. Celui-ci est le derive en -mant- de haetu- m. (scr. setu- m.) "lien". Pour s'etu- (v. 
MAYRHOFER, KEWA Ilf 501), est atteste le sens de "Damm, Briicke" et, pour haetu-, celui de 
"Damm", si bien que haetumant- sera "(le fleuve) qui a des ponts" ou "(le fleuve) qui a des digues". 

u'siba : G. KELLENS corrige en *usa5a (D seal), nom. sg. de usaSa- "qui donne des sources" 
(NRA 212 sqq.), cf. RS 1.88.4 utsadhl- U2 . Le parallelisme avec Yt 8.35 (donne ci-dessus) permet de 
redonner vie, me semble-t-il, a l'analyse qui voyaii le nom de l'aurore dans le premier terme de ce 
compose. Ce sera done *usabb- (Fl, Ptl, El, L18, H3, J10) "Ie mont qui met l'aurore a sa place", 
< 'u'sah+dha-, avec un sandhi comme dans tara&ata- (v. § 9). 

ai$itb : scr. abh'uah "de toutes parts" 143 . 

yim : le contexte (§ 67) parait imposer zraiib comme antecedent, si bien qu'il faut restituer 'yat. 

gairi'sac- : "attache a la montagne" (KELLENS, NRA 301, ou est donnee la trad, suivante : "la 



140. La RS n'atteste pas pra KSA, a moins qu'il faille, sur base du syntagme KSA + gen. 
(partitif ?) de vasu- (e. g. 10.30.12), le reconnattre dans apraksita- ("que l'on ne peut s'approprier") en 
1.55.8 ■ apraksitam vasu bibharsi hastayor v asblham sahas tanv'i srutb dadhe ! "Tu portes entre tes bras 

un bien inepuisable; (le dieu) eclebre detient en son corps une force-dominante invincible" (trad. 
RENOU, EVP XVII). 

141. Voir PIRART, TVA 1 80 n. 4. 

142. ! brahma krnvanto gbtamaso ark'air v urdhvarh nunudra utsadh'im p'ibadhyai !! "En fabriquant 

la Formule, les Gotama avec (leurs) chants ont pousse vers en haut le receptacle de la source 
(celeste), afin d'(y) boire" (trad. RENOU, EVP X 21). 

143. E. g. RS 4.50.3 ! ... avatah ... v madhva 'scotanty abh'ito virap'sam !! "les sources (de soma) [...] 

laissent degoutter de toutes parts le trop-plein du doux (breuvage)" (trad. RENOU, evp xv 63). 
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ou se trouve le mont Usada autour duquel coulent ensemble les eaux qui habitent les montagnes"). Au 
Yt 8.36, se dit des auruna, peut-etre les "betes sauvages" 144 . Cf. 5.43.11 parvatad a s'arasvati. Plutot que 
d'y voir un nom-racine de hac, ce qui est semantiquement un peu force, je suggere, en lisant 
*gairis.acd ]Ai , celui de ac = AC :: acati "puiser (de l'eau)". Le compose pourrait ainsi etre rendu par 
"qui sont puisees aux montagnes, qui prennent leur source dans les montagnes". Cependant, cette 
hypothese convient mal si auruna au Yt 8.36 designe effectivement les betes sauvages. 

ham ... jasantb : ce ne peut etre un imper. (KELLENS, va 318). Corriger en 'jasanti (B dit que 
c'est un 3eme pi. act.), °i et °b etant curieusement parfois confondus 146 . Le ved. sam GAM se dit aussi 
des rivieres 147 . 



Yt 19.67 

auui tarn auui hantacaiti auui tarn auui hqm.vazaite x v astraca huuaspaca fradaBa x v arananuhaitica 
ya srira u'stauuaitica ya sura uruua&ca pouru.vastra arazica zaranumatica :• auui tarn auui hantacaiti auui 
tarn auui hqm.vazaite hae... ra'euua x v arananuha spaeitini's varami's sispimnb ...amnb paoiri's vbiyna •,- 

auui 'tat [ auui ]. auui 'tat [ auui ]. x fradaBaca x x v aranan v hatica. *ustauuatica. x rauuatca. auui 
'tat_ [ auui ]. auui 'tat [ auui ]. *haetuma. x v aranan v ha ^-spaeitini's ^-varami's *sispamnb x ni t/ie+ x gmanb 
x paoiris. 

Confluent, se transportent vers ce (lac) la Hu-vastra, la Hu-aspa, la Fradatha, la belle 
Hvarnahvati, 1'opulente Ushtavatt, la Hravat aux nombreuses prairies, la Rzt et la Zarnumati. 
Conflue, se transporte vers ce (lac) le Haitumant riche et pourvu de Hvarnah, qui se gonfle de ses 
ondes blanches, mais en causant d'abord de nombreuses inondations. 

Sur l'identification des rivieres, voir GNOLI, ZTH. 

auui tarn : "vers ce (lac)" (auui 'tat), mais, selon DARMESTETER, elles confluent vers le 
Keanide. 

auui hantacaiti : sg. par accord avec le sujet le plus proche. Repetition du preverbe : un 
discevaste "scolaire" a done travaille ce texte. Cette repetition est incorrecte : 1'ordre des preverbes est 
inverse comme le montre RS 6.15. 12 148 . II vaut done mieux considerer auui comme une preposition. 
Indie, pres. de ham+tac (hapax) ,v +taca- {VA 111). 



144. Le passage est particulierement difficile a comprendre : v. KELLENS, NRA 115 sq. 

145. Tous les mss. ici, mais aucun au Yt 8.36. 

146. Autre exemple possible dans le Kayan Yasht au § 9 : uparb.kairim mis pour 'upairi.kairim. 

147. E. g. RS 6.19.5 I sam jagmire pathya rayo asmin v samudre n'a sindhavo yadamanah !l "in 
ihm laufen die Wege des Reichtums zusammen wie die Fliisse, die sich mit dem Ozean vereinigen" 
(trad. G, qui note que samudre n'a est, d'apres 3.36.7, haplologique pour samudrena no). 

148. I jam tva dhvasmanvad abhy etu pathah v "Qu'autour de ton pacage doue de 
(fumee)-entenebrante s'assemble la richesse vers toi [...] !" (trad. RENOU, EVP XIII 48). 

! 
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auui hqm.vazaite '. pour les prev., v. ci-dessus. De +vaz :; +vaza- (v. KELLENS, VA 104). Moyen 
dynamique ou aii sens metaphorique de "rouler en char" (v. KELLENS, VA 40 sq.). 

x v astra- : f. nom d'une riviere (hapax). L'adj. x v astra- "aux bonnes prairies" existe Y 68.15. 
Cf. le nom de riviere scr. suvastu-. 

huuaspa- : f. nom d'une riviere (hapax). Cf. l'adj. huuaspa- "aux bons chevaux" (scr. 'svasva-) 
et RS 10.75.8 i svasva s'mdhuh "Riche en chevaux (est) la Sindhu" (trad. RENOU, EVP xv 137). 

fradaQa- : f. nom de riviere (hapax). Cf. fradaBa- nt. "prosperite" {* frad-aBa-). La 
coordination par °ca est tombee par erreur haplographique : reduction des signes pour °aca x w a° a °a 
x v a°. Sur le nombre des rivieres, voir § 41 ad danaiianam. 

x w aranan v haitl- : f. nom d'une riviere (hapax). Cf. x v aranan v hant- dit e. g. du Haitumant. La 
persistance de l'epenthese devant °ca tant pour ce nom que pour celui de l'Ushtavatt surprend (voir 
PIRART, TVA I 68). 

ustauuaiu- : f. nom d'une riviere (hapax). Cf ustauuant- I °uuaitl- "qui comporte le mot u'sta". 

sura uruuaSca pouru.vastra : G (DYZ 132 ) lit suruSaca pouruuastra et comprend le premier 
mot comme etant l'equivalent de scr. 'surkdh-, mais le relatif y'a qui precede parait annoncer une 
epithete sura de u'stauuaitica (B). Je propose done, sur base de J10 et D uruuaSaca, K12 rauuaSaca, de 
corriger uruuaSca en x rauuat_ca et d'y voir le correspondant exact de RS sravat- 150 f. Le V 1.10 uruuam 
pouru.vastrqm rappelle curieusement notre passage : voir GNOLI, ZTH 30 sq. II faut aussi remarquer 
que cette epithete n'est pas introduite par le relatif yd et se demander dans quelle mesure V 1.10 ne 
serait pas la source d'une interpolation. 

arazi- : f. nom de riviere (hapax). La lecon de J 10 et D est arazaca. 

zaranumaiti- : f. nom de riviere (hapax). 

ha'e... : reconstituer x haetuma. L'acc. haetumantam est atteste V 1.13, 19.39. Nom de riviere m. 
Voir § 66 ad haetumata-. 

spaeitinis : ace. pi. de spaeitinl- f. de spaeitita- ' blanc". Formation parallele a e.g. scr. harita- 
= av. zairita- :: scr. harini- = av. x zai'n'm- 151 . 

varami's \ ace. pi. de varami- (ou varsmf- 152 ?) f. hapax, = SCr. urmi- (m.). 

sispimnb : corriger en *sispamnd (KELLENS, VA 193 n. 7 et 324 n. 4). Nom. m. sg. du ptcp. 
pres. moy. (VA 324) de spa .-.- sispa- "lancer" (va 193). L'etymologie proposee par MAYRHOFER 
(KEWA 111 399 : scr. svayati) est rejetee par SCHMEJA (v. KELLENS, VA 193 n. 6), mais je ne 
comprends pas pourquoi : la racine de "si-'su'a-, ie. 'kuH, est aussi celle du grec to K\3ua "la vague", 
ce qui est tout a fait en accord avec le contexte. 

...amnb : Fl et L18. Ptl corrige ...amnb > nihayamnb. H3 donne Si rnismnhaymnb. El et M12 
nihayamnb, D nianhe.manb, J10 ne.he.gmanb et K12 nihigi.manb. Si un preverbe nl entre dans Cette forme 

et que la racine commence par ii. V, on attend ie sandhi s ecrit eventuellement s.h. Le phoneme g ou 



149. Voir MAYRHOFER, KEWA III 359. 

150. E. g. 1.71.7 I agnim vYsva abh\ p'rksah sacante v samudram na sravatah sapta yahvih I "Vers 
Agni affluent toutes les forces-comblantes, comme vers 1'ocean les sept cours d'eau juveniles" (trad. 
RENOU, EVP XII 17). 

151. V 11.9, Yt 18.2, dit de la demone Bushyansta. 

152. Comme v.-av. buml- : v. KELLENS - PIRART, TVA II 273. 
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Y est absurde en fin de racine si c'est une forme thematique primaire : on attend J, Or, c'est un 
thematique si le suffixe de participe moy. est °amna-. J10 et D suggerent le participe aor. rad. moy. 
de ni+gam avec tmese du preverbe par un pronom : x m ... gmhnb*. Le verbe n\ CAM est atteste 2 X 
dans la RS : 10.10.1 1-12 153 , 10.132.5 154 . Si ce verbe est plausible dans le contexte, il faut encore 
s'assurer du pronom responsable de la tmese. Celui-ci apparalt essentiellement sous les formes °ha°, 
°he° et °hi°, ce qui fait penser a une forme comme he, him, his, ou hi de l'enclitique ou a hb. Cela 
suppose que le sandhi ait ete defait, comme d'habitude 155 , par la diascevase "scolaire". Si, par style, ce 
pron. doit representer le meme referend que tarn, on choisira he gen.-dat. sg. ou hb nom. m. sg. Ce 
peut etre aussi une particule (scr. su ?). 

paoiri's : ace. pi. (*paoiris) de paoiri- f. de pouru-. 

vbiyna : ace. pi. de vbiyna- "Uberschwemmung" (B). Cf. scr. vijate (B; v. MAYRHOFER, 
KEWA ill 204), dit des eaux dans la RS a la strophe 10.1 11.9 156 . 



Yt 19.68 

hacaiti dim aspahe ao'fo hacaiti u'strahe aojb hacaiti virahe aojb hacaiti kau.ua.em x v aranb astica 
ahmi a'saum zara.Qu.stra auuauua{ kauuaem x v aranb yaQa yat i8a anairiia dahhu's hakat usca us.frauuaiibit v 

'hacaiti if im' . I kauuaem x v aranb ]. 'kauuim x v ar3nb. x i8at. x danhus. 'hakarat us[ca us].f rauuaiibit. 

La puissance du cheval, la puissance du chameau et la puissance du personnel l'accompagnent, 
le Hvarnah des Kavi est en lui, 6 Rtavan Zarat-ushtra. (II y a en lui) autant de Hvarnah des Kavi 
que s'il faisait ici disparaitre d'un coup les pays (de ceux) qui ne sont pas Arya. 

hacaiti : 3eme sg. act. indie, pres. them, de hac (v. KELLENS, va 105). Sur la diathese, 
KELLENS, va 52. 

dim : l'un des rares exemples de ce pron. encl. qui ne puissent s'expliquer par le resultat du 
sandhi de i- avec °r 157 , a moins de supposer qu'il y avail une particule 'it entre hacaiti et *F m 
(dim). Ce pronom reprenait primitivement 67 yb ... ^frauuax'siiete. La particule fr pourrait avoir son 



153. !! ... v k\m u svasa y'an nirrtir nigachat I ... v ... !! 11 I! ... v pap'am ahur yah svasaram 
nigachat ! ... V ... S 12 !!. 

154. !' asm'in sv etac ch'akaputa eno v hit'e mitre n'igatan hanti viran I avbr va y'ad dhat 
tantisv v avah priyhsu yajniyasv arva !! "C'est sur ce Sakaputa que (retombe) le dit peche : (une fois) le 
pacte conclu il tue les guerriers qui avaient pris refuge, / ou bien quand le coursier place la faveur 
de ces deux (divinites) dans les cheres incarnations sacrificielles" (trad. RENOU, EVP V 89). RENOU 
note (EVP va 64) que n\ CAM est rare et signifie, en 10.10.11, "fondre sur qqn." en parlant du 
malheur et, en 10.10.12, "avoir commerce sexuel (fautif) avec qqn.". 

155. Autre exemple de ni h° : Yt 19.86 ni him dasta. 

156. v ad id etah pro. vivijre javena ! "et alors (= suite a leur liberation par Indra), les (Eaux) 
s'echapperent avec elan". 

157. Voir HOFFMANN, Aufs. 74. 
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sens frequent de "dans ce cas, en ce sens" : "Si, de cet endroit-la, il peut courir jusqu'a I'endroit ou se 
trouve le lac Kansaya, cela signifie que l'accompagnent la puissance du cheval, celle du chameau, ...". 

kauuaem xvaranb : v. § 45. Par son anteposition, ce groupe doit etre une interpolation : la 
particule °ca ne permet pas d'envisager un cas d'initiale nouvelle 158 . 

05/1° : pour le tour avec loc. de personne, cf. e. g. RS 8.46.7 I t'asmin hi santy ut'ayah v . 

ahmi : loc. m. sg. Reprend 67 yd ... frax'saiieite. 

auuauuat : nom. nt. sg. de auuauuant- "autant de". Souvent correl. de yaOa. 

iSa : avec us+fru, n'attendrait-on pas plutot x i'5ar "d'ici" ? Voir §§ 47 ad *a5ar et 66 ad 

x-auuadat. 

hakat : hapax, cf. scr. sakam (B). Ce mot a-t-il ete pris pour un verbe par quelque diascevaste 
qui lui aurait alors coordonne usca us.frauuaiibit ? La terminaison -t en est inattendue : influence 
pronominale ? En principe, c'est le compose de ha+ et de + a(n)c- thematise. Autre possibilite : 
corruption de 'hakarat. 

usca us.frauuaiibit : 3eme sg. act. opt. pres. causatif us+fru :: +frauuaiia- "faire s'envoler, faire 
disparaitre" scr. plhvayati (v. KELLENS, VA 143, 294). Optatif comparatif ou imaginaire du present 
(KELLENS, VA 304). La seule autre attestation de us+fru est le theme primaire us.frauuante du Yt 
8.40. 



Yt 19.69 

aQra pascaeta vaoziram bao&?ntb suSam tar'snamca baobanlb aotam uruuaxramca :■ tat asti kauuaem 
x v arsnb 8ra8ram airiianqm daxiiunqm gzu'sca pancb.hiiaiiai auuanhe narqm asaonqm daenaiiasca 
mazdaiiasnbii v ahe raiia x v arananhaca tarn yazai surunuuata yasna u^ram kauuaem x v aranb mazda&atam 
zaoQrabiib :■ uyram kauuaem x v aranb mazdabhtam yazamaide haomaiib gauua barasmana hizuub danhanha 
mqdraca vacaca SiiaoQnaca zaoQrabiiasca ar'suxbaeibiiasca vay'zibiib yehhe hatqm hat yesne pain vanhb 
mazda ahurb vaeBa asat haca yanhqmca tqsca iasca yazamaide °0° 

su5am 'tar'snqmca. 'kauuim. 'QraQrai. x pancb.haiiaiia. auuanhe. 
ahe raiia ... = § 13. 

Sans cela, sous le coup de la faim et de la soif, sous le coup de la froidure et du gel, ceux-ci 
fussent dans la suite venus ici. Ce Hvarnah des Kavi existe pour la protection des pays (des) Arya et 
de la vache Panca-haya, pour l'aide aux Nar Rtavan et a la Dayana mazdeenne. 

Avec la richesse et le Hvarnah de celui-ci. Je sacrifie au moyen d'un sacrifice audible, quand 
il s'agit des libations, au puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure. Nous sacrifions au 
puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure, au moyen du Hauma additionne de lait et en 
preparant une litiere, au moyen de Phabilcte de la langue, au moyen de la formule, de la parole et de 



158. Voir PIRART, TVA II 190 sqq. 
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l'acte, quand c'est le moment de faire les libations et de prononcer correctement les paroles suivantes 
: 'Nous sacrifions aux Hant et aux Hat! de chacun desquels, sur base de la mise en place des 
offrandes, lors de chaque sacrifice, Ahura Mazda reconnalt la qualite de bonne divinite partisane du 
Rta'. 

pascaeta : univerbation de pasca "apres" et de aeta nt. pi. "ces choses". 

vaoziram : 3eme pi. moy. de l'opt. pft. de vaz (KELLENS, VA 401, 403 n. 33, 406. 421. 
Historique des hypotheses : 324 n. 3), < 'ua-uih-l~ram. Irreel du passe (KELLENS, VA 423). Sur la 
diathese de vaz, KELLENS, VA 49, 70. Le redoublement du pft. n'est harmonique que si la rac. 
comporte 'i ou 'u etymologiquement interieur (e. g. vac :: vaoxama, >i'i .•; iia'esa). Le scr. a subi a cet 
egard des analogies. La conservation ou "bonne transmission de cette forme remarquable est la preuve 
que le Kayan Yasn n'etait pas completement redige de facon approximative (voir Introduction 19), 
que tous les mots n'etaient pas amputes ou abreges, du moins pour tous les §§. 

baobantb : nom. m. pi. du ptcp. pres. (VA 320) de bud :: bao&a- "sentir" (VA 111). 

su&am : ace. sg. de "sud- = scr. ksiidh- f. (voir KELLENS, NRA 368), mais ailleurs, V 7.70, Yt 
19.96, etc., le theme est en °a- et est m. (V 7.70 su5b nom. sg., Yt 19.96 uua su&gmca tar'snamca duel 
m.), si la lecture de ces passages est digne de foi : pour la coherence du § 96, par exemple, on 
preferera que les deux termes de la paire soient du fern. 

tar'sna- : toujours avec "su&a-. Le scr. oppose aussi un f. t'rsna-, si bien que l'on doit faire 
l'hypothese que tarsnamca contient une perseveration de la finale °am de iwSam et qu'il faut corriger 
en ~x-tar~snqmca. Comme c'est une faute generalisee, on preferera 'iar~snamca. 

aota- : voir § 33. 

uruuaxra- : hapax. Derive de la rac. representee par le scr. vra'SC :: vrjchti "tailler", "ce qui 
taille, le gel" ou "la chaleur excessive" ? Ailleurs, aota- est utilise en opposition avec garama- (e. g. Y 
9.5). 

pancb.hiiaiiai : corriger en x pancd.hiiaiia d'apres Yt 13.10, gen. f. sg. de pancb.hiia- "aux cinq 
proprietes" (KELLENS, FY). Lire *pancb.haiia- (cf. J10 haiia.aiiai) d'apres V 13.44-48 halm "la 
caracteristique (du chien)" (etymol. obscure) ? 

asti : "constitue", usage trahissant une intervention tardive ? Mieux vaut peut-etre corriger 
Bra&ram en 'QraQrai datif deprecatif en asyndete avec auuahhe, ce qui correspond a un usage vedique 
du verbe Us (Cf. HAUDRY, ECV 123). 



93 



LE HVARNAH ACCOMPAGNA LES KAVI 



Yt 19.70 

uyram kauuaem x v aranb mazda&atam yazamaide as. v and ram uparb.kairim Qamnanuhantam 
varacanuhantam yaoxstiuuantam tara&atam aniiais daman ■.■ 

Nous sacrifions au Hvarnah puissant des Kavi, qu'Ahura Mazda a instaure, digne d'une 
grande celebration, au champ d'action aerien, inspire, prestigieux, doue de facultes, inaccessible aux 
autres instaurations, 



Yt 19.71 

yat upanhacat kauuaem kauuatam yimca kauuaem aipi.vohum yimca kauuaem usaSanam yimca 
kauuaem ar'snam yimca kauuaem pisinam yimca kauuaem biiar'sanam yimca kauuaem siiauuarsanam 

'yatca. 'yatca. 'yatca. 'ar'sanam. "yatca. ' pisinanham. 'yaica. biiar'sanam. 'yatca. siiauuarsanam. 

(le Hvarnah) qui accompagna le Kavi Kavata, qui le Kavi Api-vahu, qui le Kavi Usadhan, 
qui le Kavi Rshan, qui le Kavi Pisi-anah, qui le Kavi Bi-rshan, qui le Kavi Syava-rshan, 

kauuhta- : pour MAYRHOFER (.NA 18 sq.), il s'agit d'un hypocoristique en -aia- type lat. 
barbatus. Historique des hypotheses, KEWA 1 565, /// 141. 

yimca : erreur pour 'yat ou pour 'yatca. 

usaSan- : DUMEZIL, dans ME II 147 n. 1, rassemble les formes connues du nom du 
correspondant indien de ce personnage, mais l'analyse ne tire pas tout le parti possible des 
connaissances morphologiques. Le ved. presente deux themes u'sanan- et u's'an-, le second etant 
evidemment la forme haplologique du premier. Vu la chute reguliere du n final au nominatif sing., 
l'haplologie est impossible et, logiquement, seul le premier theme existe pour ce cas : u's'ana. En 
avestique, ou bien il y a haplologie, au nominatif et done contre toute logique (usa), ou bien 
dissimilation de °anan- en °a6an- (ace. usabanam, gen. usabanb). 

ar'sna- : ici seulement, mais Yt 13.132 donne un gen. ar'snb, si bien qu'il faut reconstituer 
'ar'sanam. 

i 
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pisina- : au Yt 13.132, le gen. est pisinanhb, si bien qu'il faut reconstituer * pisinanham. 
Bahuvrihi de pisi+, forme compositionnelle de 'pisra- "orne" (scr. 'pi'sra-, pesos-) 159 , et de 
'anah- "chariot" (scr. anas-), cf. RS 1.49.2 U sup'e'sasam ... r'atham v . 

biiarsan- : au Yt 13.132, le gen. est curieusement biiar'sanb. Bahuvrihi d'un dvigu ? 

siiauuar'san- : au Yt 13.132, le gen. est curieusement °sanb. Bahuvrihi de siiauua- (scr. syav'a-) 
et de arson- (cf. RS 6.48.6). 



Yt 19.72 

yat_ baun vlspe auru.ua vlspe taxma vispe Qamnanhunta vispe varacanhunta vispe yaoxstiuuanta 
vispe dar'si.kairi kauue ■.■ ahe raiia x v arananhaca tarn yazhi surunuuata yasna uyram kauuaem x v aranb 
mazdaSatam zaoQrabiib ■.■ uyram kauuaem x v aranb mazdabatam yazamaide haomaiib gauua barasmana 
hizuub danhanha mqQraca vacaca iiiaoQnaca zaoQrabiiasca arsuxSaeibiiasca vay'zibiib yenh'e harqm aat_ yesne 
pain vanhb mazda ahurb vaeQa asat haca yanhamca tqsca tasca yazamaide °0° 

*baon. 'Qamnan^hanib. 'varacan w hantb. 'yaox'stiuuantb. x darsu.kaire. 'kauuaiib. 
ahe raiia ... = § 13. 

si bien que tous (c)es Kavi devinrent ..., tous fermes, tous inspires, tous prestigieux, tous doues 
de facultes, tous vaillants. 

Avec la richesse et le Hvarnah de celui-ci. Je sacrifie au moyen d'un sacrifice audible, quand 
il s'agit des libations, au puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure. Nous sacrifions au 
puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure, au moyen du Hauma additionne de lait et en 
preparant une litiere, au moyen de l'habilete de la langue, au moyen de la formule, de la parole et de 
l'acte, quand c'est le moment de faire les libations et de prononcer correctement les paroles 
suivantes : 'Nous sacrifions aux Hant et aux HatI de chacun desquels, sur base de la mise en place 
des offrandes, lors de chaque sacrifice, Ahura Mazda reconnait la qualite de bonne divinite partisane 
du Rta'. 

yat : "si bien que" + inj. pres. (KELLENS, VM 238 sq.). 

baun : 3eme pi. act. inj. pres. de bu (v. KELLENS, VA 103). Corriger done en x baon. 
auruua- : syn. de auruuant- (?), dit entre autres de Usadhan au Yt 5.45. 
Qamnanhunta ... ; reconstituer 'Qamnan v hantb ... 'varacanwhantb ... 'yaox'stiuuantb nom. m. pi. 
dar'si.kairi : corriger en *dar'su.kaire, nom. m. pi. du bahuvrihi *dar'su.kairiia- de 'dar'su- (= 
grec BpaooO et de 'kairiia- "Paction". 

kauue : reconstituer 'kauuaiib (< 'kauaiah) nom. m. pi. de kauui-. 



159. Voir Francoise BADER, Mel. Chadwick 44. 
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Yt 19.73 

ufram kauua'em x v aranb mazdabatam yazamaide a's.vandram uparb.kairim Qamnanuhantam 
varacanuhantam yaox'stiuuantam tarabatam aniiai's damqn -.- 

Nous sacrifions au Hvarnah puissant des Kavi, que Mazda a instaure, digne d'une grande 
celebration, au champ d'action aerien, inspire, prestigieux, doue de facultes, inaccessibles aux autres 
installations, 



Yt 19.74 

yat upanhacat kauua'em haosrauuanham amaheca paiti huta'stahe varaQraynaheca paiti ahura&atahe 
vanaintiiasca paiti uparatatb sanuhasca paiti husastaiia sanuhasca paiti amuiiamnaiia sanuhasca paiti 
auuanamnaiia ha&rauuataheca paiti hamaraQanqm 

'vanqiBiiasca. sanuhasca. sanuhasca. sanuhasca. 

(le Hvarnah) qui accompagna le Kavi Hau-sravaha de sorte qu'il put disposer d'une offensive 
bien trempee, d'une force de frappe comme en confere l'Ahura, d'une superiorite victorieuse, d'une 
benediction bien dite, d'une benediction inebranlable, d'une benediction invincible et d'une capacite de 
vaincre de toute facon ses adversaires, 

haosrauuanham : peut s'interpreter de deux facons et seulement de deux facons malgre ce qui 
en est habituellement dit : ou bien c'est l'acc. de husrauuah-, ou bien celui de haosrauuanha-. Poser 
haosrauuah- va a l'encontre de la morphologic Je prefere haosrauuanha- (scr. sau'sravasa- : B) en 
raison du gen. haosrauuanhahe atteste Yt 9.18, 15.32, 19.77,93. La forme de gen. haosrauuanhb du Yt 
13.132 n'est pas plus fiable que celle de siiauuarsan-, siiauuarsanb. 
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paiti : + gen. avec yaz, "a propos de, concernant, avec ... en vue" aussi e. g. Yt 14.28 ou 16.6 
sq., mais, au Yt 14.28, la presence du loc. manahi donne la solution de cette curiosite que constitue 
l'emploi du gen. comme regime d'une preposition : il faut sous-entendre manahi partout ailleurs : e. g. 
16.6 yam yazata 2aradu'strb humatahe paiti mananhb huxtahe paiti vacanhb huuarstahe paiti iiiao&nahe 
auuaheca paiti yqnahe "(Cista) a laquelle sacrifia Zarat-ushtra dans l'idee de lui demander comment 
penser correctement, comment dire correctement, comment agir correctement". 

huta'sta- '. la longue radicale, typique du rec. (taita- face au v.-av. Y 49.9 tasta-) est 
analogique du theme de pres. (ta'sti). Le scr. sutasta- est dit, dans la RS, du char et du mantra. 

v3rsQrayna- : "qui brise la resistance", upapadasamasa de varaQra- et de Jan. 

vanainti- uparatat- : Vr 1.6, Y 57.33, etc. La graphie du gen. f. sg. du ptcp. pres. them. act. est 
generalement defcctueuse : on attend ici 'vanqiBHasca. La forme de la graphie requise est donnee par 
KELLENS, VA 322 n. 3 : de gam :: jasainti-, x jasqiBiia ou eventuellement jasbidiia, °b° pouvant 
exceptionnellement valoir °q°. Scr. uparatat- f. La "Superiorite Victorieuse" accompagne toujours 
Vrthra-ghna Ahura-data. 

sanuhasca : hapax (repete Yt 13.134). D'apres I'epithete husastaiia, il s'agit d'un derive f. en 
°u- de la racine sanh. Cf. v.-av. sanghu's ? 

amuiiamna- : "inamovible" ("inebranlable" : KELLENS, FY), aussi e. g. Yt 13.35 ou cet adj. se 
dit des Fra-vrti et Yt 17.17 oil il s'agit de Rti. KELLENS (VA 126 et 325) pose miv (miiu 160 ) 
"mouvoir" :; muiia- pour cette forme amuiiamna-, mais n'explique pas comment on arrive de miiu a 
muiia-. Haplologie ? Haplographie ? Instabilite radicale (cf. scr. kamamuta-y 61 ? 

auuanamna- \ "invincible", de van :; vana- (v. KELLENS, VA 104, 324). 

haQrauuata- : hapax (si ce n'est, bien sur, les repetitions). Abregement, au gen. m.-nt. sg. suivi 
de °ca, de la quatrieme syllabe en remontant. Compose de hadra "de toute fa^on" (scr. satra 162 ) et de 
'vata- (scr. 'vara- indirectement atteste par avata-). Cf. hadrauuana- (sur la forme mal assuree duquel 

v. KELLENS, NRA 178), Ny 3.10 narqm ... vanatqm (var. lect. vanantqm) auuanamnanqm haQrauuanatqm 
(var. lect. haQrauuanantqm) namarads haQrauuanatqm (id.) du's.mainiius (lire *haQrauuatanqm en defaisant 
une metathese graphique ?). L'antiquite de la liaison de van et miiu est corroboree si Ton fait appel a 
Vr 7.1 astarataca amuiiamna et a RS 6.16.20 ! vanvann avato astrtah I! "lui qui vainc sans etre (jamais) 
vaincu, sans etre terrasse" (trad. RENOU, EVP xtll 50). 



Yt 19.75 

druuaheca paiti aojanhb x v arananhasca paiti mazdabatahe tanuiiasca paiti druuatatb asnaiiasca 
paiti vanhuiia frazantbi's danraiia viiaxanaiia x'sbiQniib spitidbiBraiia qzb.bu.jb huuiraiia huzantaus paiti 
aparaiia viiara&iiaiia vahi'stahe anhau's 



160. KELLENS - par erreur ? - ecrit aussi dlv (VA 120). 

161. 'mW-uelo- :: 'mHu-tb-, 'mHu- ie/o- : repartition selon que le suffixe commence par une 
dentale ou une labiale ? 

162. Cf. RS satrbjit- "qui conquiert toujours" (trad. RENOU, EVP xvif 67 pour 
2.21.1), satrasah- "qui triomphe toujours" (trad. RENOU, EVP xvn 77 pour 3.34.8), satrahan-. 
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'tanuuasca. x xsbi&niia. x spiti.dbiQraiia. ^viiaraBiiaiia^. 

de sorte qu'il put disposer de la puissance ferme, du Hvarnah que Mazda a instaure, de la 
fermete du corps, de la noble, divine, habile, eloquente, brillante faculte de procreer qu'un regard 
blanc caracterise, qui delivre de l'angoisse et confere la richesse en personnel, de sorte qu'il put 
disposer de la faculte de ... qui permet un futur engendrement de l'excellente existence, 

druua- aojah- \ cf. RS 7.82.6 v bjo mimate dhruvam asya y'at svam ! "eux deux mesurent leur 

force-formidable, propriete permanente de ce (dieu)" (trad. RENOU, EVP v 99). 

tanuiias : gen. analogique pour tanuuas . Cette forme en sandhi n'est attestee qu'en v.-av.; 
hors sandhi, la forme attendue tanuub est donnee en rec. par les paralleles (Yt 14.29, etc.). 
Reconstituer done 'tanuuasca. 

asna- : adj. dit, au f., de frazainti-, au m., de xratu- et, au nt. pi., de manah-. Etyrr.ol. obscure. 

viiaxana- : v. MAYRHOFER, KEWA III 14 et 271. 

x'sbidniib : corriger en x x"sbidniia, gen. sg. de x'sbidni-, f. de x'saeta- (v. KEWA I 293). 

spitidbiQra- : "au regard clair", aussi avec x'saera- aux Yt 8.13 et 14.17. Voir KEWA ill 406. 

qzb.buj- : "qui delivre de l'angoisse", compose de qzah- nt. (scr. amhas-) et du nom-racine de 
buj "delivrer" (KELLENS, NRA 58 sqq., ou est donnee une trad, de tout le passage et est fait le 
parall. avec scr. amhomuc-). 

huzamu- : subst. f. ici seulement (B), mais adj. en v.-av. (huzdntu- en face de haozq&fia- nt. : v. 
KELLENS - PIRART, TVA II 324 et 331). D'apres B, derive de x'sna "connaitre", ce qui est peu 
probable vu la place du degre. Mieux taut s'en tenir a zan "engendrer" et comprendre "qui dispose 
d'une bonne possibilite d'engendrer (l'existence rituelle), cultuellement apte" (cf. scr. janxu-). 

viiaraQiia- : hapax. viiar 3 &iiaiia Fl, Ptl, El, L18, P13; viianQaiia Mf3, K13, H5, (J10, M12); 
viiaraBaiia K38; viiaraBiih K14; vaiiara&aiia J10; v'lhraQaiihi (D). Le V 17.3 atteste viiaraQa- f. pi. "faute 

aux rites" (DARMESTETER). Sans doute celui-ci est-il le derive abstrait f. du pradisamasa de v f 
prev. et de ara&a- "objectif", 'viiaraQa- "qui diverge par rapport a l'objectif". Ce sens ne convient pas 
au Yt 19.75. 



Yt 19.76 

x'saQraheca paiti banumatb dar3yaiiasca paiti dargyb.jttbis vispanqmca paiti aiiaptanqm 
vispanqmca paiti baesazanqm ■.■ 

x'saBrahe. baesazanqm. 

de sorte qu'il put disposer de l'emprise radieuse, de la longue victoire, de toutes les faveurs et 
de tous les remedes. 
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darayb.jiti- : antonyme de marazu.jiti-. La presence de marazu.juua- a cote de marazu.jiti- dans 
le FrW 10.42 invite a traduire ce dernier par "qui a une vie breve". Cette idee est appuyee par le fait 
que l'avestique rec. n'a que (+)Jlti- ia , ne possede aucun compose en *JHMti- xt *, mais il faut remarquer 
que le vieil-avestique possede aussi (+)jlti- 165 , Le pehl. traduit *JJti- et +Jiiaiti- de la meme facon : 
darafb.jiti-, darayam.jiti- et daragb. jiiaiti- sont tOUS les trois rendus par d'er zivi'snih (cite d'apres B 
694) "longue vie". En scr., (+)jiti- "vie" n'existe pas : le compose hjlti- derive de JYA "faire violence" 
(v. MAYRHOFER, EWA I 602). La concurrence des deux formes est surprenante. Or, le scr. propose 
une autre analyse : d'une part, ujjiti- "la victoire" et parajiti- "la defaite" correspondent a us.jiti- e t 
parajiti-, ce qui permet d'envisager le sens de "victoire" pour (+)jiti-, d'autre part, le Y 72.11 
daeuuaiiasnanqm parajitim ma'siianqm est assez parallele e. g. au V 19.41 daeuuaiiasnanqm marazu.jitim 
ma'siianqm pour que Ton puisse interpreter marazu.jiti- comme "la courte hegemonie" ou "la possibilite 
d'une breve conquete". Les adj. v.-av. jiti- et hujlti- peuvent se rendre sans difficulte par "victorieux" 
et les formes av. rec. en (+)jiti- aussi s'interpreter a partir de "la victoire". Les contextes ne sont 
jamais suffisamment precis pour que Ton puisse decider entre la vie et la victoire : quand, e. g., il est 
souhaite, au Y 9.19, que le Hauma confere darayb.jitim u'stanahe, "la longue vie de l'ushtana" n'est pas 
une traduction plus satisfaisante que "la longue obtention de l'ushtana". Le FrW 10.42 fait peut-etre 
un jeu de mots. Faut-il faire confiance a la traduction pehlevie ou faire preuve d'intransigeance 
morphologique ? 

aiiaptanqm \ Fl, Ptl, El. L18, P13, (M12); aiiaptanqm Mf3, K13, K14, H5, J10, (J10, D). 



Yt 19.77 

yat ... kauua haosrauua tqm karssam upa tqm caratqm yqm dara^qm nauua.fra&fiarasqm razuram 
yat dim mairiib nuram aspaesu paiti paratata ■.■ vispe bauuat aifii.vaniia qhurb kauua haosrauua mair'im 
tuirim franrasiianam bandaiiat_ karasauuazdam puQrb kaena siiauuarsanai zurb.jatahe narahe afraeradaheca 
narauuahe ■.■ ahe raiia x v ara,tanhaca lam yazbi surunuuata yasna u^ram kauuaem x v aranb mazdabatam 
zaoQrabiib ■.■ uyram kauuaem x v aranb mazdabatam yazamaide haomaiib gauua barasmana hizuub danhartha 
mqQraca vacaca SiiaoQnaca zao&rabiiasca ar'suxSaeibiiasca vayiibiib yehhe hatqm aat_ yesne pain vanhb 
mazda ahurb vaeBa asat haca yanhqmca tqsca lasca yazamaide °0° 

yat 'upa.ai{ kauua ' haosrauuanhb. ^-karssqm. x razurqm. aspaesu. ^paratata. 'vispa bauuat ai$i. 
haosrauuanhb. ' karasauuazdanham. ' siiauuarsnb. x narauuahe. 
ahe raiia ... = § 13. 



163. Y 62.4 /in-, Y 9.19, 68.11, A 1.8 et Yt 13.135 darayb.jiti-, V 19.26,29,41 et FrW 
10.42 marazu.jiti-, Y 13.4 et 19.13 hujlti-, Az 1 et Vyt 1 vohu.jiti-, Az 1 et Vyt 1 darafamjiti-, Az 1 
et Vyt 1 us.jiti-, Y 72.11 parajiti-. 

164. Les exemples vieil-avestiques sont : Y 30.4 ajiiaiti-, 33.5 et 43.2 daragb.jiiaiti-, 4 6.8 
duijiiaiti-, 32.5 et 46.8 hujiiaiti-. Les composes recents Yt 13.90 vispb.hujiiaiti-, Yt 5.130 et V 3 . 3 
vis pqm.hu jiiaiti-, Y 1.6, 2.6 et G 4.6 f radat_.vispqm.hu jiiaiti-, monstrueux, paraissent etre des noms 
propres formes a partir d'une citation vieil-avestique et etre done inorganiques. 

165. Y 38.5 jiti-, 33.10 hujiti-. 
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Lorsque le Kavi Hau-sravaha entra dans la foret de Krsa, dans celle de Carta dont la 
longueur est de neuf sarts parce que le Mariya s'appretait a se battre contre lui pour des chevaux, 
l'Ahura Kavi Hau-sravaha eut le dessus sur tous et fit prisonniers le Mariya Frahrasyan fils de Tura 
(ainsi que le frere de ce dernier), Krsa-vazdah, (car Hau-sravaha etait) le fils vengeur de (son pere) 
Syava-rshan fils de Naru que ceux-ci avaient lachement tue, et (le vengeur) d'Agrai-ratha fils de 
Naru. 

Avec la richesse et le Hvarnah de celui-ci. Je sacrifie au moyen d'un sacrifice audible, quand 
il s'agit des libations, au puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure. Nous sacrifions au 
puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure, au moyen du Hauma additionne de lait et en 
preparant une litiere, au moyen de l'habilete de la langue, au moyen de la formule, de la parole et de 
l'acte, quand c'est le moment de faire les libations et de prononcer correctement les paroles suivantes 
: 'Nous sacrifions aux Hant et aux HatI de chacun desquels, sur base de la mise en place des 
offrandes, lors de chaque sacrifice, Ahura Mazda reconnait la qualite de bonne divinite partisane du 
Rta'. 

haosrauua ; corriger en x haosrauuanho (voir §§ 56 et 74). 

iqm karasam : B corrige en x tam. Ailleurs 166 , karasa- m. est coordonne a ga&b.ti- "voleur, 
bandit". Par comparaison avec le nom propre a'sauuazdah- "qui charme le Rta" 167 , karasauuazda-, sans 
doute a corriger en ' karasauuazdah-, laisse penser que karasa- est le nom d'une divinite honnie. La 
foret dont il est ici question pourrait etre son lieu de culte. II faudrait alors envisager de corriger 

karasam en 'karasqm, ace. Sg. de karasa- "la (foret) de Krsa". 

upa tam : d'apres V 5.2 upa tqm vanqm aeiti, il convient de reconstituer 'upa.ait derriere yai. 
Ce preverbe serait repete pour coordonner les deux noms de forets. 

caratqm : hapax (repete Yt 5.50 *caratqm : B). Ace. sg. de carata- "carriere" (B). Je propose 
carata- nom de foret, derive de kart, done a peu pres "la Coupe". 

yqm darayqm: le relatif souligne que le sens de cette epithete est precise par 

nauua.fraOfiarasqm. 

Plutot que de rapprocher nauua du scr. nh vai (B) et de corriger frad^arasqm (J10) en 
*fr~aQ$aras~ama (B d'apres Fl; subj. de fra+B$ars :: +B$arasa- "faconner" : KELLENS, VA 101), il me 
semble que la lecon de G nauua. fraBfiarasqm est en accord avec le contexte. Ace. f. sg. du bahuvrlhi 
base sur le dvigu de nauuan- "neuf" et d'un derive de frh+6$ars "couper", fraBfiarasa- "ce que l'on 
coupe, lieu de coupe" : par exemple "de neuf sarts". 

razuram : corriger en x razurqm, ace. de razura- "la foret", d'apres V 5.2 (v. ci-dessus ad upa). 
On a °am pour °qm peut-etre aussi dans tar'snamca aux §§ 69 et 96. 

nuram : distinct de nuram "maintenant" selon B, mais c'est alors un hapax (repete Yt 5.50). 

aspae'su : ce plur. invite a corriger mairiib en *-maire : "parce que les Mariya s'appretaient a se 



166. Yt 11.6, N 26, 53. 

167. Sur le sens et l'etymologie de vazdah-, P1RART, IIJ 28, 1985, 204-206. 
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battre a cheval contre lui". Sinon, la valeur metonymique du Ioc. 168 devra etre envisagee : "parce que 
Ie Mariya, quand il s'agit d'obtenir des chevaux, s'appretait a se battre contre lui". Les autres 
occurrences du loc. de aspa- accompagne de paiti sont diverses et n'aident pas a departager les deux 
ldees : Yt 10.11 miQram ... yim yazante radaestarb bara'saesu paiti aspanqm "Mithra [...] la] qui le 
guerrier offre le sacrifice sur le dos de son cheval" (trad. DARMESTETER), Yt 10.101 hat yat aBra 

para.jasaiti vazamnb yaQra dainhauub auui.mi9rar.iia ho paoiriib gaSqm nijainti aspaeca paiti viraeca "et 

quand, porte sur son char, il arrive au milieu des nations ennemies de Mithra, lui, le premier, il abat 
sa massue sur homme et cheval" (trad. DARMESTETER), V 9.37 zantau's zantu.paitim yao'zdaQb aspahe 
paiti ar'snb afriiehe "tu purifieras un chef de district pour un etalon de premiere qualite" (trad. 
DARMESTETER) 169 . 

parstata : inj. pres. de part :: parata- ou parata- (KELLENS, VA 107, 108 n. 13). 

vispe : corriger en 'vispa ace. m. pi. 

bandaiiat : inj. pres. caus. (!) de band :: bandaiia- "lier" (v. KELLENS, VA 138) 170 . 

karasauuazda- : hapax; nom du frere de Fra-hrasyan (DARMESTETER, ZA 1 1 636 n. 114). 
Compose de kar3sa- "maigre" et de 'vazda- (= vazdah-) ? Voir ci-dessus ad karasam. 

kaena : nom. sg. de kaenan- "vengeur". Derive en '-Hn- du type v.-av. madran-. On ne peut 
cependant ecarter l'usage adjectif du subst. f. kaena- cornme e'est le cas pour upast'a- au § 85. 

siiauuar'sanai : gen. Sg. corrompu de siiauuarsan-. Voir § 71. 

zurb.jata- : "tue par trahison, lachement", trtlyatatpurusa de 'zura- (cf. v. -p. zurah-, scr. 
hvaras- \ v. MAYRHOFER, KEWA III 620) 171 . 

nara- : titre ? Corriger en 'narauua- ? 

ayraeraQa- narauua- : si la vrddhi peut etre retablie, narauua- signifiera "fils de Naru". On 
connaitrait ainsi le nom du grand-pere de Hau-sravaha. 



168. Sur cette valeur, v. KELLENS - PIRART, TV A II 42. 

169. Sur ce passage, v. aussi KELLENS, va 183, 243, 253 et 265. 

170. Le scr. BAN DH utilise un theme different : badhnati. 

171. L'avestique 'zura-, qui peut representer l'adjectif en -a- type friia-, et le v. -p. zurah- 
(DB 4.65) ne sont possibles que si la racine est anit. 
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Yt 19.78 

uyram kauuaem x w aranb mazdahhtam yazamaide as.vandrsm uparb.kairim Qamnanuhantam 
varacanuhantam yaox'stiuuantam taraSatam aniiai's daman ■. 

Nous sacrifions au Hvarnah puissant des Kavi, que Mazda a instaure, digne d'une grande 
celebration, au champ d'action aerien, inspire, prestigieux, doue de facultes, inaccessibles aux autres 
instaurations, 



Yt 19.79 

yat upanhacQt_ a'sauuanam zaradustram anumatae daenaiiai anuxtae daenaiiai anuuarstae daenaiiai 
yat as vispahe anhaus astuuatb a'sam dsauuastamb xsadram hux'saQrbtamb raem raeuuastamb xwaranb 
x v arananuhast amb vara&ra varadrauuastamb :■ 

x daenaiia. x daenaiia. x daenaiia. x as. *asa. 'x'saQra x huxsaBro.tamb. "raiia. 'x v arananha 
x v aranan^ hast amb. 

(le Hvarnah) qui accompagna le Rtavan Zarat-ushtra pour qu'il put donner un ordre de 
succession aux pensees, aux paroles et aux actes qui fut conforme a la Dayana, si bien qu'il fut de 
tout le monde osseux le plus Rtavan quant au Rta, le plus doue d'emprise quant a l'emprise, le plus 
riche quant a la richesse, le plus hvarnahvant quant au Hvarnah, le plus resistant quant a la resistance. 

a'sauuanam zaraQustram anumatae daenaiiai anuxtae daenaiiai anuuarstae daenaiiai : le Y 8.7 ainha 
daenaiia anumataiiaeca anuxtaiiaeca anuuar'staiiaeca ya ahuiris zaraQu'stri's montre que daenaiiai 

anumatae ou bien est un hendiadys, ou bien doit etre corrige en x daenaiia anu°. 
yat : "si bien que" d'apres les autres phrases. 

! 
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as : indie, impft. (*as) de l ah (v. KELLENS, VA 86 n. 1, 245). 

asam a'sauuastamb x'saBram hux'saBrbtamb ra'em raeuuastamb x v aranb x v arananuhastamb varaBra 
varaBrauuastamb : les ace. de relation en fonction d'instr. sont dus a une refection fautive du texte. On 
attend 'asa a'sauuastamb x'saBra hux'saBrb.tamb raiia rae° x v arananha x v ara°' comme on a varaBra 
varaBrauuastamb, ce que le Yt 14.3 confirme : ama ahmi amauuastamb varaBra ahmi varaBrauuastamb 
xvarananha ahmi xvarananuhastamb. 



Yt 19.80 

vaenamnam ahmat para daeuua pataiian vaenamnam maiia frauubit_ vaenamnam apara kar'saiian 
jaini's haca maiiiakaeibiib -.- aat ta snaobanti's garazana hazb niuuarazaiian daeuua ■>■ 

'vaenamna. 'vaenamna. x fra voi'r x 'vaenamna. 'apa va' karasaiian. ' janaiib. masiiakaeibiib. 
x snaoSantis. x niuuaraziiaiian. 

Vus (par Zarat-ushtra), les Daiva ne peuvent que s'envoler de devant lui, vues leurs 
jouissances s'evanouir, vues les Jani frustrer les Martiyaka. Car celles-ci n'ont plus qu'a pleurer et se 
plaindre des violences que les Daiva leur infligent. 

vaenamnam : nom.-acc. nt. sg. fige du ptcp. pres. moy. de vaena- (KELLENS, VA 324 et 331 
sq., ou une traduction est donnee : "avant cela, etant vus, les demons surgissaient, etant vues, les 
satisfactions disparaissaient, etant vus, ils arrachaient aux hommes leurs femmes"). Au Yt 19.34, 
vaenamnam ahmai_ haca est grammaticalement justifie si bien que le caractere fige de ce ptcp. est 
incertain : corriger ? La repetition coordonnante est-elle secondaire ? On attendrait 'vaenama m. pi. 

avec daeuua, 'vaenamna nt. pi. avec maiia, 'vaenamna f. pi. avec 'janaiib. 

ahmai para : "avant cela' : , Sur la graphie °at, voir § 34 et Y 9.15 (cite ci-dessous ad pataiian). 
D'apres le § 34, il faut envisager "de devant lui". 

pataiian : 3eme pi. act. de l'opt. (v. KELLENS, va 297) pres. de pat .-.- pata- (va 103). 
KELLENS (va 309 sqq.) adopte l'hypothese de l'opt. preterital et traduit (v A 310) Y 9.15 turn 
zamargiizb akaranauub vispe daeuua zaraQu'stra ybi para ahmat virb.rao&a apataiian paiti aiia zama "toi, 
Zara9ustra, tu as fait se cacher en terre tous les daeuuas, a qui, avant cela, il arrivait de surgir sur 
ceite terre sous forme humaine". Je ne pense pas que ce soit necessaire, l'optatif pourrait avoir un 
sens voisin de la prescription, la possibilite ineluctable : les Daiva n'ont pas le choix, ils ne peuvent 
faire autrement. Avec l'augment, ce sens est, de facon explicite - la diascevase "scolaire" en est-elle 
responsable ?-, transpose dans le passe. 

maiia : ace. pi. de maiiah- "jouissance, benefice" (KELLENS, MSS 32, 1974, 90 sqq.), plutot 
que de maiia- "artifices". C'est du moins ce que suggere RS 10.40.10 v m'ayah phtibhyo janayah 
parisvaje ! "c'est pour les maris une jouissance que d'embrasser leur epouse", ou figure jani-. 

frauubit : ce serait la 3eme sg. opt. pres. act. de fru .-.■ frauua- "s'envoler" (KELLENS, va 103, 
106 n. 14, 115, 294), mais ailleurs on trouve le moyen et la voyelle radicale breve (Y 9.32, Yt 8.40) en 
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accord avec le scr. pru .-.■ pravate I PLU .-.• plavate. II faut peut-etre envisager le causatif, et corriger 
en xfrauudiidit (sur la forme de causatif attestee ailleurs, v. KELLENS, VA 143), ou l'univerbation et 
le sandhi de 'frh va It' ( x fra voir*), et sous-entendre { patbU }. 

apara karsaiisn : B corrige en *apa.kar(a)'saiian, 3eme pi. act. opt. pres. de apa+kar's (hapax) "se 
derober" (?) :: +karaia- (scr. karsati) ou +kara'sa- (scr. krsati) (KELLENS, VA 100 et 102). Si 
l'hypothese concernant x fra vbit x est bonne, il faut envisager de reconstituer 'apa va* kara'saiian > 
'apauua k° afin d'obtenir une coordination A ... B va ... C va. Tout ceci est bien evidemment fort 
conjectural. 

jaini's : si c'est le nom. pi. ( xo fi) de jaini- "epouse (de demon ou de Martiyaka)" (scr. jani-), il 
est morphologiquement inacceptable : on attend 'janaiib. 

snao&ami's : nom. pi. ( xo ii) du ptcp. pres. act. (v. KELLENS, VA 320) f. de snud :: snao&a - 
"pleurer" (va 108 et 109 n. 21). 

hazb : echo de Y 29.1 ou garz est aussi present. 

niuuarazaiian : Fl nauuara > nauuara , Corriger en ^-niuuaraiiiaiian (cf. Jl naiuuare.ziiane), 
3eme pi. act. opt. pres. de ni+van (hapax) .-.• +varaziia- (v. KELLENS, VA 122 et 122 n. 10). 



Yt 19.81 

hat te aeuub ahunb vairiib yim asauuanam zaraQu'stram frasrauuaiiat vl.baradfiantam axiitirlm 
aparam xraozdiiehiia frasruiti zamaraguza auuazat vispe daeuua aiiesniia auuahmiia ■.■ 

aat_ x ra. 'a'sauua zaraQustrb' . *zamaraguzb. x vlspa. 

Et le seul Ahuna Variya, que le Rtavan Zarat-ushtra, par la suite, recita quatre fois d'un bout 
a l'autre selon une diction plus dure, emmena tous les Daiva se cacher en terre ou ils ne devaient plus 
beneficier ni d'aucun sacrifice ni d'aucun chant. 

te : corriger en x ta ace. m. pi. du deictique simple. S'accorde avec daeuua. C'est 1'indication 
que la principale continue au-dela de la relative introduite par yim. 

asauuanam zaraQu'stram : corriger en ^-a'sauua zaraQustrb* d'apres Y 9.14 stiitb airiiene vaejahe 
turn paoiriib zaraQu'stra ahunam vair'im frasrauuaiib vibaraBfiantam axtuirlm aparam xraozdiiehiia frasruiti 
:■ et V 19.2 zaraQustrb ahunam vairim frasrauuaiiat. 

frasrauuaiiai : 3eme sg. act. inj. pres. causatif fra+sru :: +srauuaiia- "reciter" (v. KELLENS, V A 
154). Le compl. est generalement ou PAhuna Variya ou les Gatha 172 . 

vi.baraQfiant- : hapax, "qui a toute son extension", cf. RS 9.96.19 vi'6/irrvan- 173 . 



172. Scr. pra+'sravaya- est atteste 1 X dans la RS : en 6.31.5 v pr'a ca 'sruta 'sravaya carsariibhyah !. 

173. II camusac chyenah sakun'o vibh'rtva v govinditr draps'a ayudhani b'ibhrat I apam urm'im 
s'acamanah samudram v turiyam dhama mahis'o vivakti II "Assis dans les vases (comme) un aigle, un 

grand oiseau qui etend (ses ailes), goutte qui procure des vaches, porteur d'armes,/ quand il s'agrege 
a la vague des eaux, le Go/na-)buffle revele l'ocean (comme etant sa) quatrieme structure" (trad. 
RENOU, EVP /x 45). RENOU note (ibid. 106) que le verbe vi BHR est "etendre" ou "repartir" et se 
dit des deux Mondes qu'on separe 5.31.6 I s'aktivo y'ad vibhara rbdasi ubh'e v . 7 /? 

■ . •■ "-^'"' "-r:' :: .• 

■./. '' ' ■ 
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axtuirim : adv. du type scr. advadasam (RS 10.114.6). 

xraoidiiehiia : instr. f. sg. du comparatif (hapax) de xruidra-. Par dissimilation, °hiia n'est pas 
passe a °he. 

frasruiti : instr. sg. de frasruiti- (aussi V 12.2 Bris frasruiti ga&anqm). Par comparaison avec Y 
9.14-15, je place derriere ce mot la fin de la relative introduite par yim. 

zamaraguza : corriger en x zamaraguzb (J 10 zamaraguzo). Compose de zamara (sur quoi voir 
KELLENS, NRA 398) et du nom-racine de guz "cacher", "qui se cache en terre" (KELLENS, NRA 31 
sqq.). 

auuazat : 3eme sg. act. inj. pres. de auua+az (hapax) :: +aza- (v. KELLENS, va 101 et 105 n. 
1). L'analyse par auua+za, que B proposait, peut etre rehabilitee en considerant que l'aor. 174 , transitif, 
en a ici le sens causatif. Ce serait precisement ce sens qui l'aurait maintenu en vie. 

vlspe : corriger en *vlspa (voir ci-dessous). 

aiiesniia : ace. m. pi. (voir ci-dessous) de aiiesniia- = scr. ayajhiy'a-^ . 

*vispa daeuua aiiesniia auuahmiia \ cf. Yt 13.90 yd ... vispqm daeuuo.latsm vauuaca aiiesniiqm 
auuahmiiqm. L'acc. m. pi. des themes en °iia- et en °uua- est respectivement en °iia et en °uua. II s'agit 
non d'une analogie avec le nom., mais d'une graphie particuliere resultant de l'absorption de *°5 par 
la semi-consonne. Les graphies qui permettraient de reconstituer un 'da'eu. (HOFFMANN, Aufs. 281 
sq.) sont trop particulieres et exceptionnelles pour etre dignes de confiance. D'autre part, la graphie 
recente, pour un polysyllabe, exige une voyelle breve finale. II faut sans doute imaginer l'adaptation 
d'une graphie Iogique 'daeuu ou 'da'eu. On remarquera aussi que aiiesniia auuahmiia, de toute facon, ne 
peuvent pas representer des nom. m. pi. : on attendrait 'aiiesne auuahme' avec °e comme dans 72 
x dar"su.kaire. 



Yt 19.82 

yehhe tat x v aranb isa{ mairiib tuiriib franrase vtspais auui kar'suuqn yai's hapta -.- pairi yai's hapta 
karsuuqn mairiib apatat_ franrase isb x v aranb zara&uscrai ■>■ a tat x v aranb frazgaSata auui vaiiqn vitapam 
v inja me uruuisiiatam aezb jasatam aezahe yada kadaca te as zao'sb mana yat ahurahe mazda daenaiiasca 
rnaz daiiasnbi's -.• ahe raiia x^arananhaca lam yazai surunuuata yasna ufram kauuaem x v aranb mazdaSatam 
zaoQrhbiib :• uyram kauuaem x v aranb mazdabhtam yazamaide haomaiib gauua barasmana hizuub danhanha 
mqQraca vacaca SiiaoQnaca zaoBrabiiasca arsuxbaeibiiasca vay'zibiib yehhe h'atqm aat yesne pain vanh'o 
mazda ahurb vaeBa a'sat hac'a yanhqmca tqsca tasca yazamaide °0° 

Cf. 3 56. 'vispa auui karsuuqn ya hapta pairi yai's hapta kar'suuaini's' . ' zaraQu'strahe. *vaiiqm. 
x uruuaesaiiatqm. *zastam. zao'sb. 
* ahe raiia ... = § 13. 

(Zarat-ushtra) dont le Mariya Frahrasyan fils de Tura desirait le Hvarnah. Des sept Orients 



174. Thematique : KELLENS - PIRART, TVA II 321, contre HOFFMANN, Aufs. 222 n. 4. 

175. RS 10.124.3. 
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dont le Mariya Frahrasyan, a la recherche du Hvarnah, fit tout le tour dans un sens et dans l'autre, 
des sept Orients le Hvarnah s'en alia a cheva! jusqu'au ... des oiseaux. « Arriere ! Que la main de moi 
qui convoite tourne vers elle l'objet de la convoitise ! » 

Quelle que fut ton approbation. 

De moi Ahura Mazda et de la Dayana mazdeenne. 

Avec la richesse et le Hvarnah de celui-ci. Je sacrifie au moyen d'un sacrifice audible, quand 
il s'agit des libations, au puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure. Nous sacrifions au 
puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure, au moyen du Hauma additionne de lait et en 
preparant une litiere, au moyen de l'habilete de la langue, au moyen de la formule, de la parole et de 
l'acte, quand c'est le moment de faire les libations et de prononcer correctement les paroles suivantes 
: 'Nous sacrifions aux Hant et aux Hat! de chacun desquels, sur base de la mise en place des 
offrandes, lors de chaque sacrifice, Ahura Mazda reconnait la qualite de bonne divinite partisane du 
Rta'. 

vispai's auui kar'suuqn yai's hapta pairi yai's hapta kar'suuqn : le chiasme et le Caractere 
approximatif des connaissances grammaticales du diascevaste doivent etre la cause du cafouillage 
casuel. L'acc. est en effet obligatoire avec auui ... { apatat }. Le relatif yai's ne fait qu'introduire 
l'epithete hapta. Quant a kar'suuqn instr. pi., cela vaut ie daman du § 9. Avec pairi ... apatat, l'instr. de 
passage est plausible, sans plus. Je reconstitue done 'vispa auui kar'suuan ya hapta pairi yai's hapta 
karsuuaini's' 116 . 

2araQu'strai : COrriger en 'zaraQu'strahe. 

a tat : sandhi de aat_ + tat. 

vaiian vitapdm : obscur (voir KELLENS, NRA 401). Apparemment, tour du type ved. nrnam 
nrpati-, done avec x vaiiqm gen. pi. de vi- "oiseau". 

in ja me : voir § 48. 

uruuisiiat3m : Fl uruuisaiiatdm; J10 uruua.siiantam. Ce serait la 3eme duel act. inj. pres. de 
uruuis :: uruuisiia- "tourner". Sur la definition de ce theme de present (verbe transitif exprimant une 
convoitise, une appropriation reelle ou mentale), KELLENS, VA 125. Pour l'etymologie, v. KELLENS, 
va 123 n. 16. Mais il me paralt difficile d'y voir un duel : le sujet est au sg. Mieux vaut un imperatif 
moy. 'uruuisiihtqm +zast3m a moins qu'il faille faire l'addition Zarat-ushtra + Frahrasyan. Quoi qu'il en 
soil, pour une 3eme duel act. inj., on attend -tam d'apres le ved. et le grec : 2eme abharatam, 
ecpEpctov; 3eme abharatam, ecpcpeinv. Mieux vaut, pour le sens transitif, reconnaitre un causatif 
x uruuaesaiiatqm et, etant donne 48 inj a ...handaesaiian v ha, on en fera un imperatif. 

aezb : de aezah- hapax, = scr. "ehas- (B). Voir ci-dessous. 

jasatam : corriger d'apres J10 zastzm ? 

aezahe : de a'eza- hapax, = scr. eha- 111 "begierig" (B; v. MAYRHOFER, EW A I 273). 
Comprendre me ... aezb ... aezahe "selon mon bon vouloir" ? 

yaQa kaQaca te as zao'sb mana yat ahurahe mazda daenaiiasca mazdaiiasnbis : "de tOUtes les 
manieres comme etaient de toi mon approbation a moi Ahura Mazda et celle de la Dayana 
mazdeenne". Cf. V 2.11 huuqm anu ustim zao'samca yaQa kaQaca he zao'sb "selon son propre desir et son 



176. Sur la terminaison d'instr. nt. pi. des themes en °an-, PIRART, STIR 17, 1988, 146. 

177. AS 12.3.33 v enh ehah pari phtre dadr'sram !! "so let the eager ones be seen round about in 
the vessel" (trad. WHITNEY, avs). 
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approbation quelle que fut son approbation". Le tour gen. mana ya{ ahurahe mazda correspond a un 
nom. atteste e. g. Yt 13.39 azsm yd ahurb mazda. La phrase est absurde : d'une part, elle serait a 
mettre dans la bouche de Frahrasyan alors qu'elle contient "moi = Ahura Mazda", d'autre part, il y a 
contradiction enlre re et mana. 
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Yt 19.83 

uyram kauuaem x v ar3nb mazdabat3m yazamaide as.vandram uparb.kainm Bamnanuhantam 
varacanuhaniam yaoxstiuuantam tarabhtzm aniiai's d'amqn :■ 

Nous sacrifions au Hvarnah puissant des Kavi, que Mazda a instaure, digne d'une grande 
celebration, au champ d'action aerien, inspire, prestigieux, doue de facultes, inaccessibles aux autres 
instaurations, 



Yt 19.84 

yat upanhacat kauuaem vistaspam anumatae daenaiiai anuxtze daenaiiai anuuarstae daenaiiai yat 
imqm daenqm astaota du'smainiium siidiib da'euuqn apa a'sauuqn ■.■ 

x daenaiia ... x daenaiia ... x daenaiia (v. § 79). 
'"■du'smainiium 'siiazdaiiqs ' ' daeum. ' as hum. 

(le Hvarnah) qui accompagna le Kavi Vishta-aspa pour qu'il put donner un ordre de 
succession aux pensees, aux paroles et aux actes qui fut conforme a la Dayana, si bien qu'en louant 
cette Dayana, il ecartait le Daiva Ashava qui est soumis a la mauvaise opinion. 

imqm daenqm : pourquoi le deictique prochain ? 

astaota : 3eme sg. moy. inj. pres. de a+stu (v. KELLENS, VA 92). Cf. grec oteutcu. 

siidiib : sur le comportement diathetique de siiazd, KELLENS, VA 58, ou est donnee la trad, 
suivante : "ecartant l'homme de mauvaise tendance". Vu le sens transitif, il me semble preferable d'y 
voir une forme aberrante pour 'siiazdaiiqs ptcp. du causatif : graphie speciale sporadique °b de °qs, 
graphie frequente °i7° pour °aii°, mais substitution graphiquement inexplicable de °i"z° °iiaz° ! En effet, 
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l'aor. causatif vieil-avestique siiazdat invite a supposer un present siiazdaiia- "ecarter" en face de 
sVzdiia- "s'ecarter". Construit avec Ie prev. apa. 

daeuuqn ', graphie de l'acc. sg. de daeuua- (cf. Mf2 au V 19.43 daeuuqm en face de L1.2, Brl 
datum et Jpl daeuum) comparable a celle de la 3eme pi. act. subj. pres. de kar, ksranauuqn, au § 11. 
Voir encore n. 52 et ci-apres asauuqn. La graphie normale attendue, daeiim, n'est donnee que par L18 
au Yt 8.28. 

asauuqn : graphie de l'acc. Sg. (voir ci-dessus daeuuqn) de ashuua- (ou a'saouua- ?), nom d'un 
Daiva connu par Yt 8.59-60 et 14.51-52. 



Yt 19.85 

yb druca pauruuqnca a'sai rauub yae'sa yd druca pauruuqnca a'sai rauub viuuaeSa yd bazu'sca 
upastaca visata aihha daenaiia yat_ ahurbis zaraQustrbis :■ 






'pauruuanica. x iiae'sa. x ba?.ausca. *anha. x ahurbi's. 

(Vishta-aspa) qui, s'aidant de sa lance et de son fleau, avait cherche de l'espace pour Ie Rta, 
qui, s'aidant de sa lance et de son fleau, avait fourni de l'espace au Rta, qui servit de bras et 
d'assistance a cette Dayana d'Ahura et de Zarat-ushtra. 






Commente par NARTEN, YH 100 sq. 

dru° : ce n'est pas un adv. (v. MAYRHOFER, KEWA ill 600), mais l'instr. sg. de d'auru (.-.• 
drao's, scr. daru :: drbh, grec 5opu) "lance" (cf. FrW 8.2 ou il s'agit d'une arme de bois). 

pauruuqn° : adv. selon B, de pauruua-. Je pense que la forme, d'apres dru°, recouvre l'instr. 
('pauruuanica sg. ou ' pauruuani'sca pi. ?) de pauruuan- "articulation" (hapax) 178 . 

rauub : ace. sg. de rauuah- nt. "espace libre" (lat. rus :: ruris; s'oppose a qzah- V 18.10). 

yaeiqm : corriger xiiae'sa (G; v. KELLENS, va 402 n. 11). 3eme sg. act. pft. de Us (VA 400, 
405, 410). 

rauub x iiae'sa ... yb x bazau'sca : cf. Yt 13.107 yb ... hauuaeibiib bazubiia tanuiie rauub ae'sistb. 

viuuae&a : 3eme sg. act. pft. de 2 vid (v. KELLENS, VA 401, 41 1 179 ). 

bazu's : pourquoi n'a-t-on pas *bazau's ? 

visata : 3eme sg. moy. inj. pres. de vis (v. KELLENS, VA 100), "servir de nom. a gen." (aussi e. 
g. Y 57.22). Pourquoi l'inj. ? 

ahurbis : corriger en x ahurbi's (B, d'apres Y 60.2). 

zaraQu'stri- : vrddhi invisible. 



178. Scr. paruh i pdrva; Od. 12.51 nripcna : voir MAYRHOFER, KEWA II 220. 

179. Manque va 405. 
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Yt 19.86 

yb him statqm hitqm haitlm uzuuazat haca hinuifiiib ni.him dasta maiSiibi'saSam barazi.razam 
af r aka&auuaiti m asaonim 9rqf&qm gau'sca vastraheca friQqm gausca vastraheca v 

x-haenuifiiib. t af rakaSauuaitim^ '. x fraeQqm. 

(Vishta-aspa) qui fit echapper aux enchafneurs la (Dayana), Hati que (ceux-ci avaient) liee 
debout, (Vishta-aspa qui) l'installa assise au milieu (et fit en sorte) qu'elle put faire les adresses a 
voix haute, ... accompagnee du Rta, (qui installa) la Thranfdha de la vache et de la pature, (qui 
installa) la propitiation de la vache et de la pature. 

Commence par NARTEN, YH 100 sq. 

statqm : ace. f. sg. du verbal en -tar de st'a "se mettre debout". 

hitqm : ace. f. sg. du verbal en -to- de hi "lier". 

haiti- : ptcp. "quoique etant" ou substantif "Existante" 180 (voir ci-dessous ad fridqm) ? 

uzuuaiat : G avec Fl, etc.; J10, P13 uzuuajat, K14 uiuuajat, K38 azuua'zat. Forme douteuse, 
d'apres KELLENS (va 368 n. 1), mais Phypothese de NARTEN, un aor. sigm. de us+vaz m , peut etre 
defendue si l'on considere que l'aor. s'est parfois maintenu lorsqu'il avait un sens causatif. La 
specialisation dans ce sens serait alors accompagnee d'une thematisation secondaire. 

haca hinui$iib : "hors des liens", de hinu- (B; v. MAYRHOFER, KEWA III 550). Le meme mot 
est-il atteste par Y 57.25 pairi druuatbiib haenaeibiib (G d'apres Jpl seul; la grande majorite des mss. 

ont ha'enabiib) et Yt 10.93 pairi druuataeibiib ha'enabiib. On pourrait alors reconstituer *haenu- 
"enchaineur", derive de hi comme scr. dhenu- de DHl I DHA. 

ni ... dasta \ 3eme sg. act. moy. inj. pres. de +'<ia (v. KELLENS, VA 183, 186, 188 sq., 231). 
Sur le comportement diathetique de nl+da qui produit un moyen reflechi et un moyen reflechi 
indirect, KELLENS, V4 60, 67. 

mai&iibisad- : "assis au milieu" (v. KELLENS, NRA 306). Le compose ne parait pas analyse : 
on eut sans doute attendu 'mai&iibi's.haSam. 

barazi.raz- : "qui ordonne a voix haute" (v. KELLENS, NRA 280 sqq.). 

afrakaSauuaitim : selon KELLENS (v A 285 sqq.), corriger ^a/rakauuaitim ace. f. sg. de 
afrakauuant- "a qui appartient le premier rang", mais la corruption ne s'explique pas. La tradition 
manuscrite au Yt 13.100 est la suivante : afrakaSauuaitim (G) Mf3, K13.14 et H5; afri.ka° K38; 
afra.kahauuaihim Fl, Ptl, El et P13; °uuaiham L18; afra.kadauuaedam J10. II est done assez clair que 
les lecons des deux families de mss. reposent sur une forme ecrite en deux mots dont le second 



180. Le v.-av. atteste indirectement cette designation pour la daena : Y 44.10 tqm daena.m yb. 
hatqm vahi'sta. 

181. Verbe atteste V 5.8 : af's uzuuazaiti. 
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comporte deux dentales sonores. On avouera done son embarras. 

asaoni- : "accompagnee du Rta". 

Brqfbqm : ace. f. sg., rapproche de scr. t'rpyati (v. MAYRHOFER, KEWA 1 524), mais quel est 
le modele morphologique de ce derive ? Visiblement en parallele avec friBqm. 

fridqm : ace. f. sg.; cf. H 2.14 ou il y a aussi haiti-. C'est un substantif, le regime etant au 
gen. Le degre zero radical, par comparaison avec Brqfba- ou gaeBa-, surprend, mais la plupart des 
attestations de ce mot le combinent avec des derives du degre zero (friia- afriti- afrinami) si bien que 
l'erreur ou la confusion graphique ont pu etre favorisees et qu'il est possible de reconstituer ii. 

' praiH-tha-. 



Yt 19.87 

bauuat aifii.vaniia yasa taxmb kauua vVstaspb tq&riiauuantam duzdo.en.3m pasanamca daeuuaiiasnam 
druuantamca arajat.aspam uta aniiascit aba duzuuandrauub xiiaonanhb v ahe raiia x v arananhaca tarn yazai 
surunuuata yasna uyram kauuaem x v aranb mazda&atam zao&rhbiib ■.■ uyram kauuaem x v aranb mazdabatam 
yazamaide haomaiib gauua barasmana hizuub danhanha mqBraca vacaca SiiaoBnaca zaoBrhbiiasca 
ar'suxbaeibiiasca vayiibiib yehhe haiqm hat yesne pain vanhb mazda ahurb vaeQa asat hac'a yanhqmca tqsca 

lasca yazamaide °0° 

■ 

bauuat aifii vaniia ... : voir § 29. 
x afa. 

Le ferme Kavi Vishta-aspa fut vainqueur de Tanthriyavant a la mauvaise Dayana. de Prtana 
qui sacrifie aux Daiva et du Drugvant Arjat-aspa. II en alia de meme pour ce qui est des autres 
Hyauna funestes et blasphemateurs. 

Avec la richesse et le Hvarnah de celui-ci. Je sacrifie au moyen d'un sacrifice audible, quand 
il s'agit des libations, au puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure. Nous sacrifions au 
puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure, au moyen du Hauma additionne de lait et en 
preparant une litiere, au moyen de l'habilete de la langue, au moyen de la formule, de la parole et de 
1'acte, quand c'est le moment de faire les libations et de prononcer correctement les paroles suivantes 
: 'Nous sacrifions aux Hant et aux Hat! de chacun desquels, sur base de la mise en place des 
offrandes, lors de chaque sacrifice, Ahura Mazda reconnait la qualite de bonne divinite partisane du 
Rta'. 

yasa : sandhi. 

tqBriiauuant- : sur-derive de tqQra- nt. "Dunkelheit" (rapproche de RS tamisrah : v. 
MAYRHOFER, KEWA I 479). Norn d'un ennemi de Vishta-aspa. 

pa'sana- : nom propre. A rapprocher de pasana- nt. / °na- f. "combat, bataille" (= scr. prtana-, 
°na- : v. MAYRHOFER, KEWA II 331). 

arajat.aspa- '. en principe, c'est un nom propre, mais l'ordre des mots est alors different : adj. 
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+ °ca + nom propre. Compose cpepcoiiccx; de la forme compositionnelle de 2 arj (= scr. ARJ "acquerir, se 
procurer") et de as pa- (v. MAYRHOFER, KEWA III 633, 694) ? 

uta : avec aniiascit aussi au § 89. D'apres B, uta est employe + nom / pron. + °cit au sens de 
"und auch", mais il n'y en a qu'un seul autre exemple : Yt 18.5 hazanrsm vqQ$a bauuaiti uta asnamcit 

fraiainiim. 

aniiascit : ce nom. masc. pi. du sarvanaman montre une terminaison comparable a celle des 
noms scr. ! 

a&a : le parallele du § 89 uta aniiascit haxaiib suggere que ce mot est un nom. m. pi. Je fais la 
conjecture x aya. 

duzuuandrauub : hapax, nom. masc. pi. de °ru- "blasphemateur", cf. scr. vandaru-, vandate (v. 
MAYRKOFER, KEWA Iff 142). Voir § 9 ad as.vandrsm. 

xiiaonanhb : nom d'un peuple (B) ou adj. patronym. (cf. Yt 9.30 ou xiiaona- est accorde avec 
arsjaraspa-). Cf. scr. syuna- "Sack", persan yun "Satteldecke" (v. MAYRHOFER, KEWA III All) < 
's ieHu-no-. L'idee de "sac", c'est-a-dire de "matrice, origine certaine", est bien connue comme 
designation de peuple - e. g. les Beiges -. L'autre proposition de sens oriente vers le monde des 
cavaliers. 
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Yt 19.88 

ufram kauuaem x v aranb ma2da&btam yazamaide as.vandram uparb.kairxm Qamnanuhantam 
varacanuhaniam yaox'stiuuaniam xarabatam aniiai's daman :■ 

Nous sacrifions au Hvarnah puissant des Kavi, que Mazda a instaure, digne d'une grande 
celebration, au champ d'action aerien, inspire, prestigieux, doue de facultes, inaccessibles aux autres 
instaurations. 



Yt 19.89 

yat upanhacat_ saoiiiantqm varaBrajanam uta aniiascit haxaiib ■«• yat karanauuat frasam ahum 
azarsantam amarasantam afri&iiantam apuiiantam youuaejim yauuaesum vasb.xsaBram yat irista paiti 
usahihat jasat juuaiib amaraxti's daBaite frasam vasna unhu's :• 

x upanhacat x sao'siiantam. x karanauuat_. Cf. § 11. *-usahisiqn. 

(le Hvarnah) qui accompagnera le Saushyant Vrthra-jan. II en va de meme pour ce qui est des 
autres compagnons. 

Lorsqu'il rendra l'existence paisible, sans vieillesse, indestructible, imputrescible, sans 
puanteur, d'une vie eternelle, d'une opulence etenielle, d'un pouvoir a volonte, lorsque les morts 
ressusciteront, le vivant acquerra les indestructibilites et l'existence recevra, grace a ..., la qualite de 
ce qui est paisible. 

saosiiantqm : sans doute faut-il s'etonner que le verbe situe les Saushyant dans le passe. 
Corruption ? Par ailleurs, on attend un ace. sg. et non un gen. pi. En principe, on corrigera done 
*upanhacat sao'siiantam*. On remarquera que les Saushyant, d'apres le § 22, sont a ranger parmi les 
Yazata. 
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varadrajanam : voir KELLENS, NRA 158 sqq. vargQrajan- se dit des Saushyant (Yt 13.38 et Y 
70.4) et est le nom d'un Saushyant (Y 26.10, 59.28) cite parfois en compagnie d'un autre nomme 
Astvat-rta (Yt 13.129, 19.95, V 19.5, Vyt 30). 

karanauuat_ : au lieu de x karanauuat. 



Yt 19.90 

bun gaeQa amariantls ya a'sahe sanuhaitl's :■ nistat paiti druxs naiaite yaSat aifiicit jayrnat 
a'sauuanam mahrkaQai aom cidramca st'imca ada:_ca mare na'sataeca mairiib a&a ratu's ■.■ ahe raiia 
x^arananhaca tarn yazai surunuuata yasna uyram kauuaem x v arano mazdaSatam zaoQrabiib -.- uyram 
kauuaem x v aranb mazdaSatam yazamaide haomaiib gauua barasmana hizuub danhanha mqQraca vacaca 
SiiaoQnaca zaoBrabiiasca ar'sux&aeibiiasca vafzibiib yehhe hatqm aat yesne pain vanhb mazda ahurb vaeQa 
asat haca yanhqmcb. tqsca tasca yazamaide °0° 

= §§ 12-13. 

Le monde abondant du Rta est destine a etre incorruptible. La Druj sera eliminee chaque fois 
qu'elle s'approchera trop du Rtavan Un-tel, pour nuire a sa personne, de sa caracteristique et de son 
existence, la Mariya tombera malade et le Mariya sera elimine. Tel est le modele. 

Avec la richesse et le Hvarnah de celui-ci. Je sacrifie au moyen d'un sacrifice audible, quand 
il s'agit des libations, au puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure. Nous sacrifions au 
puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure, au moyen du Hauma additionne de lait et en 
preparant une litiere, au moyen de l'habilete de la langue, au moyen de la formule, de la parole et de 
1'acte, quand c'est le moment de faire les libations et de prononcer correctement les paroles 
suivantes : 'Nous sacrifions aux Hant et aux Hati de chacun desquels, sur base de la mise en place 
des offrandes, lors de chaque sacrifice, Ahura Mazda reconnait la qualite de bonne divinite partisane 
du Rta'. 
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Yt 19.91 

uyram kauuaem x v aranb mazda8atam yazamaide a's.vandram uparb.kairlm Bamnanuhantam 
varacanuhantam yaoxstiuuantam tara&atam aniiais daman :■ 

Nous sacrifions au Hvarnah puissant des Kavi, que Mazda a instaure, digne d'une grande 
celebration, au champ d'action aerien, inspire, prestigieux, doue de facultes, inaccessibles aux autres 
instaurations, 



Yt 19.92 

yat astuuat.aratb fraxstaite haca apat kqsaoiiat a'stb mazda ahurahe vispa.tauruuaiia puQrb vaet)am 
vaejb yim varaQraynam yim barat taxmb Braetaonb yat tais dah'akb jaini ■.■ 

x kqsbiiat. x vlspa.tauruuairiia. 'vaejaiia.s. 

afin qu' Astvat-rta surgisse de l'eau (du lac) Kansaya, (lui qui est) l'allie d'Ahura Mazda, (est) 
le fils de Vispa-turvart, (et) qui fera virevolter la pique qui aura appartenu a Vrthra-jan et que le 
ferme Thraitavana avait portee lors du meurtre d'Aji Dahaka, 

yat + subj. : eventuel du pres. ou but (v. KELLENS, va 284 sqq.). 

astuuat.arata- : cf. Y 43.16 astuuat a'sam (B) 182 . Voir § 89 ad varaQrajanam. 

fraxstaite '. 3eme sg. moy. subj. pres. Le theme °x'sta- (v. KELLENS, MSS 34, 1976, 59-71) est 
en rec. toujours preverbe de fra+ (Y 9.20, Yt 10.98, 13.97) et moyen, en vieil-avestique est limite a la 
forme ax'stat (Y 51.4). Les autres attestations de fra-^x'sta- le construisent avec pair/ aiia zam'a / zama 
paiti, c'est done ici la seule fois que Ton trouve la construction avec haca + abl. 

haca apat_ *kqsbiiat : voir § 66. La forme x kqsbiiat est un abl. f. sg. haplologique : < "kqsaiiaiiat. 



182. Voir n. 11. 
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vispa.tauruuaiia : corriger en x vlspa.tauruuairiia d'apres Yt 13.142 vlspa.tauruuairi (G). J10 a 
curieusement l'abl. vispa.taouruuaiia{. 

vaeSam : J 10 vai&am. D'apres B, nom d'une arme (cf. scr. VYADH) : < ii. 'uidha- ? 

vaejb : nom. m. sg. du ptcp. pres. de vij :: vaeja- "s'agiter" (hapax; scr. VIJ :: vejate I vijate : 
KELLENS, VA 104, 107 sq. n. 26), mais c'est ici la seule fois que Ton ait Pact, (si ce n'est F 8). Le 
caractere exceptionnel de cette diathese est correlative de l'incertitude du sens (KELLENS, VA 19). 
Envisager le ptcp. du causatif "faire virevolter" : vaejb.yim < 'vaejaiiqs ? 

yim : anticipation due a une corruption ou ezafeh. 

varaBrafnam : ace. m. sg. de varaBrayna- "relatif ou appartenant a Vrthra-jan". 

jaini : 3eme sg. inj. pres. passif de jan (KELLENS, VA 86, 94, 231). 



Yt 19.93 

yim baral franrase turd yat dru.ua zainigaus jaini yim baral kau.ua haosrauua yat_ turb jaini 
franrase yim barat_ kauua vihaspb a'sahe haenaiia caesamnb :• ta auuaSa drujsm nizbarat a'sahe haca 
gaeQabiib v 

'tuiriio. ^zairi.gus ? 'haosrauuanhb. 'tuiriio. 'a'sa x haeiniia * jaesamnb. 'la a auua 

(l'arme) que Frahrasyan fils de Tura avait portee lors du meurtre du Drugvant Zari-gu, que 
le Kavi Hau-sravaha avait portee lors du meurtre de Frahrasyan fils de Tura, que le Kavi 
Vishta-aspa avait portee dans le but de vaincre au moyen du Rta les armees des (Fra-vrti des 
Drugvant). II emportera la Druj loin des creatures de Rta pour la refiler a celles-la. 

zainigaus : l'hypothese de DUCHESNE-GUILLEMIN {CA 200) qui rattache zaini a scr. jani- 
est indefendable : ce mot scr. est clairementrepresente en av. par jaini- (v. KELLENS, NRA 405). On 
ne peut s'empecher de penser a une corruption pour 'zairi.gau's 1 * 3 nom. m. sg. de zairi.gu- "qui a des 
vaches jaunes" (type ved. harya'sva-), mais il est vrai que, pour le nom. m. sg. d'un compose, Ton 
attend alors 'zairi.gu's (type ved. andhiguh). 

a'sahe parait absurde comrne compl. determinatif de halna- "armee" 184 si ce mot est daivique. 
Le deictique ta doit reprendre un fern. pi. : haenaiia (J 10 hainiia) s'interprete alors comme l'acc. f. pi. 
de l'adj. haeiniia- "en armee", designation des Fra-vrti des Drugvant (voir § 54). Je ferais ensuite les 
conjectures suivantes : a'sahe est une corruption pour 'a'sa par begaiement graphique de la premiere 
syllabe de ^haeiniia et influence du second a'sahe que ce § contient; caesamnb, plutot qu'une forme de 
ci's "fournir" (voir KELLENS, VA 25, 355, 375, 395), est une faute pour *-ja'e'samnb ptcp. aor. thematise 
moy. de ji "vaincre". 



183. Confusion du type n pour r aussi § 41 vizafbnb (K12) au lieu de vizafarb (la grande 
majorke des mss.). 

184. Voir e. g. KELLENS, v* 265 n. 1. 
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auua&a : J 10 auuat. Rappelle etrangement le preverbe auua du Y 44.13 kaQ'a drujam ni's ahmat 
a m's.nasama tang h auua yoi "comment nous defaire de la Tromperie et la refiler a ceux qui [...T (trad. 
KELLENS - PIRART, TVA /). Peut-on conjecturer 'a auua' < ii. *u aua' et analyser ainsi la phrase 
comme celle du Y 44.13 185 ? 

niibarht : sur ce subj. de valeur consecutive en independante, KELLENS, VA 263, 265 n. 1. 



Yt 19.94 

hb di&at xrataus dbiQrabiib vispa daman paid vaenat ...so du'sciQraiiaiia ho vispam ahum 
astuuantam iiaiia vaenat dbiQrabiia darasca daQat amaraxsiiantim vispam yam astuuaitim gae&qm :• 

x diSaiiat. 'dbiQrabiia. [ paiti.vaenat_ ] x paiti'so ... [hb] ... vaenat. ^du'sciQraiiaiia. x dar"sca. 
x amarax~s:ianrim. 

Le (Saushyant) verra avec les yeux de Khratu les diverses instaurations en fonction de 
l'(eventuelle) mauvaise obedience, il regardera toute l'existence osseuse avec les yeux d' Izha et ce 
regard rendra indestructible toute la vie osseuse. 

dbiQrabiib : corriger en *dbiQrabiia d'apres plusieurs mss. Le passage errone de °a a °b peut 
provenir de l'influence du v° de vispa qui suit. 

xratau's *dbiQrabiia '. le parallelisme avec iiaiia ... dbiQrabiia suggere un debut de 
personnification de xratu-. 

di&at : J 10 dai&'at. Selon KELLENS (VM 184 n. 11, ou une trad, du passage est donnee), sandhi 
d'epoque graphique pour 'dit_ at*. C'est l'une des trop rares fois que di- ne puisse etre explique par un 
sandhi * ;+i- (voir §§ 39, 51, 68, 77). Autre anomalie : la particule °at est en troisieme position. II est 
vrai que di&° n'a pas de place comme pronom dans la phrase et que ce pourrait done etre la 
particule. Mais avec quel sens ? Je pense qu'il vaut mieux reprendre l'idee de INSLER (Lang. 47, 
1971, 583) selon qui il s'agit du verbe di "voir", mais 1'analyser exactement comme une corruption 
pour *di5aiiat 3eme sg. act. subj. pres. 

Par suite, je fais de paiti.vainat une glose de *di8aiiat. Cette glose parait avoir ete tiree, a 
epoque relativement ancienne, du x paiti° ... vaenat qui suit, a moins que ce n'en soit l'explication 
scolaire anticipee (voir Introduction 16). Je ne sais que faire du second hb et 1'accuse done d'etre 
secondaire meme si c'est sans autre argument. II repete inutilement °sb. 

Toutes ces conjectures forcees sont le prix a payer si l'on reconstitue Fl fragmentaire (..."so : 
Reconstituer x paitisb sandhi de paiti et de hb ? ). J10 donne la lecon intraitable pasca.sb. 

du'sciQraiiaiia \ la particularite suffixale sur laquelle s'accordent les mss. doit etre prise en 
compte, surtout si un adjectif fern, n'a aucune place dans la phrase. J'en fais done un subst. f. en 
'+ia-, dusciQraiia- "le parti pour la mauvaise obedience" (type scr. su'sravasya-). Cette conjecture et la 



185. Voir, pour 'u, PIRART, TVA II 134. 
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determination du cas (instr. x dusciBraiiaiia ?) dependent bien stir de la maniere dont le mot lacunaire 
qui precede est reconstitue. 

darasca : corriger en x dar'sca. x dar's° est le nom. sg. de daras- "le regard" (KELLENS, NRA 33 
sqq., ou une traduction du passage est donnee). 

amarax'siiantim : corriger en ^-amarax'siiantim. Ace. f. Sg. du ptcp. neg. fut. en '-si a- de 
marc "se detruire" (KELLENS, VA 160, 320). La voix active ne doit pas surprendre : il s'agit du futur 
d'un divadi. 



Yt 19.95 

ahhe haxaiib fraiiente astuuauaratahe varaQra^nb humananhb huuacanhb huSiiaoOnanhb hubaena 
naeba.cU miBb.aojb.nhb ae'sqm x v aepa\Biia hizuub :• ae'su parb frpnamaite ae'smb xruuidrux's du'sx v arana 
v vanat asa akqm drujim yam dusciBrqm tamanhaenim :• 

[ varadraynb ]. *midb.vacanhb. ae'sam. ae'su. x fra.namaite ae'smb x xrauui.dru's. x dus.x v arana. 

Les compagnons d' Astvat-rta [et de Vrthra-jan] s'avanceront avec la bonne pensee, la bonne 
parole, le bon acte et la bonne Dayana, et leurs propres langues n'auront pas la parole pervertie. 
Aishma a la javeline sanglante et au mauvais Hvarnah s'enfuira devant eux. (Le Saushyant), grace au 
Rta, vaincra la mechante Druj source tenebreuse de mauvaise obedience. 

fraiiente : J10 fraiiaiti. Corriger en *fraiieinti (KELLENS, VA 16 n. 1, 81). 3eme pi. act. indie, 
pres. de i :: ae- l i- (v A 85, 93, 215). Si Ton attend le subj., il faut conserver la lecon de G : 
'pra+aiantai. Le subj. moy. de / est en effet attesic dans la RS. 

astuuat.aratahe vara&raynb : le sg. ahhe inviic a faire de varaBraynb, non le nom propre de 
l'autre Saushyant, mais un adj. epith, Cette inconsequence est peut-etre due a l'introduction secondaire 
de ce mot par imitation des passages qui nommait les deux Saushyant. 

humananhb huuacanhb huiiiaoQnar/nb ... : la seule fois que cette serie est au pi. et qu'elle 
qualifie haxi- :: haxaiib. Ailleurs, C'est yuuan- sg. (H 2.11,12,18, Vyt 17, Vr 3.3, P 33). 

naeba.cit : J10 naidach. C'est le resultat soit de Puniverbation de nbit avec les parlicules ii. 'u 186 
et *ci'r, soit de l'analyse du sandhi de 'naecit_ nl . 

midb.aojanhb '. Ptl (v appended sec. m.); Fl midrb.aox v anhb; J 1 miBrb.vaojanhb. Corriger en 
+mi&b.aojanhb, nom. m. pi. de mi&b.aojah- (KELLENS, NRA 170 sq., oii une trad, du passage est 
donnee), atteste aussi Yt 10.104 (miQrb.aojanhb sans var.). Sur base de 96 midbxta- et de la frequence 
de la combinaison de miQah- avec la rac. vac, il faut envisager de corriger ici et la en *miQb.vacanhb, 
de mi&b.vacah- (atteste d'ailleurs aussi au Y 31.12 : midahuuacai). 

ae'sqm : reprend haxaiib. 



186. Sur la particule 'u ecrite °a, v. PIRART, TVA II 132. 

187. Sur °5a = <>{, PIRART, DLI 27 et TVA II 173. 
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x v aepaiQiia : c'est la seule fois que x v aepaiBiia- est epithete de hizu-, ailleurs il Test de 
tank- "corps", de varssa- "chevelure", de nmana- "demeure" ou de dahhu- "pays". Pourquoi n'a-t-on pas 

'°8e ? 

parb : en combinaison avec fra+nam aussi au Y 57.18 et au Yt 9.4, ou il regit cependant Pabl. 
La rection est a la fois loc. et abl. au Yt 13.57 (en combinaison avec sta moy.), mais la aussi le loc. 
etonne : Yt 13.57 daeuuanqm parb draombhu contraste inexplicablement avec Y 57.25 ae'smahe parb 
draomabiib. 

franamaite : G, mais Fl donne fra.hmaite et J10 fr~a.ama.iti. 3eme sg. moy. subj. pres. de 
fra+nam :: +nama- (v. KELLENS, VA 104). Subj. consecutif en indep. (KELLENS, VA 263, ou une trad, 
du passage est donnee). La graphie +nama- du theme resulte de la reconstitution de la forme par G 
d'apres le § 96 et le Y 57.18. Cette graphie, parce qu'elle est extremement peu attestee (v. KELLENS, 
VA 115), doit etre mise en doute. Je corrige en *fra.namaite par souci d'harmonisation. 

xruu.idru.xs : J10 xrauuae.draox's. Corriger en *xruuidru's (B), "a l'arme sanglante" (voir § 46), 
mais j'ecris x xrauui.dru"s didactiquement. 

vanat : 3eme sg. act. subj. pres. de van :: vana- "vaincre, etre vainqueur" (v. KELLENS, 
VA 104, 106 n. 25, 256). 

asa akam drujim : cf. Y 48.1. Par sa position, l'adj. akqm doit avoir un statut distinct de celui 
de du'sciQrqm et tamanhaenim : serait~ce comme le nom de la Druj ? 

du'sciQra- : hapax (voir § 94). 

tamanha'enim : ace. f. Sg. de tamanhaena- (formation du type aiianhaena-; suffixe inconnu du 
scr. : DEBRUNNER, AIG If, 2 502). 



Yt 19.96 

vanaiti akamcit manb vohu manb tat vanaiti ■.■ vanaiti midaoxtb ... araiux&b vax's tarn vanaiti 
v vanat hauruuhsca amaratasca uua "subamca tarsnamca vanat hauruuasca amaratasca afam su&amca 
tarsnamca ;■ franamaiti duzuuarstauuars anrb mainiius ax'siiamanb :• ahe raiia x v arananhaca tarn yazai 
surunuuata yasna uyram kauuaem x y aranb mazda&atam zaoQrabiib v ufram kauuaem x v aranb mazdabatam 
yazamaide haomaiib gauua barasmana hizuub danhanha mq&raca vacaca SiiaoOnaca zaoQrabiiasca 
arsux&aeibiiasca vayiibiib yenhe hatqm aat_ yesne paiti vanhb mazda ahurb vaeQh asat hac'a yanhqmca tqsca 
tasca yazamaide °o° 

vanaiti ^miQaoxtb.vacimcit arazuxSb.vaxi tarn vanaiti. *uiie. 'aye. "su&amca tarsnqmca. x fra.namaite. 
x ax'saiiamnb. 

ahe raiia ... = § 13. 

C'est la mauvaise pensee que la bonne pensee vaincra. Elle la vaincra. C'est celui dont la 
parole est dite avec perversite que celui dont la parole est dite avec exactitude vaincra. II le vaincra. 
C'est la completude et l'immortalite qui toutes deux vaincront la soif et la faim. C'est la completude 
et l'immortalite qui vaincront les deux choses funestes que sont la soif et la faim. Impuissant, Ahra 
Manyu responsable des mauvais actes devra ceder. 
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Avec la richesse et le Hvarnah de celui-ci. Je sacrifie au moyen d'un sacrifice audible, quand 
il s'agit des libations, au puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure. Nous sacrifions au 
puissant Hvarnah des Kavi, que Mazda a instaure, au moyen du Hauma additionne de lait et en 
preparant une litiere, au moyen de l'habilete de la langue, au moyen de la formule, de la parole et de 
l'acte, quand c'est le moment de faire les libations et de prononcer correctement les paroles 
suivantes : 'Nous sacrifions aux Hant et aux Hati de chacun desquels, sur base de la mise en place 
des offrandes, lors de chaque sacrifice, Ahura Mazda reconnait la qualite de bonne divinite partisane 

du Rta'. 

■ 

La particule °cit permet de distinguer dans ces phrases entre Pobjet qu'elle souligne et le sujet 

de van. 

vanaiti akamcit_ manb vohu man'o tat vanaiti : J 10 repete la phrase. Le verbe est, pour cette 
phrase et la suivante, a l'indicatif, mais au subj. pour les dernieres. II faut peut-etre considerer 
vanaiti comme un subj. aoristique du type ved. vbcati. 

vanaiti miQaoxtb ... ara'zuxhb vax's tarn vanaiti : reconstituer vanaiti *-m iQaoxtb.vacimcit 
ara'zux&b.vaxs tarn vanaiti. 

ay am : on attend le duel. Corriger done en 'aye f.-nt. duel (et uun en *uiie) ? Le couple 
Harvatat + Amrtatat est en opposition avec le couple Faim + Soif qui constitue une transposition 

negative de apa uruuaire (NARTEN, ASA 139). Sur suSamca 'tar'snqmca, voir § 69. 

fr'anamaiti : corriger en xfr'a.namaite (v. § 95 et KELLENS, VA 23). 

du'zuuarstauuars : nom. m. Sg. de 'du's+vrSta+ + vr'z- (KELLENS, NRA 68, ou une trad, du 
passage est donnee). Type de compose semblable avec ars.uxSb. vox's. 

ax'siiamanb \ corriger en x ax'saiiamnb (KELLENS, VA 324 n.). 
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